
Infirmière, agents de voirie, assistante maternelle, lycéen… Ils nous expliquent pourquoi  
la réforme des retraites portée par le gouvernement est inconcevable pour eux.  P. 09

TURQUIE-SYRIE, 
TOUS SOLIDAIRES 

L’antenne montreuilloise  
du Secours populaire a lancé  
un appel aux dons, auquel  
la commune et de très 
nombreux habitants  
ont répondu.  P. 5 

SURFEZ SUR LE WEB 
EN TOUTE SÉCURITÉ

Michel, conseiller  
numérique à Lounès-
Matoub, vous accompagne  
dans vos démarches.  P. 24 

RETRAITE À 64 ANS. POURQUOI, POUR 
CES MONTREUILLOIS, C’EST NON !

TOUT SCHUSS !  MONTREUIL FAIT 
PARTIR 400 ÉCOLIERS À LA NEIGE

UNE AIDE POUR 
LES FAMILLES 
MONOPARENTALES
Face à l’envolée des prix,  
la municipalité fait baisser  
la facture des parents isolés.

 P. 12 

REMÈDES D’ARRIÈRE- 
GRAND-MÈRE
Comment soignait-on les 
bobos de l’hiver au xixe siècle ? 
Voici les astuces loufoques  
du Tribun, journal montreuillois 
de l’époque.  P. 28 

C’est la première fois que certains d’entre eux iront à la montagne et chausseront des skis ! Chaque année, la Ville organise  
ses fameuses classes de neige, séjours uniques qui illustrent son engagement en faveur de l’émancipation des enfants.  P. 6 ET 7 
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À L’HONNEUR

ÀMontreuil, lorsqu’on évoque  
la Confédération nationale du logement 
(CNL), son nom sort presque 

automatiquement du chapeau. D’abord parce 
qu’elle a incarné l’institution durant 40 ans  
auprès de l’Office public de l’habitat montreuillois 
(OPHM), désormais nommé Est Ensemble 
Habitat. Mais surtout parce qu’elle s’est battue 
tout au long de sa carrière pour les droits des 
locataires de la commune. Ni langue de bois,  
ni langue dans sa poche, Micheline Thiriet est 
connue pour sa ténacité. Son action a été 
récompensée par la médaille de la ville,  
qu’elle a reçue lors de la cérémonie des vœux,  
le 10 janvier dernier. À 83 ans, après avoir 
examiné près de 30 000 dossiers lors  
des commissions d’attribution de logements, 
Micheline tire sa révérence. Merci et bonne route.

Photographie Gilles Delbos

Montreuil est 
fière de vous, 
Micheline  
Thiriet !

 LES MONTREUILLOIS�02
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Avec Abd al Malik  
à l’atelier municipal 
C’est une belle photo 
souvenir pour Jean-Luc Petit 
(à gauche) et Gheorghe Dan 
Coza, deux serruriers de la 
Ville. Le 1er février, dans la 
forge de l’atelier municipal, 
ils ont participé au tournage  
de la série 9.3 BB, réalisée  
par le rappeur et écrivain  
Abd al Malik. L’un est passé 
devant la caméra quand 
l’autre a joué les voix off.  
Huit épisodes de 26 minutes 
constitueront cette saison 1, 
à découvrir courant 2024.

Retraites : « Métro, 
boulot, caveau,  
non merci ! » 
Alors qu’à l’Assemblée 
nationale, les débats  
sur le projet de réforme  
des retraites sont de  
plus en plus houleux,  
dans la rue, les manifestants 
mettent la pression sur le 
gouvernement. Le 31 janvier, 
le maire de Montreuil a fait 
fermer les services publics,  
en soutien à la mobilisation. 
Un cortège d’un millier de 
personnes a défilé depuis la 
mairie, pour rejoindre ensuite 
la manifestation parisienne. 
(Lire aussi notre article page 9.)

Félicitations du jury ! 
Trois pattes au label « Ville amie des animaux » ! La commune  
de Montreuil fait partie des trois premières villes lauréates  
du plus haut niveau du nouveau label francilien, depuis  
sa création en 2020. Mais c’est seulement ce 3 février  
que le maire, Patrice Bessac, son adjointe Catherine Dehay  
et Marie-Hélène Carlier, en charge de la médiation pour l’animal 
en ville, se sont vu décerner officiellement le panneau qui sera 
prochainement installé porte de Montreuil. 

À Eugénie-Cotton, 
voici ce qu’on fait 
des étiquettes ! 
À l’occasion des Journées 
portes ouvertes, les 10 et  
11 février, les élèves des 
différentes filières du lycée 
Eugénie-Cotton ont montré 
l’étendue de leur talent.
Pour le défilé, Elias Belkaid,  
en terminale bac STD2A, 
arbore ici une tenue 
constituée d’étiquettes  
en cuir et en jacron.

Fleurs, arbres et arbustes pour les Moineaux 
Helleborus, Galium, Hedera, amélanchier… embellissent le square 
des Moineaux. Mercredi 8 février, une vingtaine d’habitants  
du quartier ont participé à un atelier de plantation organisé 
par le service municipal Jardins et nature en ville et l’antenne de vie 
de quartier Gaston-Lauriau. La municipalité, avec Est Ensemble, 
s’est donné pour objectif de planter 5 000 arbres d’ici 2026 !

Le prochain numéro du  
Montreuillois sera déposé  
le 9 et le 10 mars dans 
votre boîte aux lettres.
Si vous ne le recevez pas,  
merci d’alerter nos services.

Sur le carnet des 
sapeurs-pompiers 
de Montreuil

7 et 8 février : le centre de 
secours de Montreuil a été 
évalué opérationnellement  
par son état-major. Au 
programme : épreuve de la 
planche (exercice de traction), 
manœuvres (incendie et 
secours à victimes) pour tous 
et questions individuelles à 
l’ensemble des cadres de la 
caserne. Grâce à d’excellents 
résultats, le centre de secours 
peut continuer à assurer 
la protection des habitants  
de Montreuil.

18 janvier : 41 interventions ont 
été effectuées à Montreuil.

17 janvier : Vers 1 h du matin,  
les sapeurs-pompiers sont 
intervenus pour un feu 
d’appartement au 37, rue  
du Colonel-Delorme. À leur 
arrivée, le feu, au rez-de-
chaussée d’un bâtiment 
squatté de trois étages, se 
propageait à la cage d’escalier. 
De nombreuses personnes  
se manifestaient aux fenêtres. 
Quatre sauvetages et quatre 
mises en sécurité ont été 
effectués. L’intervention  
a mobilisé une centaine  
de pompiers.
 
15 janvier : dans l’après-midi, 
les engins du centre de secours 
de Montreuil sont intervenus 
pour un feu d’appartement  
au 4, rue Adrienne-Maire. 
Confronté à un feu violent au 
quatrième étage d’un bâtiment 
en comptant 17, les pompiers 
ont découvert dans les fumées 
trois personnes suspendues 
dans le vide et menaçant de se 
défenestrer. Leur sauvetage a 
été effectué avec des échelles 
à main. Les pompiers (plus  
de 160 ont été mobilisés)  
ont éteint le sinistre, qui avait 
commencé à se propager  
au niveau supérieur. 
 
12 janvier : 42 interventions ont 
été effectuées à Montreuil.

Informations et actualités  
de la brigade de sapeurs-
pompiers de Paris sur le site : 
pompiersparis.fr ou twitter.
com/PompiersParis, 
Instagram et sur Facebook : 
Pompiers de Paris.
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Je ne suis pas là pour avoir des 
états d’âme », a confié au Parisien 
Mme Élisabeth Borne, la Première ministre, 
pour justifier sa réforme de la retraite 
rejetée par 4 Français sur 5, parmi lesquels 
on trouve la plupart des Montreuillois 
vivant de leur travail.

Tous les prétextes invoqués par les 
tenants de cette réforme ont fait 
long feu. Le déséquilibre des caisses 
de retraites ? « Il est relatif et factuel », 
a répondu le COR (1). Des syndicats 
et des associations comme Oxfam ou 
Attac ajoutent qu’il suffirait de taxer de 
« quelques pour cent » les revenus finan-
ciers et de mener fermement la chasse 
à l’évasion fiscale (80 à 100 milliards 
par an) pour liquider au passage cette 
question. La nouvelle longévité de la vie ? 
Les démographes répondent qu’elle est 
inégale, corrélative à la nature de l’emploi 
et au niveau du revenu. Elle résulte aussi 
de l’actuelle retraite précoce.
Je rappelle que lors de la présidentielle 
de 2022, Emmanuel Macron n’a obtenu 
que 28 % des voix à l’occasion du premier 
tour et que, parmi les 58,54 % des suf-
frages recueillis au second, se trouvaient 
ceux du front républicain, opposé à la fois 
à l’extrême droite et à l’allongement du 
temps de travail.

« Être sans état d’âme signifie agir 
sans scrupule », précise le diction-
naire. Le président et le gouvernement 
agissent donc sans scrupule vis-à-vis 
de la vie du peuple. Ils sont sans égard 
pour les premiers de corvée du Covid, 
que deux ans de travail supplémentaires 
épuiseraient. Sans égard non plus pour 
la santé publique, puisqu’ils paupérisent 
l’hôpital et rendent les soins chaque jour 
un peu plus coûteux. Sans égard encore 
pour les smicards, rongés par l’inflation. 
Sans égard pour le corps enseignant, qui 

n’en peut plus, ni pour l’école future de 
la nation. Sans égard pour les jeunes de 
18-24 ans, dont 1 sur 4 vit sous le seuil 
de pauvreté (2).

Si la plupart des Français s’appau-
vrissent, en revanche, les actionnaires et 
les propriétaires des grandes entreprises 
et des PMI se portent bien. Le profit his-
torique de TotalÉnergies nous le rappelle.

Une étude de la Banque de France 
indique qu’inégalement mais globalement 
les entreprises françaises prospèrent : 
« Leur chiffre d’affaires augmente de 
11,2 % sur un an, entraînant un redres-
sement de leur taux de marge et leur 
rentabilité. » Cette performance, elles la 
doivent au travail de leurs salariés… ainsi 
qu’aux attentions de Premiers ministres 
comme Mme Borne, qui en ont fait de 
grands assistés du pays. 160 milliards de 
subventions de l’État leur sont alloués 
annuellement (3). Mme Borne s’apprête à y 
ajouter une nouvelle baisse des impôts à la 
production. Elle leur permet d’augmenter 
les prix tout en contenant les salaires. Et 
elle entend ajouter à tout cela la liberté 

de faire travailler les salariés jusqu’à 
64 ans et plus, tout en permettant de 
licencier à discrétion. Mises en œuvre, 
ces nouvelles mesures permettraient aux 
entreprises d’accroître leur profitabilité, de 
distribuer plus de dividendes et d’attirer 
les capitaux, comme l’exige un système 
économique financiarisé à l’extrême.

Nous, à Montreuil, nous revendiquons 
les états d’âme. Nous agissons du mieux 
possible pour prendre soin de chaque 
habitant, pour rendre l’existence un peu 
moins rude et plus agréable. Moins rude, 
en allégeant de 40 % le prix de la cantine 
pour des parents isolés aux ressources 
limitées, en venant directement en aide à 
7 500 d’entre nous en difficulté, en favo-
risant l’existence de HLM, en épaulant 
les associations d’aide aux devoirs, ou 
encore en offrant des services de santé 
ou culturels communaux performants 
et à bas prix…

Plus agréable, en permettant selon les 
années à quelque 450 à 600 enfants 
et ados de séjourner à la neige dans 
le centre communal d’Allevard, en 

Savoie. Plus agréable, aussi, en travail-
lant d’arrache-pied pour une ville plus 
verte. En « débitumisant » les parkings, 
comme c’est le cas avenue Pasteur. Plus 
agréable, toujours, en favorisant les lieux 
de partage lors des repas de quartier ou 
ceux des seniors : plusieurs centaines 
d’entre eux se sont ainsi retrouvés lors 
des banquets de l’année nouvelle.

Nous souhaitons que la retraite soit 
précoce car les retraités sont notre 
richesse. Sans eux, nos associations 
sportives, caritatives, éducatives, etc. 
s’appauvriraient. Sans eux, les journées 
d’école seraient plus longues, les mercre-
dis plus tristes, les fins de journée plus 
stressantes pour les parents. Les retraités 
montreuillois sont donc notre richesse, 
nous la dévoilerons prochainement dans 
ces colonnes.

Nous vivons sous le règne des « sans 
état d’âme ». Ils abîment les humains 
et la nature. Unis, à l’échelle de notre 
ville, essayons de montrer qu’il est plus 
intéressant individuellement et collective-
ment de vivre… avec des états d’âme ! 

Patrice Bessac, votre maire.

1 - Le COR : Conseil d’orientation des retraites, dépendant 
de l’État. 2 - Étude de la Direction de la recherche, des 
études, de l’évaluation et des statistiques (Dress).  
3 - Étude réalisée par le Centre lillois d’études et de 
recherches sociologiques et économiques (Clersé).
 

@PatriceBessac
Patrice Bessac

Le maire échange avec un agent municipal le 31 janvier. Ce jour-là, la mairie était fermée 
pour permettre aux communaux de manifester contre la réforme des retraites.

PHOTOS DE COUVERTURE : JULIETTE DE SIERRA,  
GILLES DELBOS, D.R. 
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LE MOT DU MAIRE
Vive les états d’âme !
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CITOYENNETÉ
Le conseil des anciens  
se renouvelle
Donner des avis sur la politique 
municipale, mener des consultations 
sur le terrain sur des sujets aussi 
variés que la question des toilettes 
publiques, celle des bancs, l’accès  
à Internet… Le conseil des aînés  
de Montreuil ne chôme pas. Créé  
en 2015 sur l’impulsion de Patrice 
Bessac, ce collectif de seniors  
de plus de 60 ans est composé  
de 30 citoyens représentant les  
14 quartiers et les deux résidences 
autonomie. Si vous souhaitez 
participer à cette instance citoyenne, 
vous avez jusqu’au 28 février  
pour déposer votre candidature.  
Des coupons et des urnes sont 
disponibles à l’hôtel de ville, au centre 
administratif de la tour Altaïs  
et dans les antennes de quartier.

Mairie de Montreuil  - Hôtel de ville
Place Jean-Jaurès  - 93105 Montreuil Cedex  

Standard : tél. 01 48 70 60 00
www.montreuil.fr
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Près de 36 000 morts,  
plus de 400 000 réfugiés, 
c’est le bilan provisoire  
du séisme qui, le 6 février,  
a frappé la Turquie et la 
Syrie. Les associations 
montreuilloises se font le 
relais des appels à solidarité 
envers les populations 
turque et syrienne.  
 
Absolue détresse. » C’est avec 
ces mots que l’actrice et réali-
satrice montreuilloise Romane 
Bohringer, marraine du Secours 
populaire, a partagé l’appel aux 
dons de l’association pour venir 
en aide aux rescapés du terrible 
séisme qui a touché le sud-est de 
la Turquie et le nord de la Syrie. 
Ce tremblement de terre, d’une 
magnitude de 7,8 sur l’échelle 
de Richter (qui en compte 9), 
a déjà fait 35 225 morts selon 
les chiffres du 13 février. Et si 
la communauté internationale 
se mobilise pour venir en aide 
à ces populations déjà touchées 
par la guerre, les Montreuillois 

ont aussi fait preuve d’une géné-
rosité hors du commun. Lara 
Deger, référente solidarité au 
Secours populaire de Montreuil 
et responsable des partenariats 
internationaux au niveau dépar-
temental, témoigne : « Les béné-
voles du comité de Montreuil 
se sont tout de suite mobilisés.
On a fait des collectes publiques 
devant la mairie et le Monoprix. 
En deux jours, nous avons eu 
plus de 2 000 € et des dons maté-

riels. » Une solidarité appuyée 
par la mairie de Montreuil, qui 
va contribuer à cette cagnotte 
à hauteur de plusieurs milliers 
d’euros, le montant exact étant 
soumis au vote du prochain 
conseil municipal.

L’ACTION DE LA CANTINE 
SYRIENNE DE L’AERI
« Notre comité local va déblo-
quer sur ses propres fonds une 
aide de 2 000 €, ajoute Lara 

Deger. Rien qu’à Montreuil 
nous atteignons presque  
10 000 €, ce qui est considérable 
à l’échelle d’une ville. Nous 
sommes très fiers de la réac-
tion des Montreuilloises et des 
Montreuillois. » D’autant que 
le Secours populaire n’est pas 
la seule organisation à s’acti-
ver. La Cantine syrienne de 
l’AERI s’investit particuliè-
rement pour rassembler des 
dons (sacs de couchage, tentes, 
produits hygiéniques, médi-
caments, conserves, etc.), qui 
seront acheminés sur place au 
plus vite.  Antonin Padovani

À SAVOIR
Vous pouvez contribuer par des dons 
auprès du Secours populaire de Montreuil 
directement à leur local du square 
Jean-Pierre-Timbaud (bus 112, arrêt 
La Noue), lundi, mardi et mercredi  
de 14 h à 17 h, et samedi de 10 h à 13 h.  
La Cantine syrienne, quant à elle, accueille 
dons et bénévoles du lundi au vendredi  
de 17 h à 21 h, le samedi de 10 h à 21 h  
et le dimanche de 10 h à 18 h.

Romane Bohringer a relayé des appels aux dons solidaires.

Des élèves des quatre 
lycées publics de 
Montreuil sont enga-

gés dans le quatrième concours 
d’éloquence intitulé « Les 
Libres Parleurs ». La rencontre 
finale de cet événement, orga-
nisée par la Ville et le polito-
logue Clément Viktorovitch, 
aura lieu le 17 février. Lena, 
Léa, Rania, Mariam (lycée 
Jean-Jaurès), Wendy, Rania 
(Eugénie-Cotton), Anaïs, Elsa 
(Condorcet) et Linsay (Jeanne-
Barret) sont les neuf élèves 
retenues. Face à un jury com-
posé du maire, Patrice Bessac, 
de l’humoriste Pablo Mira, du 
comédien et rappeur Younès 
Boucif, d’une professeure en 
science du langage, Marianne 
Doury, et de Manon Bril, doc-

teur en histoire, les candidats 
traiteront le sujet « Faut-il réussir 
sa vie ? » au cours d’une inter-
vention de 3 à 5 minutes. Depuis 
trois mois, une soixantaine de 
lycéens affinent leurs arguments 
avec l’aide des professeurs et 

d’intervenants. Nouveauté : la 
minute rhétorique ! Les jeunes 
non retenus pour la finale pour-
ront concourir à cet exercice. 
Devant traiter en une minute le 
sujet « Faut-il en finir avec… ? », 
ils passeront les uns après les 

autres tandis que le jury sera en 
train délibérer après le passage 
des neuf candidats.  El hadji Coly

À SAVOIR
Le 17 février, à 18 h, à l’hôtel-de-ville.  
Entrée libre.

Réunis derrière Clément Viktorovitch (accroupi au premier plan), tous les lycéens éloquents.
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Collecte nationale 
des Restos du cœur

La collecte nationale des 
Restaurants du cœur se 
déroulera les 3 et 4 mars 
dans les magasins Carrefour 
Market (place Aimé-Césaire), 
Monoprix, (avenue de la 
Résistance), Super U (rue de 
la Nouvelle-France), Auchan, 
(centre commercial Bel-Est, 
à Bagnolet). Vous pouvez 
partager ce moment de 
solidarité en devenant 
bénévole le vendredi 3  
et/ou le samedi 4 mars,  
de 9 h à 14 h ou de 14 h à 19 h. 
Contactez le 01 42 87 61 12.

Ukraine :  
un dispositif d’aide 
aux hébergeurs
Une mesure exceptionnelle  
de soutien va être octroyée 
aux particuliers ayant,  
entre le 1er avril et  
le 31 décembre 2022, hébergé 
à leur domicile et à titre gratuit 
des personnes déplacées 
d’Ukraine pour une durée 
égale ou supérieure à 90 jours. 
Afin de toucher cette aide  
de 450 € par personne  
pour les 90 premiers jours 
d’hébergement puis 5 €  
pour les suivants, il faut 
déposer avant le 30 avril, 
auprès de l’Agence de services 
et de paiement (ASP), 
organisme de paiement public, 
un dossier constitué d’une 
attestation d’hébergement 
établie en mairie. 
Rendez-vous au service Intégration, au 
centre administratif de la tour Altaïs, 1, 
place Aimé-Césaire ; tél. 01 48 70 60 83 
ou service.integration@montreuil.fr.
Toutes les infos : asp-public.fr (aides/
mesure-exceptionnelle-de-soutien-
aux-hebergeurs-citoyens).

Appel à bénévoles 
pour cours 
de français
La Ville de Montreuil 
recherche des formateurs 
bénévoles pour ses cours  
de langue française, deux fois 
deux heures par semaine 
minimum, du lundi  
au vendredi entre  
9 h 30 à 18 h 30.  
Tous les profils sont acceptés. 
Renseignements et candidatures : laura.
benouis@montreuil.fr ou 06 15 18 79 28.

La boîte à pizza ? Le tube 
de dentifrice exsangue ? 
Les dosettes de café ? Le 

sac humide de légumes surge-
lés ? Dans la poubelle jaune ! 
Ne vous cassez plus la tête : 
TOUS les emballages sont les 
bienvenus dans nos poubelles 
jaunes, comme le rappelle la 
nouvelle campagne de com-
munication d’Est Ensemble, en 
charge des déchets. Et inutile 

de laver quoi que ce soit avant 
de jeter ! Ces emballages en 
plastique, papier ou aluminium 
sont pris en charge au centre de 
tri du Syctom, à Romainville. 
Certes, tout n’est pas valorisable 
tels certains pots de yaourts 
composés de plusieurs types 
de plastique, mais la recherche 
avance. Et des matières comme 
le carton, l’aluminium ou le 
verre se retraitent à l’infini. Non 

seulement trier est écologique, 
mais la gestion des poubelles 
jaunes coûte beaucoup moins 

cher aux communes grâce 
aux subventions de l’État.  
Maguelone Bonnaud

D
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Venez écouter nos éloquents lycéens le 17 février !

SÉISME EN TURQUIE ET EN SYRIE.  Les Montreuillois  
font preuve d’une générosité hors du commun

Poubelle jaune. Fin du casse-tête 
avec les emballages !
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Sarah, professeur à Joliot-Curie 1. Cinq 
demi-journées de ski sont prévues, sur 
un séjour de douze jours (voyage, en 
car, compris). Les cours sont encadrés 
par des moniteurs de l’École de ski 
français. Les enfants sont évalués en 
continu, et reçoivent à la fin du séjour leur 
« étoile », c’est la tradition. Ce vendredi 
27 janvier, les plus aguerris, une petite 
dizaine d’élèves des écoles Voltaire, 
Wallon et Joliot-Curie 1, ont la chance 
de monter au sommet, à 2 200 mètres. 
Les trois autres groupes s’entraînent 
sur les téléskis et le tapis roulant, au bas 
de la station. La neige est tombée en 
abondance, il y a une dizaine de jours. 
Le froid l’a gardée intacte, sur le sol et 
sur les arbres. La température frôle les 
- 10 °C. Mais les enfants résistent, avec 
vaillance et bonne humeur. Ils savent 
qu’ils trouveront, ce midi, un savoureux 
déjeuner. « On mange très bien ici ! » 
lancent en chœur Manel et Eder, élèves 
à Joliot-Curie 1. Tout est « fait maison », 
à base de produits essentiellement bio-
logiques. Cuisiniers, lingères, agents 
techniques… Neuf permanents veillent 
au bon fonctionnement du centre, en 
haute saison, sous la direction de Yeliz 
Soran, ex-directrice de centre de loisirs 
à Montreuil. Chaque classe bénéficie 
également de deux animateurs, pour les 

moments du quotidien et les veillées. 
Les temps d’étude, eux, sont « adaptés », 
précise Nicolas, professeur à Voltaire. 
Cet après-midi, ses élèves étudient les 
animaux de la montagne, avec beaucoup 
d’attention. Ils ont pu en observer des 
traces lors de leur balade en raquettes 
dans la forêt…

UN ENGAGEMENT AUQUEL TIENT 
LA MUNICIPALITÉ
En janvier, le centre a accueilli les écoles 
Berthelot et Nanteuil. Et en mars, les 
écoles Jean-Jaurès, Daniel-Renoult et 
Angela-Davis succéderont à Joliot-
Curie 1, Voltaire et Wallon. Au total, 
près de 400 enfants partiront, cette 
année encore, en classe de neige. « Cette 
action d’un montant de 1 million d’euros 
environ, il nous paraît essentiel de la 
poursuivre, explique Dominique Attia, 
adjointe déléguée à l’éducation. Elle 
est le fruit d’un partenariat entre les 
directions municipales de l’Éducation 
et de l’Enfance et l’Éducation natio-
nale. En classe de neige, les enfants 
apprennent la vie en collectivité, le 
partage… Beaucoup d’entre eux y 
découvrent la montagne et le ski pour 
la première fois ! C’est une ouverture 
sur le monde, qui bénéficie aux enfants 
de tous les milieux. » n

Classes de neige : 400 enf  ants au sommet de la joie !

Texte Jean-François Monthel  
et photos Gilles Delbos

Cette année, près de 400 enfants 
issus de huit écoles partent en 
« classe de neige » au centre de 
vacances de Montreuil, au Collet 
d’Allevard. Cet hiver, ce sont ainsi 
dix-sept classes de CM2 qui 
bénéficient de cette expérience 
unique, ancrée dans l’action 
municipale en faveur de l’éducation 
populaire. Le Montreuillois est 
monté en altitude pour suivre les 
petits sur les pistes. Reportage.

Ils sont  épatants  ces  pet i ts 
Montreuillois ! En deux jours, ils 
sont au centre du Collet d’Allevard 

comme chez eux ! « On peut aller à la 
bidoc ? » demandent trois élèves à leur 
professeur. Et les voilà partis dans le 
dédale des couloirs, en quête de livres à 
emprunter à la bibliothèque, la « bidoc » 
comme on dit au « Collet ». Ce matin, 
vers 8 h 30, ils étaient en avance au bas 
des pistes, parés pour le ski, dans leurs 
tenues éclatantes. « Les parents voulaient 
qu’ils soient bien habillés. Ils sont très 
contents pour eux, beaucoup d’enfants 
n’ont jamais vu la montagne ! » raconte 

Manel,
Joliot-Curie 1
J’avais très envie de cette 
classe de neige, pour  
être avec mes amies  
et apprendre un nouveau 
sport. C’est la première 
fois que je viens à la 
montagne. Tout me plaît 

ici. Notre chambre est super. Et le ski, je m’en 
sors bien. Au début, j’ai eu très froid aux orteils, 
mais je ne suis tombée qu’une fois ! 

Eder,
Joliot-Curie 1

Je suis très content de 
découvrir le ski. J’ai réussi 

à faire des virages et à 
freiner, en chasse-neige. 

Le centre est super. J’aime 
la chambre. J’aime bien 
aussi la bibliothèque, la 

cantine, la salle de musique,celle de bricolage, 
celle de réveil... et les veillées, le soir.

Enora,
Voltaire
On a de la chance, parce 
que tous les élèves  
ne vont pas en classe de 
neige. Je suis très contente 
d’être avec mes amies, 
Nell et Ruth. J’aime bien  
le ski. J’en avais déjà fait. 

J’ai ma première étoile. J’espère que j’obtiendrai 
la deuxième étoile ici. 

Ce qu’ils en disent... 

En classe de neige, tous les enfants skient cinq demi-journées, encadrés par un moniteur de l’École de ski français. 
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Classes de neige : 400 enf  ants au sommet de la joie !

1 – Neuf permanents assurent le bon fonctionnement du centre, sous la direction de Yeliz Soran (à gauche). 2 – Même par - 10 °C, les enfants aiment la neige !  
3 – La cuisine est « faite maison ». Ce midi, dégustation de fromages locaux. 4 – Parmi les activités : la balade en raquettes. 5 – Les enfants sont en classe le matin  
ou l’après-midi. 6 et 7 – Le centre offre de multiples loisirs, après la classe ou le ski. 8 – Tout schuss au sommet, à 2 200 mètres d’altitude.
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Avec plus de 2 millions de 
manifestants dans les rues 
et 80 % de la population  
qui s’y déclare opposée,  
le gouvernement fait  
le plein contre son projet  
de réforme des retraites.  
Nous sommes allés à la 
rencontre de Montreuillois 
qui exercent des métiers 
difficiles. Ils expliquent 
pourquoi ils ne pourront 
pas travailler jusqu’à  
64 ans et plus. 

Alors que l’inflation 
touche de plein fouet 
les ménages, le gou-

vernement choisit de propo-
ser une réforme qui repousse 
à 64 ans l’âge de départ à la 
retraite, allonge la durée des 
cotisations et supprime les 
régimes spéciaux. Une double 
peine inacceptable pour de 
nombreux Français, qui sont 
descendus en masse dans la 
rue depuis janvier. Après avoir 
été applaudis durant le premier 
confinement, les « premiers de 
corvée » (infirmières, agents 
de la voirie, professeurs, 
caissières…) ne décolèrent 
pas. Chargé de ramasser les 
encombrants dans les rues de 
Montreuil et Bagnolet pour Est 
Ensemble, Lassana Soumaré 
Maïmouna soulève avec ses 
collègues des machines à laver, 

des lave-vaisselle, des réfri-
gérateurs abandonnés sur le 
trottoir, de 6 h à 13 h ou de 13 h 
à 20 h, tous les jours, même 
les samedis et dimanches. 
« Pourtant, 
notre profession 
n’est pas recon-
nue comme un 
métier pénible. 
On ne pourra 
pas continuer 
jusqu’à 64 ans. » Ce syndi-
caliste à la CGT pointe les 
nombreux arrêts maladie 
qui déciment son service. 
Infirmière en salle de réveil 
à l’hôpital André-Grégoire, 
Thanina se demande de son 
côté : « Comment assurer la 
qualité des soins ? À 64 ans, les 
facultés et la réactivité ne sont 
plus les mêmes. Notre rythme 
biologique est impacté par les 
alternances entre travail de 
jour et travail de nuit. » 

USURE PHYSIQUE  
ET MENTALE 
Soignants et professeurs ne 
peuvent que constater qu’on leur 
demande de travailler plus long-
temps avec de moins en moins de 
moyens. Quand Thanina pointe 
le turn-over dans son service, 
Patrick*, professeur des écoles 
à Montreuil, souligne qu’« il 
manque 1 500 enseignants en 
Seine-Saint-Denis ». Il déplore 

une pénibilité accrue par les 
contraintes administratives et 
les formations qui s’empilent. 
« Le métier d’enseignant est 
fatigant physiquement, mora-

lement et du fait 
de l’implication 
qu’on y met. À un 
moment donné, 
on ne sera plus 
en capacité d’être 
face aux élèves. » 

Lycéen à Jean-Jaurès, à 17 ans, 
Tom Ravet s’inquiète pour ses 
parents, intermittents du spec-
tacle. Il se demande s’il profi-
tera un jour de sa retraite. « Je 
vais devoir travailler jusqu’à 

64 ans alors que les études 
disent que j’aurai une espérance 
de vie moins élevée en raison 
de la pollution et du réchauffe-
ment climatique. Cette réforme 
est dommageable pour la jeu-
nesse. Nous allons entrer sur le 
marché du travail alors qu’il y 
aura beaucoup plus de deman-
deurs. » Vent debout contre la 
réforme, le jeune homme a, 
durant les manifestations, tracté 
des affiches et des stickers avec 
le street-artiste Dugudus et son 
collectif d’artistes. « C’est à 
la jeunesse de se mobiliser, 
parce que c’est ce qui peut 
faire le plus peur au gouverne-

ment. On est l’avenir. » Avec 
les jeunes, les femmes sont 
déjà désignées comme les 
grandes perdantes de cette 
réforme. « J’ai travaillé dès 
l’âge de 21 ans, confie Anne 
Coiffier, assistante maternelle 
à la Boissière, mais avec une 
carrière hachée en raison 
de congés parentaux. » Elle 
aussi exposée à des douleurs 
corporelles car devant porter 
des enfants ou pousser des 
triples poussettes, elle ne se 
voit pas « emmener les enfants 
au square en déambulateur » ! n  
Christine Chalier
* Le prénom a été changé.
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RETRAITE À 64 ANS. POURQUOI EST-CE 
IMPENSABLE POUR CES MONTREUILLOIS ?

1 - Lassana et Karim, agents de la voirie à Est Ensemble. 2 - Thanina, infirmière au CHI. 3 - Anne, assistante maternelle à la Boissière. 4 - Tom, lycéen à Jean-Jaurès.

REVUE DE PRESSE 
Fermeture des services municipaux le 31 janvier  
contre la réforme des retraites : Montreuil dans les médias

ACTUALITÉS � NOTRE VILLE 

Le Montreuillois  n  N° 153  n  Du 16 février au 8 mars 2023

« Mardi 31 janvier, les portes 
de la mairie de Montreuil  
sont restées fermées, une 
décision du maire, Patrice 
Bessac, en soutien à la 
manifestation contre  

la réforme des retraites », 
pouvait-on lire sur le site 
FranceTVInfo. Ce jour-là, 
plusieurs municipalités  
françaises de gauche 
soutenant le mouvement  
de contestation sociale  
ont permis à leurs agents  
de battre le pavé. Comme  
le signalait Le Parisien,  
Patrice Bessac avait informé 
au préalable « tous les agents 
des services de la fermeture, 
à partir de midi ». Le Monde, 
lui, rapportait les propos de 

l’édile montreuillois : « À l’âge 
actuel de départ en retraite, 
25 % des plus pauvres sont 
déjà morts, contre 5 % des 
plus riches. » Sur le parvis  
de l’hôtel de ville où s’étaient 
donné rendez-vous agents 
municipaux et habitants 
pour converger ensemble 
vers la manifestation 
parisienne, Patrice Bessac a, 
sur BFM-TV Île-de-France, 
apporté son soutien à tous 
les mobilisés.  
Grégoire Remund

Comment assurer  
la qualité des soins ? 
À 64 ans, réactivité 
et faculté ne sont 
plus les mêmes
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Volaille, viande, 	 + 30 % 
charcuterie

Pâtes	 + 20,3%
Huile	 + 20,2 %
Beurre, crème	 + 19,5 %
Œufs	 + 18,4 %
Sucres et édulcorants	+ 17,8 %
Fromage	 + 17,7 %
Yaourts	 + 16,9 %

Sources IRI et Nielsen IQ. Évolution année 2022.
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N° 153  n  Du 16 février au 8 mars 2023  n  Le Montreuillois

produits, comme la viande, le beurre, 
les œufs ou le lait accusent même une 
hausse de plus de 20 % sur un an (voir 
ci-contre). « Les prix se sont envolés, 
notamment sur les matières premières 
comme l’huile ou les surgelés, soupire 
Jonas Elharrar, gérant du Franprix de la 
mairie, citant par exemple ce “Poisson à 
la bordelaise” de Fleury Michon, vendu 
2 € de plus qu’avant. Le ticket moyen 
de nos clients est passé de 10 à 12 €. » 

CONTEXTE FAVORABLE  
AUX DISCOUNTERS 
Un comble pour les ménages les 
plus modestes : ce sont les produits 
dits  de « premiers 
prix » et les marques 
distributeurs qui se 
sont le plus envolés :  
+ 20 % contre 11 % pour 
les marques nationales. 
La guerre en Ukraine, 
la pénurie de matières premières, la 
flambée des coûts de l’énergie et des 
emballages expliquent globalement cette 
inflation. Avec une double peine pour 
certaines denrées comme la volaille et 
les œufs, impactés par la grippe aviaire. 
Et cet emballement n’est pas près de 
s’arrêter : les fournisseurs, qui négocient 

en ce moment avec la distribution, 
demandent pour 2023 des hausses 
de 10 à 20 %… À l’autre bout de la 
chaîne, les consommateurs courbent 
l’échine. Fakama est loin d’être la seule à 
traverser Montreuil pour espérer trouver 
des produits moins chers. Nombreux 
sont les Montreuillois que nous avons 
rencontrés, de Catherine, comédienne 
retraitée, à Khadidja, auxiliaire de vie, 
ou Djanatou, au RSA, qui cherchent des 
économies « partout » où elles « peuvent 
en trouver ». Un contexte favorable 
aux discounters : Lidl et Aldi, les deux 
frères ennemis allemands qui cohabitent 
à Montreuil, ainsi que le petit nouveau 

espagnol PrimaPrix, 
grignotent des parts 
de marché au fil des 
mois. Les marchés 
alimentaires, où les 
tarifs, malgré la 
hausse, demeurent 

compétitifs, ne désemplissent pas. Et 
les Montreuillois les plus connectés, 
notamment les jeunes, utilisent les 
applications anti-gaspi Too Good To Go 
ou Phénix, auxquels sont affiliés une 
trentaine de commerces et restaurants 
de la ville, surtout pour se nourrir moins 
cher. Et tenir bon face à la crise. n

À table. Comment faire fac e à l’envolée des prix ?  

Dossier réalisé  
par Maguelone Bonnaud

L’inflation des produits de grande 
consommation, à deux chiffres 
pour certains, pousse les habitants 
à modifier leurs modes de 
consommation. Hard discount, 
applications anti-gaspi, stands  
de déstockage sur les marchés…  
Tout est bon pour tenter d’alléger  
les tickets de caisse. 

Une « catastrophe » ! Au fil de 
ces derniers mois, Fakama a vu 
avec effroi s’alourdir la facture 

de ses courses mensuelles. « Avant, 
on dépensait 90-100 € toutes les trois 
semaines pour nous six, observe cette 
élégante cantinière scolaire du quartier 
Bel-Air, maman de quatre enfants. Hier 
chez Lidl, j’ai dépensé 166 € sans les 
couches de la petite, et on ne tiendra pas 
quinze jours avec ça ! »
Si l’inflation s’est élevée à 6 % en France 
en 2022 selon l’Insee, le secteur ali-
mentaire, le plus touché après celui de 
l’énergie, a augmenté de 14 %, d’après 
le baromètre de janvier de la société IRI, 
paneliste de la distribution. Certains 
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L’enseigne espagnole discount PrimaPrix a ouvert ses portes en novembre dernier boulevard Rouget-de-Lisle.

Fakama est loin d’être  
la seule à traverser 

Montreuil pour espérer 
trouver des produits  

moins chers

AUGMENTATIONS

Le CCAS vous aide à payer  
vos factures d’énergie
Grâce au Centre communal d’action 
sociale, des aides sont accordées  
aux habitants pour faire face à la 
hausse du coût des énergies.  
Un soutien pour payer les dettes 
de gaz et d’électricité est accordé  
sur critères de ressources. Une aide 
aux locataires et propriétaires qui ont  
du mal à s’acquitter de leurs factures 
ou de leurs charges courantes d’eau  
vient de s’ajouter.  
Accueil en semaine de 8 h 30 à 17 h 30, sauf le jeudi, de 
13 h à 19 h. 1, place Aimé-Césaire ; tél. 01 48 70 69 33.
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À l’affût des bonnes affaires, 
les Montreuillois nous expliquent 
comment ils font pour remplir leur 
caddie chaque semaine. Reportage. 

Sabrina n’avait jamais « fait très 
attention ». Aujourd’hui, cette 
script du cinéma de 33 ans fait « la 

chasse aux promos » et dévalise, chez 
Franprix ou G20, « les coins anti-gaspi, 
où l’on vend moins cher les produits 
proches de la date de péremption ». C’est 
pour faire ses courses bon marché que 
l’intermittente du spectacle s’est rendue 
ce jour-là chez PrimaPrix, enseigne espa-
gnole discount qui a ouvert en novembre 
son deuxième magasin français juste 
à côté de la grande poste, boulevard 
Rouget-de-Lisle : 2 500 références 
de produits alimentaires, d’entretien 
ou d’hygiène (contre 5 000 dans un 
supermarché classique), uniquement 
de marques connues comme Nestlé, 
Vico, Pressade ou Nivea, à des prix 
de 5 à 10 %, voire 50 %, moins chers 
qu’ailleurs. On trouvait par exemple ce 
matin-là, dans les rayons renouvelés en 
permanence, un paquet Belin « Offre 

apéritif » à 2,95 € (contre 4,15 € chez 
Carrefour ou 4,49 € chez Monoprix), 
huit chocolat liégeois Danette à 1,60 €, 
des Fingers ou de Pim’s à l’orange à 
1 €… La recette de l’enseigne ? Acheter 
des « surstocks » en direct aux marques 
et importer des produits espagnols 
« beaucoup moins chers », selon Luis 

Sanchez, le chaleureux gérant de la 
boutique. Jean, un client de 82 ans, 
droit comme un i dans sa doudoune 
sans manches, est venu en voisin dès 
l’ouverture : « Je passe systématique-
ment ici avant d’aller ailleurs. On ne 
sait jamais ce qu’on va trouver mais 
c’est toujours moins cher ! »

LE RÔLE DE L’AUGMENTATION  
DU PRIX DE L’ESSENCE 
Plus haut vers Bagnolet, Françoise, elle, 
fréquente de plus en plus souvent Aldi, 
entre La Noue, où elle habite, et la A3. La 
retraitée de 72 ans ne descendait guère 
dans la peu avenante galerie commerciale. 
« J’allais en voiture chez Auchan, porte 
de Bagnolet. Avec la hausse du coût de 
l’essence, je n’ai plus le choix », déplore 
cette ancienne animatrice de vente, dont 
la retraite n’atteint pas 1 000 €. Tant pis 
si elle ne trouve « pas tout », comme la 
pâtée fétiche de son petit chien. « La vie 
devient de plus en difficile » pour celle 
qui vit place Berthie-Albrecht depuis 
quarante ans et qui est « encore obligée 
de travailler pour finir le mois ». Chloé, 
qui élève deux jeunes enfants en centre-
ville, a délaissé Monoprix pour Lidl, à 
Bagnolet ou Montreuil. « Le bio, là-bas, 
reste abordable. Et la qualité a beaucoup 
progressé », applaudit l’enseignante 
de Croix-de-Chavaux. Exit l’image 
dégradante du magasin bas de gamme. 
Le géant allemand, dopé par l’inflation, 
voit croître son chiffre d’affaires en 
France. n
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MAGASINS DISCOUNT.  « Je viens ici depuis la flambée des étiquettes » 

Franprix propose à 4 € des paniers de 3 kg de fruits et légumes invendus.

À table. Comment faire fac e à l’envolée des prix ?  

Épicerie, boulangerie, repas…  
Une trentaine de commerçants 
montreuillois bradent  
leurs invendus via les applis  
Too Good To Go ou Phénix. 

Àchaque fois, c’est la surprise. 
Lorsque Sarah passe une com-
mande chez Sitis ou Monoprix, 

via l’application Too Good To Go, elle 
ne sait jamais ce qu’elle va trouver. 
Une pizza ? Du surimi ? Du fromage à 
raclette ? Mais ce qui réjouit cette étu-
diante de 18 ans, en dehors de l’aspect 
ludique, c’est de pouvoir manger si bon 
marché : ce jour-là, pour 3,99 € (coût 
d’un panier standard), l’habitante de 
La Noue, dont le budget alimentaire 
mensuel avoisine 60 €, a découvert dans 
son panier Monoprix une salade compo-

sée Sodebo, deux boudins blancs, deux 
panés de blé et huit tranches de jambon à 
consommer le jour même (dixit la DLC). 
Tel est le principe des deux applications 
« anti-gaspi » To Good To Go (le pion-
nier danois) et Phénix (sa petite sœur 
française), qui se développent dans les 
centres urbains depuis 2015 : mettre en 
relation commerçants et consommateurs. 
Les premiers – qui n’ont plus le droit de 
jeter – se débarrassent de leurs invendus, 
produits frais, plats cuisinés ou fruits 
et légumes à consommer rapidement, 
et les seconds font leurs courses 70 % 
moins cher. On scrolle sur son appli, on 
choisit son enseigne, on paye et hop, un 
sac rempli nous attend le jour même 
chez le commerçant. 

LES SUPERMARCHÉS NE SONT PAS 
SEULS À OPTER POUR LES APPLIS
À Montreuil, la plupart des enseignes de 
supermarchés, de Carrefour à Naturalia en 
passant par Coccimarket ou Super U, ont 
adhéré aux applis. « Une façon maline de 
limiter la casse », résume Saïdane Boana, 
directeur du Franprix de la rue Franklin, 
qui a vendu 173 paniers en janvier. Une 
quinzaine de restaurants montreuillois 
recourent à ce système pour éviter de jeter. 
Chez Rio dos Camaraos, à Robespierre, 
on délivre mafés ou yassas pour 5,99 € 
après les deux services ; le restaurant 
Aksu propose ses spécialités turques 

avenue Pasteur à partir de 20 h ; chez 
AWF, boulevard Paul-Vaillant-Couturier, 
on peut faire une razzia sur les nems 
à partir de 23 h… L’hôtel Campanile 
lui-même brade ses petits déjeuners à 
partir de 9 h 30. Nombreuses aussi sont 
les boulangeries qui écoulent pain et 
viennoiseries en fin de journée. 

Les commerçants versent une commis-
sion aux applis pour chaque transaction 
(Too Good To Go prélève 1 € sur un 
panier à 3,99 €). « Ce n’est pas Byzance, 
mais c’est toujours mieux que de jeter », 
commente Mourad Meloli, le nouvelle-
ment arrivé boulanger du 118, avenue 
de la Résistance. n

SUR LE NET.  Les applis anti-gaspi, une solution pour les petits 
budgets… adoptée par les supermarchés et les commerçants

Ruée sur les stocks des marchés
Juché sur un tabouret, le vendeur s’égosille :  
« 4 € le bidon de lessive de 4 litres ! 5 € les trois gros 
rouleaux d’essuie-tout… » Marché de Croix- 
de-Chavaux, des ménagères s’agglutinent autour  
de caisses en plastique, le long de la rue de Paris : 1 €  
le gel douche Fa ou le déodorant Gillette, 2 € les deux 
tubes de dentifrice Oral B… Des produits d’hygiène  
et d’entretien à prix cassés, déballés ici trois fois  

par semaine par ces forains spécialisés dans le déstockage. « On récupère des lots 
issus de Pologne, Belgique, Turquie ou bien de chez Lidl », glisse la jeune patronne 
affairée. Sous la halle de la place du Marché, trois marchands de gâteaux  
exploitent la filière du déstockage. 1 € la plaquette de Milka ; 2 € les 12 KitKat ; 1,20 € 
les dosettes Espresso ; Prince ; Ferrero ; Coca… « On achète ces lots à des grossistes 
déstockeurs. On vend 20 à 50 % moins cher que les supermarchés même 
discount », résume Mohamed le forain. Les produits peuvent venir de l’étranger ou 
de saisies douanières, mais aussi de France, retirés du circuit classique de la grande 
distribution pour diverses raisons : date limite de consommation imminente, arrêt 
d’une référence, défauts de packaging… Awa n’avait jamais osé acheter ici « avant 
que les prix explosent ». Maintenant, cette femme de ménage de Jean-Moulin, 
mère de deux ados, achète même parfois des gâteaux étrangers « sans savoir  
ce que c’est ». « On ne peut plus faire autrement, même les œufs sont devenus  
du luxe ! », tempête dans un rire sonore la splendide quadra auréolée de nattes.    
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Un abattement, de 40 % ou 25 % 
selon les revenus, vient d’être voté 
en faveur des parents isolés.  
Il concerne les tarifs de la cantine,  
le centre de loisirs, les classes de 
neige ou les colonies de vacances.  
Cette « mesure d’avant-garde »  
prend en compte les difficultés  
de ces familles de plus  
en plus nombreuses.

Le conseil municipal a voté à 
l’unanimité, mercredi 8 février, 
une délibération en faveur d’un 

abattement de 40 % ou 25 % sur les 
factures des prestations à l’enfance pour 
les foyers de parents isolés les plus pré-
caires. Montreuil fait donc désormais 
partie de la vingtaine de communes, 
sur 36 000 en France, à avoir adopté un 
abattement spécifique pour les familles 
monoparentales. « Une mesure d’avant-
garde », selon le maire Patrice Bessac, 
qui se veut une réelle prise en compte de 
l’augmentation du nombre de familles 
monoparentales et d’un changement 
de société. Aujourd’hui, en France, une 
famille sur quatre est monoparentale (soit 
2 millions de familles), selon l’Insee*, et 
c’est celle qui risque le plus de sombrer 
dans la précarité. L’abattement visant 
à réduire cette précarité est aussi une 
reconnaissance des difficultés spécifiques 
que doivent surmonter ces familles. À 
savoir, selon Dominique Attia, maire 
adjointe déléguée à l’éducation et à 
l’enfance, « la garde des enfants, les 
rentrées scolaires, les casse-tête des 
congés, les fins de mois difficiles à 
boucler, ce lot de soucis quotidiens qui 
pèsent et s’ajoutent aux galères pour 
concilier obligations professionnelles et 
vie familiale ». Soit une charge mentale 
multipliée par deux pour un seul revenu. 
Lors de son intervention durant le conseil 
municipal, Mama Doucouré, élue aux 
droits des femmes, a pour sa part qua-
lifié l’abattement de mesure « féministe 
et progressiste », car 82 % des parents 

isolés sont des femmes, toujours selon 
l’Insee. « Dans huit cas sur dix, le parent 
isolé vivant au-dessous du seuil de 
pauvreté est une femme. Cette réalité 
est un miroir grossissant des inégalités 
femmes-hommes, de salaire, de charges 
parentales et de carrières tronquées par 
la maternité et l’éducation des enfants, 
a commenté l’élue. Les mères isolées 
ont double charge. C’est à juste titre 
qu’elles réclament aujourd’hui de la 
visibilité, de la réflexion sur des modes 
de vie hétérogènes et singuliers. » 

UN ABATTEMENT SELON  
LE QUOTIENT FAMILIAL
Techniquement, un abattement 40 % 
ou 25 % selon le quotient familial est 
prévu dès le 1er avril sur les tarifs de 
la cantine et de l’ensemble activités 
périscolaires. La famille monoparentale 
sera identifiée grâce à la case T (parent 
isolé) cochée sur l’avis d’imposition 

du parent payeur (voir ci-contre). « La 
réponse apportée par les directions de 
l’Éducation et des Finances correspond à 
la situation des familles monoparentales 
et aux mesures de justice sociale portées 
par la Collective, avec qui ce travail a 
pu se mener », a expliqué Dominique 
Attia. Lanceuse d’alerte, la Collective 
des mères isolées, association nationale 
née à Montreuil en 2020, milite depuis 
trois ans en faveur d’une tarification pour 
les familles monoparentales. « Permettre 
aux enfants d’aller à la cantine ou en 
colonie de vacances, c’est aussi inclure 
des familles qui, jusqu’ici, n’y avaient 
pas droit. Cela va rendre du pouvoir 
d’achat, et surtout apaiser un certain 
nombre d’angoisses, dont celle du porte-
monnaie, pour les mères en difficulté », 
conclut Sarah Lebailly, présidente de 
l’association. n Christine Chalier
* Institut national de la statistique  
et des études économiques. 

AIDE.  La municipalité allège les 
factures des familles monoparentales

Dans 8 cas sur 10, le parent isolé vivant au-dessous du seuil de pauvreté est une femme.

Comment bénéficier  
de l’abattement 
municipal sur les 
prestations à l’enfance

Cet abattement concerne 
la tarification pour les prestations 
de cantine, centre de loisirs, 
classes de neige ou classes vertes 
et colonies de vacances. Calculé 
sur la base du quotient familial 
déterminé chaque année en 
mairie, au service APE (Accueil 
prestation à l’enfant), il concerne 
les foyers monoparentaux qui ont 
coché la case T (parent isolé)  
sur leur avis d’imposition. Sont 
considérées comme parents 
isolés les personnes vivant seules 
et avec leurs enfants à charge, 
même en garde alternée. Cette 
case T cochée faisant foi, elle 
ouvrira le droit à un abattement 
de 40 % lorsque le quotient 
familial se situe entre 255 € et 
1 000 €, et à un abattement de 
25 % lorsque le quotient familial 
se situe entre 1 001 € et 1 401 €. 
Cet abattement sera pris  
en charge par la municipalité.
Service APE, centre administratif de la tour 
Altaïs, 1, place Aimé-Césaire. Lundi, mardi, 
mercredi, vendredi, de 8 h 30 à 17 h 30, jeudi 
de 13 h à 19 h et samedi de 8 h 30 à 12 h.

Yhahane Cherni, 
mère de trois 
enfants
C’est une bonne 
nouvelle. Je suis 
seule avec trois 
enfants, je gagne 
un peu plus que 

le smic et, pour moi, chaque euro 
compte. Les prestations péri- 
scolaires représentent un gros  
poste de dépense. Aujourd’hui, avec 
l’inflation, c’est encore plus galère 
car ni les salaires ni les prestations 
sociales n’augmentent à côté des 
prix. Avec des enfants au collège,  
en primaire et en crèche, j’attendais 
cette mesure avec impatience.  
Tous mes enfants n’en profiteront 
pas. Ça a été long, mais aujourd’hui,  
c’est vraiment une bonne nouvelle !

Catherine Morin, 
mère d’un enfant
C’est une 
bouffée 
d’oxygène. Je 
suis mère isolée 
d’un enfant,  
ne percevant  

donc pas d’allocations familiales.  
J’ai le sentiment de m’enfoncer.  
Avec les factures de cantine, je ne 
m’en sortais pas. Elles représentent  
10 % de mon salaire. Cet abattement  
va être un vrai soulagement. Je vais 
pouvoir respirer financièrement,  
me remettre à flot. Je vais pouvoir 
envoyer mon enfant en colonie  
de vacances, ce qui va me permettre  
de me libérer du temps et à lui,  
de se sociabiliser. Il va pouvoir 
participer à la collectivité.

Christian, père  
de deux enfants
J’ai quitté  
la République 
démocratique du 
Congo (RDC), mon 
pays d’origine, avec 
mes deux filles de 

8 et 11 ans. Ma femme doit attendre 
que sa demande d’asile soit acceptée 
pour nous rejoindre. Comme je suis 
demandeur d’emploi, le quotidien 
est compliqué. Cet abattement est  
une bonne nouvelle car je vais payer 
moins cher la cantine [il payait jusqu’ici 
10 € par mois], qui, pour les enfants, 
est très importante.  Le soir, au dîner,  
je suis souvent démuni, je ne sais pas 
trop quoi leur proposer. Cela me 
soulage de savoir qu’à l’école  
mes filles sont bien nourries.

Sarah Lebailly, 
présidente de la 
Collective des 
mères isolées
C’est une grande 
émotion de voir 
cette mesure 
adoptée par la 

municipalité, parce qu’elle permet de 
reconnaître l’existence des familles 
monoparentales. Cela nous amène 
vers la suite du combat, la création  
du statut de parent isolé au niveau 
national. On espère qu’entre-temps, 
les maires de France s’empareront de 
la question en mettant en place cette 
mesure féministe. Une mesure qui 
facilitera l’accès au service public pour 
les enfants de ces foyers, dont un 
tiers vit sous le seuil de pauvreté.

Ce qu’ils en disent... 
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Une consultation médicale 
gratuite pour les hommes 
qui attendent un enfant 
vient d’être mise en place 
au centre municipal 
Savattero et à l’hôpital 
André-Grégoire. Objectif : 
améliorer la santé  
des papas et, au-delà,  
celle de la famille.  
 

Un papa qui va bien, 
c’est une maman et un 
bébé qui vont mieux. 

En vertu de cette équation, la 
Ville de Montreuil vient de lan-
cer une consultation prénatale de 
prévention dédiée aux pères, en 
partenariat avec l’hôpital André-
Grégoire (CHI). Le but de ce 
rendez-vous, gratuit et confiden-
tiel, proposé au centre de santé 
municipal Savattero ainsi qu’à 
l’hôpital* : faire le point avec 
le papa sur sa santé physique 
et psychique, ses vaccins, ses 
besoins… La doctoresse géné-
raliste affectée à cette mission, 
Ines Moloufoukila, préconisera 
examens et dépistage, évaluant 

les risques de transmission de 
pathologies au bébé. « Mais nous 
aborderons plus largement les 
modes de vie du papa, précise 
la médecin. Les usages des 
parents ont un tel impact sur 
la vie de l’enfant et du futur 
adolescent ! » Tabac, alcool, 
alimentation, sport… « Il ne 
s’agit pas de culpabiliser les 
papas mais de leur permettre 
de saisir cette occasion qu’est 
l’arrivée d’un enfant pour se 
préoccuper d’eux-mêmes. »

Car les hommes ont moins 
recours aux soins que les 
femmes. Et les rares bilans de 
santé qui jalonnaient auparavant 
leur vie (service militaire, cer-
tificat prénuptial) ont disparu. 

IMPLICATION DES PÈRES
Au-delà de sa dimension médi-
cale, ce rendez-vous entend 
favoriser l’implication des pères 
dans la parentalité. « Nombre 
d’entre eux ont un sentiment 
d’invisibilisation au cours 

de la grossesse, insiste Swati 
Perrot, coordinatrice du projet 
Partage-2. Associer les hommes 
à l’arrivée de leur enfant peut 
les aider à prendre leur place. » 
On ne mesure pas à quel point 
l’implication du père dès la 
grossesse a des effets béné-
fiques pour sa famille. « À court 
terme, cela réduit le risque de 
dépression de la maman après 
l’accouchement et favorise la 
réussite de l’allaitement », assure 
Swati Perrot. À long terme, un 
père qui s’engage tôt est un père 
qui restera plus vigilant tout au 
long de la croissance et de la 
scolarité de son enfant. Et qui 
aidera son enfant à être heureux. 
 Maguelone Bonnaud

À SAVOIR
(*) Au CMS Savattero : lundi, mercredi  
et jeudi de 9 h à 12 h ; à l’hôpital André-
Grégoire (CeGIDD) : lundi de 17 h 
à 20 h et mercredi de 14 h à 19 h. 
Tél. 07 87 50 01 55 (message ou SMS)  
ou par e-mail : consultation.paternite.
montreuil@ght-gpne.fr ;
Réservation sur Doctolib. 

Le premier bébé né à Montreuil en 2023 se prénomme Malak.

C’était un vieux diesel. 
Il est désormais 100 % 
électrique. Le premier 

Renault Trafic « rétrofité » est 
arrivé au garage municipal fin 
janvier. C’est une start-up gre-
nobloise, Tolv, qui a réalisé sa 
conversion (ou « rétrofit »), dans 
le cadre d’un partenariat avec la 
Ville de Montreuil. Une cinquan-
taine de véhicules municipaux 
pourraient être ainsi transformés 
en véhicules non polluants. 
« La conversion de la flotte 
municipale vers l’électrique 
permettra de réduire les émis-

sions de CO2, explique Patrice 
Bessac, maire de Montreuil et 
président d’Est Ensemble. C’est 
aussi une source d’économies 

pour la Ville, en sup-
primant le coût du 
carburant et en limi-
tant l’achat de nou-
veaux véhicules. » 
Le partenariat avec 
Tolv prévoit aussi 
de former les agents 
municipaux à l’ins-
tallation du « kit de 
conversion » déve-
loppé par la start-up, 

en y associant des élèves de 
lycées professionnels. Cette 
innovation s’inscrit dans le 
déploiement des « zones à faibles 

émissions » de la Métropole 
du Grand Paris, interdisant la 
circulation des véhicules pol-
luants. À l’échelle du territoire, 
l’expérience menée à Montreuil 
pourra ainsi être partagée avec 
les autres communes d’Est 
Ensemble (Bagnolet, Bobigny, 
Bondy, Le Pré-Saint-Gervais, 
Les Lilas, Noisy-le-Sec, Pantin 
et Romainville). Elle bénéficie 
par ailleurs des primes de la 
Région et de l’État à l’intention 
des professionnels souhaitant 
convertir leur véhicule en élec-
trique.  Jean-François Monthel

Le parc automobile éléctrique s’agrandit.
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Premières places de 
parking debitumées 
à Montreuil

Que se passe-t-il avenue 
Pasteur, près de la  
mairie ? Des travaux de 
débitumisation de places de 
parking sont en cours. Le but 
de cette opération est de 
permettre à l’eau de pénétrer 
le sol, et ainsi de nourrir  
les nappes phréatiques et  
les arbres alentour, et lutter 
contre les îlots de chaleur. 
Plusieurs procédés  
(grave claire et plaques  
de stabilisation) seront 
expérimentés avant de 
généraliser cette démarche.

Deux nouveaux  
élus à la mairie
Lorsqu’un élu démissionne 
en cours de mandat, c’est 
celui qui figurait sur sa liste 
après le dernier élu qui prend 
sa place. Suite aux départs  
de Wandrille Jumeaux (EELV)  
et de Mathieu Tomé (groupe 
LFI), l’un pour des raisons 
professionnelles, l’autre afin 
de poursuivre sa scolarité, 
Bruno Rebelle (EELV) et 
Tarek Rezig (PS) ont intégré 
l’équipe municipale en tant 
que conseillers municipaux. 
La délégation à la mémoire 
aux anciens combattants,  
qui incombait à Mathieu 
Tomé, a été transférée à 
Méline Le Gourriérec,  
qui conserve sa délégation  
à la jeunesse.

D
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Appliquer l’ambition de renaturation et de 
transition écologique du territoire. Améliorer 
la qualité de l’habitat. Soutenir l’activité 

économique. Préserver la cohérence urbaine. Affermir 
l’accompagnement des grands projets urbains. Tels 
sont les objectifs de la modification n° 2 du Plan 
local d’urbanisme intercommunal (PLUi). Et les 
Montreuillois sont invités à donner leur avis, par 
le biais d’une enquête publique qui s’étendra du 
lundi 20 février au mercredi 22 mars. La précédente 
modification, adoptée en mai 2021, a notamment 
permis le classement de 17 hectares d’espaces 
paysagers protégés à Montreuil. Cette nouvelle 
modification renforce les exigences environnemen-
tales du PLUi, en modifiant par exemple les règles 
de construction dans plusieurs quartiers de la ville. 
Comment participer à son élaboration ? Durant 

toute la durée de l’enquête publique, les documents 
seront consultables au centre administratif de la tour 
Altaïs, ainsi que sur Internet (voir ci-dessous). Le 
commissaire enquêteur, responsable de l’enquête, y 
assurera par ailleurs deux permanences, les samedis 
4 et 18 mars, de 9 h à 12 h. Chacun pourra ensuite 
envoyer ses observations et suggestions, par cour-
rier ou voie électronique. Lesquelles pourront être 
intégrées à la modification n° 2, avant que celle-ci 
ne soit soumise au vote du conseil de territoire d’Est 
Ensemble.  J. -F. M. 

À SAVOIR
Les documents de la modification n° 2 du PLUI sont consultables  
dans la salle LAB de la tour Altaïs, 1, place Aimé-Césaire : lundi, mardi, 
mercredi et vendredi, de 9 h à 17 h ; jeudi, de 14 h à 17 h ; samedi,  
de 9 h à 12 h. Plus d’infos sur : Montreuil.fr et Est-Ensemble.fr L’enquête publique démarre le 20 février.

Garage : la conversion électrique a démarré !

SANTÉ.  À Montreuil, les papas aussi ont droit  
à leur consultation avant la naissance de leur bébé

Modification du PLUi : participez à l’enquête publique !
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ISOLE - RÉNOVE - AMÉNAGE

PLOMBERIE - ÉLECTRICITÉ

MAÇONNERIE - FENÊTRES

VOLETS - CARRELAGE

PEINTURE - PARQUET

SALLE DE BAIN - CUISINE264 avenue Victor Hugo
94120 Fontenay-sous-Bois

Art-travaux-habitat.fr
ath@art-travaux-habitat.fr

01 53 48 17 85

Contact : lps@laphoenixschool.com / Tél : 01 48 38 07 33 / www.laphoenixschool.fr

Rendez-vous le dimanche 5 mars 2023 pour notre journée d’inauguration

C’EST UN ÉVÉNEMENT QUI VA RÉJOUIR LES AMOUREUX DE LA DANSE 
À MONTREUIL !

Une nouvelle école de danse 
pluridisciplinaire ouvre ses portes 
le 13 février 2023 : la Phoenix School
sise au 8 rue Mériel.

Les fondateurs Claudia Sylvanise, 
professeur de pole dance, 
et Bruno Marignan, danseur et 
chorégraphe, sont tous deux 
passionnés de danse et de sport. 
Leurs expériences respectives dans 
les domaines artistiques et sportifs, 
depuis plus de 20 ans, les emmènent 

ici, à cet instant précis comme un rendez-vous à ne pas manquer.

« Nous sommes tous 2 habités depuis de nombreuses années par l’idée 
de mettre à profi t notre expérience dans un projet de cette envergure. »
- Bruno

La Phoenix School se donne pour mission de partager la passion 
de la danse et de former de futurs danseurs talentueux. 

Passionnés et enthousiastes, les professeurs de la Phoenix  School 
proposeront des cours de danse très diverses : 

 Danse urbaine (hip hop, house danse, waacking, dancehall, street 
ragga, hiphop commercial, afro, fl oorwork, electro)

  Danses du monde (salsa cubaine, kizomba, bachata dominicaine, 
capoeira, danse orientale, tango argentin) 

  Danse classique ( Barre au sol, danse classique, feldenkrais)

  Danse jazz et talons (modern jazz, street jazz, claquettes, jazz fusion, 
jazz rock, danse fusion, heel’s class)

 Danses contemporaines (contemporain, urban contemporary, 
contemporary) 

 Discpline aerienne (pole dance, pole heel, acro, tissu aerien, cerceau)

 Forme et relaxation (pilates, yoga vinyasa, yoga ashtanga, yoga hatha, 
zumba, zumba gold, dos et postures).

L’établissement vous accueille dans un espace équipé de quatre studios
allant de 31 m2 à 123 m2 pour une superfi cie totale de 300 m2.

L’objectif de la Phoenix School est de proposer un espace convivial 
qui favorise la santé, le sport, l’expression, l’estime de soi, la cohésion 
sociale et l’épanouissement. L’école vise à être un centre d’expression 
artistique et d’échange interculturel qui met l’accent sur le bien-être et 
l’épanouissement des élèves. Nous organiserons des événements visant 
à promouvoir le travail d’artistes de tous horizons.

« Dans notre parcours nous avons fait beaucoup de rencontres d’artistes 
en tout genre, talentueux mais trop souvent méconnus. C’est pourquoi 
nous souhaitons soutenir, à notre niveau, l’art en général, en organisant 
des expositions, des vernissages, 
des événements pour mettre en lumière 
des savoir-faire inédits. »
- Claudia
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LA VIE DANS NOS QUARTIERS

Comment ne pas voir dans 
son implication citoyenne 
tout l’amour que cette 

Montreuilloise de 52 ans porte à sa 
ville d’adoption ? Tout a commencé 
avec les repas de quartier, rue du 
Plateau, où elle a d’abord habité à 
Montreuil. Séduite par le dynamisme 
culturel et associatif de la ville, Sara 
décide d’y prendre une part active. 
Les animations du Comité des fêtes 
de Villiers – Barbusse, les après-midi 
au Four à pain, les événements au 
square Barbara sont autant de joyeux 
souvenirs pour elle. « Montreuil est 
un repaire où règnent la solidarité et 
l’entraide », dit-elle. En 2021, elle 
intègre le conseil d’administration 
du Collectif des Sorins afin de venir 
en aide aux migrants. Pour en finir 
avec les clichés sur les migrants, 
elle leur consacre des reportages 
audio (Tous les chemins mènent à 
Montreuil et Paroles aux migrants, 
disponibles en audioblog sur Arte 
radio), réalisés avec des enseignants 
et des élèves du collège Jean-Jaurès. 
n El hadji Coly

MON MONTREUIL À MOI.  Selon l’anthropologue, auteure et violoniste  
Sara Le Menestrel,« tous les chemins mènent à Montreuil » !
Directrice de recherche au CNRS, anthropologue… 
Sara Le Menestrel compte parmi ceux qui participent 
sans se vanter au rayonnement de la ville. Venue habiter 
le quartier Villiers – Barbusse il y a quinze ans, cette 
éternelle optimiste partage son temps entre les migrants 
du Collectif des Sorins et de nombreux projets culturels.

SARA  
LE MENESTREL

Auteure, 
membre du 

Centre d’études 
nord-

américaines  
de l’École des 

hautes études 
en sciences 

sociales (EHESS) 
et du Collectif 

des Sorins, Sara 
prépare une 

exposition, 
Des vies 

suspendues, 
mêlant audio et 

photos. 
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GALERIE LUMIÈRE  
DES ROSES.  C’est un lieu 
consacré à la photographie 
anonyme, les expositions  
y sont passionnantes.  
12-14, rue Jean-Jacques-Rousseau.

THÉÂTRE THÉNARDIER.  Il y 
a des cours de théâtre d’une 
qualité incroyable. 19, rue Girard.

L’ARMONY.  C’est un bar sobre avec une belle programmation musicale. On y 
retrouve Dédé Macchabée ou, ici, Tony Marlow. 39, rue Édouard-Vaillant.

LE JARDIN POUPLIER.  Ce lieu est assez magique, avec ses nombreuses 
particularités (Amap, plantes originales…). On a l’impression d’être  
en dehors du temps et de la ville. 60, rue de Saint-Antoine.
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Depuis 2017, Montreuil 
Records regroupe 
dans les hauteurs de 

la ville une cinquantaine de 
musiciens. Aurélien Bouayad 
et Cassidy Sacré, bien connus 
des mélomanes de Montreuil, 
nous ont reçus pour évoquer 
l’actualité de cette association 
que l’on a déjà vue organiser 
des événements ou tourner des 
clips près des Murs à pêches. 
« Nous voulons développer 
des projets locaux, explique 
Aurélien, proposer des initia-
tions sportives et artistiques aux 

enfants. » Première étape : le 
projet « Fair Play ». Également 
porté par l’équipe de roller 
derby de Montreuil, l’asso-
ciation Lez’arts dans les murs, 
le centre social du Bel-Air et 
l’association Voix machine, 
il permettra de proposer, un 
mercredi par mois jusqu’à 
l’été prochain, des initiations 
au roller, au hip-hop ou encore 
à la radio. Première session 
le 29 mars, en attendant une 
restitution des différents ate-
liers sous forme de spectacle, 
durant l’été. n À l’initiative de Montreuil Records, Aurélien Bouayad et Cassidy Sacré.

DÉCOUVERTE.  Les étudiants ouvrent aux lycéens  
les portes de l’IUT pour présenter les formations

Sara et Vierra, étudiantes en qualité logistique industrielle  
et organisation (QLIO) à l’IUT de Montreuil.

m’évite deux heures de trans-
port… » Ou Ambre, qui vient de 
la voisine Vincennes pour « se 
renseigner avant de s’inscrire  » 
au DUT Infocom. Certains 
arrivent de loin, attirés par la 
réputation de l’IUT. C’est le cas 
de Yohann, résident en Seine-et-
Marne, venu se renseigner sur 
la filière informatique. Ryan 
a fait le chemin depuis Saint-
Denis pour en savoir plus sur 
les bachelors universitaires de 
technologie (BUT) lancés à la 
rentrée (voir Le Montreuillois 
no 143, 01/09/2022) : « Cet IUT 
est l’un des rares en Île-de-
France à proposer ces forma-
tions. » « L’établissement ne 
comptant que 750 étudiants, 
l’ambiance générale y est 
familiale, souligne Myriam 
Lamolle, directrice de l’établis-
sement. C’est moins intimidant 
que les grandes universités, 
et nos éventuels futurs élèves 
s’en rendent compte en venant 
aujourd’hui ! » n

et Vierra nous découvrons les 
ateliers de conception, riches en 
matériel et où elles ont conçu 
leurs projets tout au long de leur 
parcours. « Ces portes ouvertes 
nous permettent d’entrer en 
interaction avec les futurs bache-
liers, raconte Vierra. Comme 
on est déjà passés par là, c’est 
plus facile de leur expliquer ce 
que peut leur apporter l’IUT. »

CES LYCÉENS VIENNENT  
DE PRÈS… OU DE LOIN !
Ibrahim, Massi et Mathias, tous 
en terminale STI2D au lycée 
Condorcet, vantent un établis-
sement proche de chez eux et 
avec de « super-avis ». La proxi-
mité, justement, joue un rôle 
essentiel pour les Montreuillois, 
comme l’explique Mathias : 
« Ça m’arrange beaucoup, ça 

Les étudiants de 2e et  
de 3e année de l’IUT ont 
accueilli le 25 janvier 
dernier des lycéens pour 
leur présenter les filières 
« pépinières d’emploi » 
proposées par 
l’établissement.

Dans le hall de l’IUT, 
situé 140, rue de la 
Nouvelle-France, on 

trouve un stand par filière, animé 
par un collectif d’étudiants. 
Infocom, qualité logistique 
industrielle et organisation 
(QLIO), informatique, gestion 
administrative et commerciale 
des organisations (GACO), 
autant de spécialités qui font la 
réputation de l’établissement. 
« Nos filières sont de vraies 
pépinières d’emploi », témoigne 
Lucien Kowoh Bille, professeur 
de mathématiques en QLIO. 
L’établissement mise sur ses 
étudiants pour défendre la qua-
lité des formations. Avec Sara 
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COUP DE CHAPEAU
à Zohra Ghamzi
Avec l’association Les Potes 
de la maraude, créée en 
mars 2021, Zohra sillonne le 
Bel-Air et ses environs pour 
aider les plus démunis. En sus 
des maraudes, l’association 
prend la forme d’une épicerie 
solidaire itinérante, pour les 
familles dans le besoin ou la 
mosquée de la rue de Rosny. 
« Présidente de l’association, 
je mène un peu la barque, 
admet Zohra. Nous avons 
commencé les maraudes 
avec les jeunes du quartier, 
mais nous n’hésitons pas à 
aller au-delà de Montreuil ! » 
Contact :
lespotesdelamaraude93@gmail.com

Montreuil Records, une association très active 

Appel aux arts pour 
le Festival des MAP

Pour son festival, qui aura lieu 
les 27 et 28 mai prochains,  
la Fédération des Murs à 
pêches recherche des artistes 
de Montreuil (ou d’ailleurs).  
Un appel aux arts est lancé. 
Envoyez avant le 6 mars  
vos propositions artistiques 
(art vivant, performances,  
installations sonores, etc.) 
à festivalmursapeches@ 
gmail.com.

Les Potes  
de la maraude 
animent le quartier
Outre sa prochaine 
distribution alimentaire  
qui se déroulera le 25 février 
devant l’Espace 40, 
l’association Les Potes  
de la maraude organise un 
événement contre l’autisme 
et le handicap des jeunes 
enfants, le 11 mars à 14 h  
à l’Espace 40.
40, rue du Bel-Air.

Travaux du bassin 
de la fontaine des 
Hanots : circulation 
altérée rue de 
Romainville
Dans le cadre des travaux  
du bassin de rétention de la 
fontaine des Hanots (voir  
Le Montreuillois n° 151, 
15/01/2022), un feu de 
signalisation a été mis en 
place au croisement de la rue 
de Romainville et du passage 
des Hanots. Cette installation,  
qui entraîne une circulation 
alternée sur cet axe, permet 
la création de puits qui 
alimenteront le bassin situé 
boulevard Aristide-Briand,  
en face de la station service 
BP. Ce feu restera en place 
jusqu’au mois de septembre 
prochain. Le maintien des 
accès aux domiciles des 
riverains sera assuré tout  
au long de cette période.
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ACCÈS AU DROIT.  Faire ses démarches en ligne  
devient facile grâce aux permanences numériques

Maïmouna Magassa accueille, aide et oriente avec le sourire.

est un frein à l’accès aux 
droits, souligne Maïmouna 
Magassa. Nous rencontrons 
beaucoup de personnes qui 
ont abandonné leurs droits 
à cause de la complexité des 
démarches sur Internet. Notre 
action correspond à un besoin 
réel. Malheureusement, nous 
ne pouvons pas répondre à 
toute la demande. Il faudrait 
davantage de moyens. » 
Soutenu par le contrat ville 
subventionné par Est Ensemble 
et l’État ainsi que par la muni-
cipalité, Espace conseils et 
découvertes accueille chaque 
année plus de 600 personnes 
et assure 50 visites à domicile 
aux adhérents seniors, per-
sonnes porteuses de handicap 
et femmes enceintes. n

À SAVOIR
Permanences les vendredis de 13 h 30  
à 17 h 30, avec ou sans rendez-vous mais 
uniquement sur rendez-vous à partir  
du 10 mars. Tél. 07 49 35 00 54.

ou d’orienter, car nous retrou-
vons souvent des dispositifs 
sociaux que nous connais-
sons. ». « C’est la deuxième 
fois que je viens, souligne 
Nielle, habitante du quartier 
Le Morillon. J’avais besoin 
d’informations pour un dos-
sier administratif. J’apprécie 
l’accompagnement qui a suivi 
le premier rendez-vous. »

DES JEUNES ADULTES 
JUSQU’AUX SENIORS
Jeunes adultes, seniors tentant 
de constituer leurs dossiers de 
retraite… Des publics variés 
ont recours à cette permanence 
pour des raisons diverses : dif-
ficultés avec l’outil numérique 
ou le français, démarches en 
ligne jugées trop compliquées, 
etc. « La fracture numérique 

Le vendredi après-midi,  
la permanence numérique  
de l’association Espace 
conseils et découvertes 
accueille une vingtaine  
de personnes afin  
de les aider dans leurs 
démarches en ligne.

Penda a un ordinateur, 
mais c’est son fils qui 
l’utilise. Grâce à un voi-

sin, qui l’a orientée, elle a pris 
rendez-vous à la mairie annexe 
avec Maïmouna Magassa, pilier 
de la permanence numérique 
que propose Espace conseils 
et découvertes afin d’aider les 
publics rencontrant des difficul-
tés pour faire leurs démarches 
sur Internet. « Nos expériences 
professionnelles, que ce soit 
au conseil départemental, à la 
préfecture, au Pôle emploi, ou 
à la CAF, explique Maïmouna 
Magassa, présidente de cette 
association, nous permettent, 
en tant que bénévoles, d’aider 

COUP DE CHAPEAU
à Vinos et Douggy 
Jumeaux à la scène comme  
à la ville, ils rappent, chantent 
et composent ensemble 
depuis l’âge de 12 ans. Après 
quelques années passées  
à s’essayer  comme gérants 
de deux stations-services  
à Montreuil, ils s’adonnent à 
nouveau à leur passion .  
« La rue, c’est notre première 
fanbase. On se pose au parc 
Montreau avec des amis et 
on envoie », dit Vinos.  
Avant de monter sur scène, 
2 jumeaux, leur groupe, 
prévoit de publier un nouveau 
morceau, en mars, sur  
ses réseaux sociaux.
Instagram : 2jumeaux_officiel
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Vie en chœur

De si de la, la chorale de 
l’association UAPM (Union 
animation du parc Montreau), 
recrute. Si vous êtes 
intéressé, contactez  
Micheline Travet.
Tél. 06 86 89  69 57  
ou micheline.travet@gmail.com 

Conseil de maison 
au centre Espéranto
Participez au conseil de 
maison du centre social 
Espéranto. Vous pourrez ainsi 
partager vos idées et mieux 
comprendre ce centre. 
Rencontre de l’équipe 
d’animation et des 
intervenants le 17 février  
de 17 h 30 à 20 h à l’espace 
Romain-Rolland. 
56, rue des Blancs-Vilains.
Garderie pour les enfants. Entrée libre. 

Ateliers en pagaille à 
la Maison Montreau
Durant les vacances, la 
Maison Montreau propose  
presque un atelier par jour 
pour les enfants. Dès 6 ans : 
dessiner, fabriquer son 
ourson, créer un tableau en 
wax… Éveil musical pour les 
tout-petits le 22 février à 15 h ; 
initiation à l’art du clown le 27 
à 15 h 30 ; spectacle de magie 
le 3 mars à 15 h… Et plein 
d’autres choses encore !
Tél. 01 48 55 87 46 
ou mediation@lamaisonmontreau.fr

G
IL

LE
S

 D
EL

B
O

S

DES ARTICLES DE : 
CHRISTINE CHALIER  
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AGNÈS PINGEOT
CONCILIATRICE DE JUSTICE

« 90 % des cas se règlent avec bon sens »

Agnès Pingeot tient depuis ce mois de février une 
permanence de conciliation de justice au sein de 
la mairie annexe des Blancs-Vilains. La seule 

à Montreuil. Chaque première semaine complète du 
mois, elle consacre trois demi-journées à tenter de régler 
gratuitement et à l’amiable des conflits entre voisins, 
propriétaires et locataires, clients et commerçants… 
« J’ai vécu au sein de mon ancienne copropriété une 
très intéressante expérience de conciliation qui m’a 
motivée à franchir le pas. » À la suite d’une formation, 
cette auxiliaire de justice assermentée et bénévole a 
été nommée en novembre dernier par la cour d’appel 
de Paris lors d’une cérémonie solennelle. Sa nouvelle 
fonction permettra à cette Montreuilloise de mettre 

à profit deux Master 2 en psychologie clinique et en 
ressources humaines, et une expérience de 43 années 
de travail. « Il faut démystifier les conflits, souvent 
très passionnels, en les rendant factuels et en restant 
neutre. Dans 90 % des cas, cela se règle avec du bon 
sens. » Pour faire appel à ses services, il faut prendre 
rendez-vous lors de l’une de ses permanences. « Cette 
procédure est simple, rapide, confidentielle et gratuite. 
Et permet d’éviter de longues et coûteuses procédures 
judiciaires et de désengorger les tribunaux », se réjouit 
Agnès Pingeot. n
Le mardi matin et le mercredi toute la journée de chaque  
première semaine complète du mois. 77, rue des Blancs-Vilains. 
Uniquement sur rendez-vous au 01 48 70 60 80.
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URBANISME.  Métro, tramway, logements, services, 
équipements : quel futur pour la Boissière ?

C’est aussi dans cet îlot que 
démarrera, au printemps, la 
première opération à Montreuil 
de logements en « bail réel 
solidaire » (dispositif permet-
tant un prix d’achat plancher). 
« Nous prévoyons une autre 
OAP au niveau du carrefour 
Aristide-Briand/Boissière, afin 
de protéger ce secteur égale-
ment en tension », a précisé 
Gaylord Le Chequer. Ces OAP 
venant compléter une gamme 
d’« outils destinés à maîtriser 
la spéculation immobilière, 
tels que les espaces paysa-
gers protégés ou la convention 
entre la Ville de Montreuil 
et l’Établissement public 
foncier d’Île-de-France ». 
Le premier adjoint s’est par 
ailleurs engagé à y associer 
les habitants, comme l’ont 
souhaité plusieurs participants. 
À suivre, donc. n

À SAVOIR
Pour rester informé de l’actualité du 
conseil de quartier Branly – Boissière,  
une adresse : cqbb93@gmail.com

bilière est la plus forte », a 
expliqué Gaylord Le Chequer, 
premier adjoint délégué à l’ur-
banisme, lors du conseil de 
quartier Branly – Boissière, 
qui a réuni une cinquantaine 
d’habitants, jeudi 2 février, à 
l’école Nanteuil.
Les propriétaires d’une maison 
le savent parfaitement : les 
promoteurs immobiliers visent 
toutes les parcelles de terrain, 
et bien sûr spécialement celles 
situées près des futures sta-

tions de métro. Quelle ville 
ces projets dessineront-ils ?

UNE GAMME D’OUTILS 
DESTINÉS À MAÎTRISER  
LA SPÉCULATION
« Nous défendons une politique 
interventionniste, qui vise à 
répondre aux besoins d’espaces 
verts, d’équipements, de ser-
vices, et à respecter l’héritage 
de la Boissière », a avancé le 
premier adjoint. Cette politique 
s’illustre notamment à travers 
le projet de « l’îlot Boissière », 
vaste espace compris entre le 
boulevard de la Boissière, la 
rue Édouard-Branly, la rue 
des Roches et l’avenue du 
Président-Salvador-Allende. 
Bénéficiant d’une Orientation 
d’aménagement et de pro-
grammation (OAP) inscrite 
dans le Plan local d’urbanisme 
intercommunal (PLUi), ce 
projet prévoit entre autres la 
création d’espaces verts, et 
d’un « corridor » reliant les 
anciennes « sentes » et le bou-
levard de la Boissière.

Avec l’arrivée de la ligne 11 
du métro et du tramway T1, 
le quartier de la Boissière 
prépare sa métamorphose. 
Pour faire le point,  
le conseil de quartier 
Branly – Boissière  
a invité, jeudi 2 février,  
Gaylord Le Chequer, 
premier adjoint au maire, 
délégué à l’urbanisme,  
à la ville résiliente  
et aux grands travaux de 
transports. Explications.

C’est une nouveauté his-
torique : la Boissière 
sera bientôt raccordée 

aux grands réseaux de trans-
ports en commun. Sur le bou-
levard, fin 2023, le prolonge-
ment de la ligne 11 offrira deux 
stations de métro, Montreuil-
Hôpital et La Dhuys. Ailleurs, 
à la frontière avec les Murs 
à pêches et le quartier Paul-
Signac, le tramway T1 ouvrira 
en 2025. Entre ces deux lignes 
qui encadrent le quartier, les 
promoteurs immobiliers se 
bousculent. « La Boissière 
est aujourd’hui le quartier de 
Montreuil où la tension immo-
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COUP DE CHAPEAU
à Kévin Dieu
Kévin Dieu est le nouveau 
gardien du groupe scolaire 
Fabien-Boissière. Une école 
qu’il connaît bien : « J’ai 
moi-même été élève à 
Fabien », dit-il. Très attaché  
à Montreuil et au service 
public, Kévin est entré  
à la Ville en 2014, au service 
Propreté, après plusieurs 
expériences comme 
animateur en centre  
de vacances. Et sa nouvelle 
mission le passionne : 
« J’adore cette école.  
Elle a gardé son cachet des 
années 1930. C’est une joie  
de soigner ce patrimoine,  
au bénéfice des enfants. »

N° 153  n  Du 16 février au 8 mars 2023  n  Le Montreuillois

Foot au féminin

L’association Mode 2 Vie 
organise un tournoi de football 
féminin au gymnase Auguste-
Delaune, dimanche 12 mars, 
en lien avec la Journée 
internationale des droits  
des femmes. Sont attendues 
de 12 à 16 équipes de 6  
(7 avec la remplaçante), pour 
les 11-17 ans. Premier prix : 
sortie au parc Astérix ou à 
Disneyland Paris.
Contact : Yassine au 07 83 95 85 57  
ou Hamza, au 07 81 49 70 79.

33
C’est le nombre  
de logements  
en accession  
sociale prévus  
dans l’opération de  
« bail réel solidaire »,  
rue Édouard-Branly

Stage de cirque
Les Roches organisent  
un stage de cirque pendant 
les vacances scolaires,  
du 20 au 24 février.  
Les enfants se retrouveront 
de 10 h à 16 h 30 dans  
le but de créer un spectacle 
(en s’amusant !).
Pour les enfants nés 
entre 2010 et 2015. Prévoir  
le repas du midi, sur place.
Tarif : 125 €. Inscriptions et infos : 
lesroches@montreuil.fr

Danse au Fait-tout
La café associatif Le Fait-tout 
propose un nouvel atelier  
de danse afro-cubaine, animé 
par l’association Lealtad,  
le samedi de 11 h à midi 
(ouvert à tous, sur adhésion 
et inscription). L’association 
Lealtad y animera également 
pendant les vacances  
un stage sur le thème  
du carnaval pour les enfants 
de 6 à 12 ans, du mardi 
31 février au vendredi 3 mars, 
de 14 h à 16 h.  
Au programme :  
danse et arts plastiques.
Inscriptions : 07 83 74 92 59. 
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Une réunion en langue des signes
En dépit de son handicap, Aurélie, habitante mal-entendante 
de la Boissière, a pu prendre part aux débats du conseil du 
quartier, jeudi 2 février. La réunion a en effet été entière-
ment traduite en langue des signes. Une première !« Nous 
souhaitons permettre à tous les habitants d’avoir accès aux 
dispositifs citoyens, que personne ne soit mis de côté en 
raison de son handicap », a expliqué Danièle Creachcadec, 
conseillère municipale déléguée à la petite enfance, au 
handicap et à la parentalité. Et l’élue de préciser que « cette 
expérience est amenée à se poursuivre, à travers la ville, 
dans les réunions de concertation avec les habitants, conseils 
de quartier ou autres ».  

L’îlot Boissière accueillera, rue Édouard-Branly, la première opération à Montreuil de « bail réel solidaire ».

DES ARTICLES DE : 
JEAN-FRANÇOIS MONTHEL  
jfmonthel@montreuil.fr
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Afin de répondre à la demande de 
nos lecteurs, nous présentons 
désormais notre agenda des sor-
ties par date.

vendredi
17/02

  Guillaume 
Meurice à Folie 

d’encre.
L’humoriste chroniqueur de 
France Inter, ardent défenseur du 
« 10/20 », du « peut mieux faire » 
et du « bof bof », présentera son 
livre L’Éloge de la médiocrité.
19 h, av. de la Résistance, entrée libre. Concert au Fait-tout. 
Le quintet  Montevergine 
Connexion revisite les chants 
traditionnels italiens. Repas sur 
reservation à : reservation.fait-
tout@gmail.com
20 h, 166 rue Édouard-Branly, entrée 
libre. Carnaval de samba  
à La Marbrerie. 
Les musiciens de Zabumba 
jouent les grands classiques 
de roda de samba et des perles 
moins connues. Concerts, ini-
tiations à la danse et batucada.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, de 7 à 12 €.

samedi
18/02

  Stéphane 
Deraddi à la  

bibliothèque Robert-Desnos. 

À l’occasion de la sortie de son 
album Cui cui, notre Bobby 
Lapointe local interprète ses 
chansons drôles et poétiques au 
message humaniste écolo.
16 h, 14, bd Rouget-de-Lisle,  
entrée libre. Carnaval rital  
à La Marbrerie. 
Édition exceptionnelle sur le 
thème du film de gangsters qui 
se disputent le territoire à coups 
de tarentelles siciliennes et de 
swing à l’italienne. Plats italiens 
sur place.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, de 9 à 15 €. Jazz Chez Noue. 
La buvette Chez Noue, aux 
Guilands, accueille Isa Somparé 
(chant/basse)  et  Léandro 
Aconcha (claviers), qui inter-
préteront des compos originales 
jazzy et des grands standards.
15 h, Maison du Parc, parc des Guilands, 
entrée libre. Ro mano au Fait-tout. 
Un mix de chansons à texte et 
de groove électro festif avec 
de l’accordéon. Repas dès midi 
sur réservation à reservation.
faittout@gmail.com
14 h 30, 166, rue Édouard-Branly, 
entrée libre/chapeau.

mardi
21/02

  Fred Frith aux 
Instants chavirés. 

Ce musicien primordial de 
l’avant-garde internationale, 
propose deux soirées d’impro-
visation avec 11 invités.
Les 21 et 22, 20 h 30, 7, rue 
Richard-Lenoir, de 10 à 14 €.

mercredi
22/02   Balade botanique 

au parc des 
Beaumonts.
Découverte des plantes sauvages 
avec l’association Communerbe. 
Apprendre à les reconnaître et à 
mesurer leurs usages.
14 h, inscription sur Exploreparis.com, 
10 et 15 €. And also the trees  
à La Marbrerie. 
Ce mythique groupe de post-
punk britannique, qui a tourné 
avec The Cure, revient en France 
présenter son nouvel album.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, 23 € sur 
réservation.

jeudi
23/02   Boucan à 

Thénardier. 

Boucan, c’est un duo formé par le 
chanteur contrebassiste Mathias 
Imbert et le guitariste Brunoï 
Izarn. C’est un rock étrange porté 
par une guitare, une contrebasse, 
un banjo, des textes surréalistes, 
ça donne envie de danser et vivre 
un peu plus fort !
20 h 30, 19, rue Girard, 15 et 20 €, 
réservation à theatrethenardier@
gmail.com

 Dédicace au Pincio  
de Jonathan Abbou. 
Le photographe montreuillois 
surréaliste a illustré les 17 pre-
miers chants de L’Enfer de 
Dante, en composant des scènes 
infernales en miniature. Puis il 
a colorisé ses tirages en sépia.
19 h, 43, rue de Paris, entrée libre. 

vendredi
24/02

  Soirée salsa  
à La Marbrerie. 

La grande chanteuse cubaine 
Yanara Collazo rend hommage 
à Célia Cruz, reine de la salsa. 
Cours de salsa et DJ sets.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, 12 et 15 €. Noise aux Instants chavirés. 
Avec Carrageenan (Matthieu 
Levet), Shredded Nerve (Justin 
Lake) et Jackson Pratt (Seany 
Nuelle).
20 h 30, 7, rue Richard-Lenoir, de 10 à 
14 €.

samedi
25/02

  Atelier anti-gaspi 
à la BOM. 

Apprendre des gestes simples 
pour réduire le gaspillage alimen-
taire et faire du bien à la planète.
10 h, 2, rue Girard, prix libre + adhésion. Fabrique ta banane  
à la BOM. 

☛

Sortir à Montreuil
« La culture partout et pour tous »

premier album, le trio accueille 
des invités.
Les 1er et 2 mars, 20 h 30,  
7, rue Richard-Lenoir, 10 à 14 €.

jeudi
2/03   Cléa Vincent  

à La Marbrerie. 
Carte blanche à la porte-étendard 
d’une french pop renouvelée 
qui invite le groupe new wave 
Les Clopes, et le duo Nusky et 
Vaati. Puis set mégadansant en 
duo avec son petit frère Jerome 
Violent.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, 12 et 15 €.

vendredi
3/03

  Noise rock aux 
Instants chavirés.

 Avec le Texan Craig Clouse, 
qui revient en Europe à la tête 
de la formation Shit & Shine, et 
le vétéran de la scène ultra-brui-
tiste mondiale Yeldham.
20 h 30, 7, rue Richard-Lenoir, 10 à 14 €.

samedi
4/03

  Balade sur les pas 
de Georges Méliès. 

La guide experte Juliette Dubois 
propose d’arpenter le Montreuil 
historique du cinéma.
14 h 30, 8 et 15 €,  
inscription sur Exploreparis.com Soirée DJing  
à La Marbrerie.
Le collectif Hors-sol propose une 
soirée avec les DJ Sedef Adasi, 
Melody et Hawa Sarita.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, de 13 à 18 €.

mardi
7/03

  Musique 
expérimentale  

aux Instants chavirés.
Au programme, l’artiste sonore 
suédois BJ Nilsen, et Annabelle 
Playe, qui explore la voix, la 
musique, la vidéo et l’écriture.
20 h 30, 7, rue Richard-Lenoir,  
10 et 12 €.

mercredi
8/03

  François Morel 
au Thénardier. 

Chansons du dernier album, Tous 
les marins sont des chanteurs, 
mais aussi des anciennes et des 
inédites.
20 h 30, 19, rue Girard,  
15 et 20 €, réservation à  
theatrethenardier@gmail.com Cabaret queer  
à La Marbrerie. 
Avec Émeraude, la king loyale, 
Natrix Circassien, danseur drag 
king, Seraphita et ses miroirs, 
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Le Montreuillois journal 

Fabriquer une pochette portable à 
la ceinture personnalisée à partir 
de tissus de récup.
14 h, 25 € + adhésion. Théâtre à la bibliothèque 
Robert-Desnos. 
Dans Je n’ai pas lu Foucault, 
Céline Caussimon évoque des 
ateliers de théâtre en prison.
16 h, bd Rouget-de-Lisle, entrée libre. Soirée boogie  
au Café La Pêche. 
Le label de modern funk mon-
treuillois Happy Milf propose 
une soirée festive.
16, rue Pépin, 20 h, 8 et 10 €. Label night  
aux Instants chavirés. 
Première soirée officielle autour 
du label Deardogs qui, né en 
2021 à Bagnolet, décloisonne 
les genres.
20 h, 7, rue Richard-Lenoir, 8 et 10 €. Club house à La Marbrerie.
Neuf heures de house et mu-
sique live avec Alich, Dawidu 
& Maxime DB, Pierre Marty et 
Tau Car from 192.
20 h, 21, rue Alexis-Lepère, 12 et 15 €.

dimanche
26/02

  Concert Stanley 
Kubrick à La 

Marbrerie. 
L’ensemble de musique de 
chambre L’Instant donné fait 
redécouvrir les bandes originales 
des films de Kubrick. Brunch 
sur place.
11 h, 21, rue Alexis-Lepère, entrée libre.

mercredi
1er/03

  Sophie Agnel, 
Michael Vatcher  

et Joke Lanz aux Instants 
chavirés. 
À l’occasion de la sortie de son 

Sorties en famille, 
spectacles, concerts, 

ateliers, balades… 

Retrouvez chaque vendredi  
dès midi, sur les réseaux sociaux  
du Montreuillois, nos bons plans 
du week-end.
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Participez à la 2e édition du Festival 
de courts féministe de Montreuil

Femmes, filles ou minorités de genre, la Maison des 
femmes – Thérèse-Clerc et le cinéma Le Méliès vous 
invitent à participer à la deuxième édition du festival 
de courts métrages de Montreuil exclusivement réalisés 
par des femmes. Le thème de cette année : « S’écrire. 
Se réinventer. S’autoriser. » Cette citation de la mili-
tante américaine bell hooks, théoricienne du « black 
feminism », a pour vocation d’encourager les femmes 
à s’emparer d’une caméra ou d’un téléphone portable 
pour promouvoir le « female gaze » (regard féminin), 
qui manque encore tant au cinéma français. N’hésitez 
pas à fabriquer votre film d’une durée de une à cinq 
minutes et à l’envoyer avant le 2 avril 2023 en rem-
plissant le formulaire en ligne dédié. Les lauréates se 
verront récompensées du prix Thérèse-Clerc au cours 
d’une soirée de projection au Méliès, le 9 juin prochain. 
Pour participer : forms.gle/CrnZjTEiDD2vfPEE6D

R

EXPOSITIONS
Philippe Mignon et Gilles Bachelet à la bibliothèque Robert-Desnos. En résidence à Montreuil, 
ces auteurs illustrateurs exposent leurs joyeux dessins originaux. Un réjouissant cabinet de curio-
sités. Dès 6 ans.
Jusqu’au 4 mars, 14, bd Rouget-de-Lisle, entrée libre.

Fiat lux au Centre Tignous. Première exposi-
tion sur l’art numérique du centre d’art contem-
porain municipal. Dix artistes qui travaillent sur 
la lumière, dont le Montreuillois Olivier Ratsi.
Jusqu’au 15 avril, du mercredi au samedi de 14 h à 18 h (21 h 
le jeudi, 19 h le samedi), 116, rue de Paris, accès libre.

Zbyněk Baladrán à la Maison pop. Quel pou-
voir le langage a-t-il de réécrire l’histoire ? Ce 
questionnement traverse l’exposition de l’artiste 
tchèque qui explore les politiques de la mémoire 
et le rôle de la fiction dans la narration collective.
Jusqu’au 22 avril, 9 bis, rue Dombasle, entrée libre.

Chant polyphonique avec 
Bielka à l’atelier Coriandre. 

Stage de deux jours autour 
de chants russes, ukrainiens, 
géorgiens, tsiganes ou yid-
dish. Tous niveaux.
Les 18 et 19 mars, de 11 h à 18 h, 
86, rue Gaston-Lauriau.  
80 €. Inscription :  
bielkabielka@hotmail.com

Éveil artistique parent/
enfant à Comme vous émoi. 
Un moment de partage dans 
l’éveil créatif et sensoriel 
des enfants (2 ans et demi à 
7 ans) et de rencontres artis-
tiques entre générations, un 
dimanche par mois.
Le 12 mars, 10 h, 5, rue de la 
Révolution, 15 € + adhésion 10 €.

Atelier enfants arts plas-
tiques à Comme vous 
émoi. Un dimanche par 
mois, Caroline invite les 
enfants de 4 à 9 ans à explo-
rer formats, matières, artistes, 
sensations… 
Le 12 mars, 11 h 15, 15 € + adhésion 
10 €.

D
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COURS, ATELIERS
ET STAGES

Nubsaphrodite et Ladybird, 
danseuses burlesques et Billy 
Von Burton.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, 12 et 15 €. 2 h 32 au TMB –
Jean-Guerrin. 
L’histoire vraie et réinventée de 
Zenash Gezmu, marathonienne 
et femme de ménage. Une his-
toire de courage et de lutte so-
ciale. Dès 14 ans.
20 h 30, 6, rue Berthelot, entrée libre 
sur réservation.

D
R

François Morel au Thénardier le 8 mars. 

▲
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du Burkina Faso. Puis projection 
de La Petite Vendeuse de soleil de 
Djibril Diop Mambety. Dès 8 ans.
16 h, 12, place Jean-Jaurès. 3,50 €.

mardi
28/02

  Histoires tombées 
d’un éventail à la 

bibliothèque Paul-Éluard. 
Découvrez le Japon inconnu. 
Dès 6 ans.
14 h 30, 10, rue Valette, entrée libre sur 
réservation au 01 48 57 66 56.

mercredi
1er/03

  Sans peur et sans 
chocottes à la 

bibliothèque Daniel-Renoult. 
Un spectacle à l’humour re-
doutable avec une conteuse 
rock’n’roll et sa guitare. Dès 
3 ans.
10 h 30, 22, place Le Morillon, entrée 
libre sur réservation au 01 48 54 77 17.

vendredi
17/02

 
 Contes au Théâtre 

de La Noue. 
C’est parti pour le festival 
Contes en stock, jusqu’au 
4 mars. Ce jour-là, des contes 
merveilleux italiens pour rire et 
trembler.
10 h 30, 12, place Berthie-Albrecht,  
de 4 à 8 €. Lupino, il Lupetto 
au Théâtre de La Noue. 
Un petit loup différent grandira 
enfin après bien des aventures. 
Dès 5 ans.
14 h 30, de 4 à 8 €. Fatigue, fatigue !  
au Théâtre de La Noue. 
Des Robins des Bois des mots 
pour un conte uppercut ! Dès 
7 ans.
19 h 30, de 4 à 8 €.. Contes au Fait-tout. 
Avec Thierry Chollet et Caroline 
Carré. Tout public.
19 h, 166, rue Édouard-Branly, entrée 
libre sur réservation au 01 71 49 26 70 
ou à resa.berthelot@montreuil.fr Contes des 4 coins du monde 
à Comme vous émoi. 
Scène ouverte pour conteurs 
amateurs et professionnels.
19 h 30, 5, rue de la Révolution,  
entrée libre.

samedi
18/02

 
 Le Pêle-mêle  

des animaux à la 
bibliothèque Daniel-Renoult. 
Atelier « Ça n’a ni queue ni 
tête » grâce à Gilles Bachelet 
et Philippe Mignon.
15 h, 22, place Le Morillon, entrée libre.

 Découvrez le didgeridoo  
à Robert-Desnos. 
Entre conte et découverte de 
sons, venez tester cette sorte 
de flûte géante inventée par les 
aborigènes d’Australie.
15 h, 14, bd Rouget-de-Lisle,  
entrée libre.

mercredi
22/02

 
 Des olives  

et des oranges  
à la bibliothèque  
Colonel-Fabien. 
Contes du pays des Mille et Une 
Nuits. Dès 6 ans.
15 h, 118, av. du Colonel-Fabien, entrée 
libre sur réservation au 01 48 57 64 41.

vendredi
24/02   Jeux de société  

à la BOM.
Testez les jeux de société de la bi-
bliothèque d’objets de Montreuil.
15 h à 18 h, 2, rue Girard, prix libre + 
adhésion. Fables et récits  
à Comme vous émoi. 
Contes mythologiques et popu-
laires de l’Inde. Dès 12 ans.
20 h, rue de la Révolution, entrée libre, 
réservation conseillée.

samedi
25/02

 
 Les samedis  

de la bibliothèque 
Daniel-Renoult.
Passez du coq à l’âne grâce 
à Gilles Bachelet et Philippe 
Mignon.
15 h, 22, place Le Morillon, entrée libre. Les Contes du baobab 
généreux au Méliès. 
Avec Fouma Traoré, griot urbain 

 L’Île aux chants mêlés  
au Théâtre Berthelot – 
Jean-Guerrin. 
Trois musiciens se font explora-
teurs butineurs et marins rêveurs. 
Dès 8 ans.
14 h 30 et 19 h, 6, rue Berthelot, entrée 
libre sur réservation au 01 71 49 26 70 
ou resa.berthelot@montreuil.fr À l’ombre de mon tepee  
à Comme vous émoi. 
Contes traditionnels amérindiens 
en musique. Dès 5 ans.
15 h, 5, rue de la Révolution,  
entrée libre sur réservation à  
contact@commevousemoi.org Fiasco pour les canailles à la 
bibliothèque Robert-Desnos. 
Chez les méchants, les temps 
sont durs. Ils font appel à une 
conteuse pour les sortir de leur 
pétrin. Dès 5 ans.

15 h, 14, bd Rouget-de-Lisle, entrée 
libre sur réservation au 01 83 74 58 58.

vendredi
3/03

  Des vertes et  
des pas mûres  

à Berthelot. 
Un soir, Raymond se rend dans 
la forêt où personne n’ose aller. 
Dès 7 ans.
14 h 30, 6, rue Berthelot, de 4 à 12 €, 
sur réservation au 01 71 49 26 70  
ou resa.berthelot@montreuil.fr Jusqu’ici tout va bien  
au Théâtre Berthelot. 
Un voyage extravagant dans le 
parking souterrain d’un HLM 
sur des airs de jazz.
20 h, 6, rue Berthelot, de 4 à 12 €,  
sur réservation au 01 71 49 26 70  
ou à resa.berthelot@montreuil.fr Contes en impro  
à Comme vous émoi. 
Match d’impro autour de say-
nètes colorées. Dès 10 ans.
20 h, 5, rue de la Révolution,  
entrée libre.

samedi
4/03

  Balade en kimono 
à Robert-Desnos. 

Découvrez Henry Black, le 
premier étranger à être accepté 
par les maîtres de la parole au 
Japon. Dès 6 ans.
15 h, 14, bd Rouget-de-Lisle, entrée 
libre sur réservation au 01 83 74 58 58.

dimanche

5/03   Ego le cachalot  
à La Marbrerie.

Le mammifère marin mégalo-
mane revient en super-héros. 
Un conte pour parler aux enfants 
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• Des contes à gogo
Du 14 février au 4 mars, le fes-
tival Contes en stock fait son 
retour dans les quatre biblio-
thèques montreuilloises, les 
théâtres (Berthelot, La Noue 
et Les Roches), Le Fait-tout, 
Comme vous émoi et le cinéma 

Le Méliès. Vous aurez le choix 
entre 17 spectacles de contes 
accessibles pour certains à partir 
de 4 ans, souvent gratuits sinon 
à des tarifs tout doux (maximum 
8 € pour les parents).
Voir le programme ci-desssous  
ou sur montreuil.fr (Contes en stock).

• Extra vacanza  
dans les bibliothèques
15 séances d’animations (jeux, 
ateliers, lectures, contes) sont 
organisées dans les biblio-
thèques de Montreuil pen-
dant les vacances. À Desnos 
les 18, 22 et 25 février, 1er et 

4 mars) ; à Renoult les 18 et 
25 février et 1er et 4 mars ; à 
Éluard les 21 et 28 février et 
à Fabien les 22 et 24 février 
et le 3 mars. La plupart des 
séances ont lieu à 15 h (et à 
10 h 30, le 4 mars). Gratuit.

• Une journée  
sur l’île de Robinson
C’est un investissement qui 
en vaut la peine. Avec ses 
parcours perchés, son bateau 
pirate, ses canons à balles de 
mousse et ses passages secrets, 
le charmant parc à thème est 
un régal pour les petits à partir 
de 3 ans… Et pendant que la 
marmaille se déchaîne, les 
parents sirotent un thé ou 
bouquinent dans l’agréable 
cafétéria.
Tous les jours de 10 h à 18 h,  
50, rue du Sergent-Bobillot,  
Enfants 9 et 17 €, adultes 5 €.

• Du ciné en famille
Le cinéma Le Méliès ressort 
pour les vacances d’hiver le 
joli et célèbre dessin animé 
au grand cœur Bernard et 

Bianca (1977, dès 5 ans) ainsi 
que le film culte La Famille 
Addams (1991, dès 7 ans). 
Sont également organisés un 
ciné-goûter autour du film  
Titina (20 février, dès 6 ans) 
et un ciné-conte au parfum 
d’Afrique (25 février, dès 
8 ans). Trois nouveautés à 
l’affiche s’adresseront au 
jeune public : L’imagination 
est une folle aventure (dès 
3 ans), Louise et la légende du 
serpent à plumes et Sacrées 
Momies (dès 6 ans), et Neneh 
Superstar (dès 10 ans).

Que faire avec les enfant s pendant les vacances ? 
Pour les petits de 3 à 11 ans. Un stock de contes les attend

L’Île aux chants mêlés, un spectacle à découvrir le 1er mars au Théâtre Berthelot. 

La petite fille qui disait non au TPM.

Un festival de contes, des ateliers à la bibliothèque, des films, une soirée musicale à la piscine, du parkour, du foot en salle, du padel, un mur interactif…  
Vos enfants et adolescents auront de quoi s’occuper à Montreuil ces deux prochaines semaines. Suivez le guide. 

du monde complexe d’au-
jourd’hui. De 3 à 10 ans.
16 h, 21, rue Alexis-Lepère, 10 €.

mardi
7/03

  La petite fille qui 
disait non au TPM. 

Une petite fille décide pour 
la première fois de désobéir à 
sa mère. Ou comment grandir 
quand on est enfant… ou adulte. 
Dès 8 ans.
Jusqu’au 13 mars, le 7 à 14 h 30,  
le 8 à 15 h, les 9, 10 et 13 à 10 h  
et 14 h 30, le 11 à 18 h, place Jean-Jaurès, 
de 8 à 23 €.

mercredi
8/03

  Le Secret de Clara 
au Théâtre des 

Roches. 
Une pièce courte de théâtre de 
papier sur une histoire de père 
et de fille, de filiation, d’amnésie 
familiale.
15 h, 19, rue Antoinette, 4 et 6 €, 
réservation au 01 71 86 28 80  
ou lesroches@montreuil.fr

Sortir avec ses enfants.  Contes, ateliers, jeux… votre programme

R e t r o u v e z  c h a q u e  
vendredi sur la page 

Facebook du Montreuillois une 
liste de sorties plus exhaustive, 
notamment les concerts dans 
les bars, dont la programmation 
est plus tardive.
Avis aux organisateurs d’événements 
(concerts, spectacles, balades…) : 
envoyez vos informations à 
christine.chalier@montreuil.fr et
maguelone.bonnaud@montreuil.fr



21DU 16 FÉVRIER AU 8 MARS � MUSIQUE, THÉÂTRE, CINÉ, DANSE, EXPOS... n

15 AU 21 FÉVRIER

ANT-MAN ET LA GUÊPE, de Peyton Reed :  
Mer. : 13 h 45, 18 h, 20 h 45. Jeu. : 14 h, 18 h 20, 
21 h. Ven. : 13 h 45, 18 h 10, 20 h 45. Sam. : 13 h 45, 
18 h, 20 h 45. Dim. : 13 h 45, 18 h 15, 20 h 45.  
Lun. : 13 h 45, 18 h, 20 h 30. Mar. : 13 h 45, 18 h, 
20 h 30.
DOMINGO ET LA BRUME, d’Ariel Escalante 
Meza : Mer. : 13 h 45, 20 h 45. Jeu. : 18 h 15.  
Ven. : 14 h 45, 20 h 50. Sam. : 13 h 45. Dim. : 11 h 10, 
21 h. Lun. : 13 h 45, 18 h 30. Mar. : 13 h 45, 20 h 45.
LA FEMME DE TCHAÏKOVSKI, de Kirill 
Serebrennikov : Mer. : 14 h 15, 20 h 30. Jeu. : 18 h. 
Ven. : 17 h 15, 20 h 15. Sam. : 17 h 40, 20 h 30. Dim. : 
15 h 30, 20 h 30. Lun. : 11 h, 17 h 30, 20 h 15. Mar. : 
13 h 45, 20 h 45.
LA ROMANCIÈRE, LE FILM ET LE HEUREUX 
HASARD, de Hong Sang-soo  : Mer. : 14 h, 21 h. 
Jeu. : 16 h. Ven. : 14 h 30, 18 h 45. Sam. : 16 h 15. 
Dim. : 14 h, 18 h 30. Lun. : 14 h, 18 h 30.  
Mar. : 13 h 45, 20 h 45.
MARLOWE, de Neil Jordan : Mer. : 14 h 15, 
20 h 30. Jeu. : 16 h 30, 18 h 45. Ven. : 12 h, 16 h 15, 
20 h 45. Sam. : 13 h 45, 18 h 15. Dim. : 14 h 15, 
20 h 45. Lun. : 14 h, 18 h 30. Mar. : 14 h 15, 20 h 30.
LE MARCHAND DE SABLE, de Steve Achiepo : 
Mer. : 15 h 45. Jeu. : 14 h, 20 h 45. Ven. : 14 h, 
18 h 05. Sam. : 18 h. Dim. : 11 h, 15 h 45.  
Lun. : 11 h 10, 16 h. Mar. : 16 h.
LA GRANDE MAGIE, de Noémie Lvovsky :  
Mer. : 18 h 15. Jeu. : 21 h. Ven. : 14 h 10, 18 h 25. 
Sam. : 11 h, 16 h. Dim. : 11 h, 18 h 30. Lun. : 16 h 15. 

20 h 45. Mar. : 11 h, 18 h 15.

LE RETOUR DES HIRONDELLES, de Li Ruijun : 
Mer. : 16 h. Jeu. : 11 h, 17 h 55. Ven. : 12 h, 16 h 30. 
Sam. : 11 h, 18 h 15. Dim. : 20 h 30. Lun. : 11 h, 20 h 15. 
Mar. : 11 h, 15 h 45.
LUCIE PERD SON CHEVAL, de Claude Schmitz : 
Mer. : 17 h. Jeu. : 16 h 10. Ven. : 19 h 05. Sam. : 
16 h 45. Dim. : 17 h 20. Lun. : 16 h 45. Mar. : 17 h.
POUR LA FRANCE, de Rachid Hami :  
Mer. : 18 h 45. Jeu. : 13 h 45. Ven. : 12 h 10, 16 h 30. 
Sam. : 14 h, 21 h. Dim. : 11 h, 16 h. Lun. : 16 h.  
Mar. : 11 h 10, 18 h 30.
TANT QUE LE SOLEIL FRAPPE, de Philippe 
Petit : Mer. : 18 h 45. Jeu. : 11 h, 16 h 30. Ven. : 12 h, 
16 h 15. Sam. : 11 h 10, 21 h. Dim. : 19 h 05.  
Lun. : 20 h 45. Mar. : 18 h 45.
LA TOUR, de Guillaume Nicloux : Mer. : 21 h.  
Jeu. : 11 h, 20 h 45. Ven. : 12 h 10, 16 h 15.  
Sam. : 16 h, 20 h 45. Dim. : 21 h. Lun. : 18 h 15.  
Mar. : 18 h 15.
TÀR, de Todd Field  : Mer. : 18 h. Jeu. : 17 h 40.  
Ven. : 20 h 30. Sam. : 11 h. Dim. : 18 h. Lun. : 11 h. 
Mar. : 11 h.
DIVERTIMENTO, de M.-C. Mention-Schaar : 
Ven. : 14 h 15.
UN JOUR AVANT LA SAISON DES PLUIES,  
de Mani Kaul : Jeu. : 20 h 30. Sam. : 18 h 30.
JET LAG, de Zheng Lu Xinyuan : Jeu. : 20 h 15.
LA HAINE, de Mathieu Kassovitz  : Ven. : 20 h 15.
LE PACTE DES LOUPS, de Christopher Gans : 
Sam. : 20 h 15.
LES ODYSSÉES DE SAM, de Robin Dimet :  
Lun. : 20 h 30.

CHEVALIER NOIR, d’Emad Aleebrahim-
Dehkordi : Mar. : 20 h 15.
TITINA, de Kajsa Naess : Mer. : 16 h 15.  
Sam. : 16 h 15. Dim. : 11 h 10, 13 h 45. Lun. : 14 h 15, 
16 h 15. Mar. : 16 h 15.
PIRO PIRO, de Sung-ah Min et Miyoung Baek : 
Jeu. : 16 h 30. Dim. : 11 h 10. Mar. : 16 h 50.
L’IMAGINATION EST UNE FOLLE AVENTURE, 
collectif : Mer. : 17 h 05. Sam. : 16 h 30. Lun. : 
16 h 30.
LOUISE ET LA LÉGENDE DU SERPENT  
À PLUMES, de Hefang Wei : Mer. : 15 h 45.  
Sam. : 15 h 40. Dim. : 16 h 15. Lun. : 15 h 40.  
Mar. : 15 h 45.
DOUNIA ET LA PRINCESSE D’ALEP, de Marya 
Zarif et André Kadi : Mer. : 14 h, 16 h 30.  
Sam. : 14 h 15. Dim. : 14 h, 16 h 30. Lun. : 11 h 10, 
14 h 15. Mar. : 14 h 15, 16 h 30.
MAURICE, LE CHAT FABULEUX, de Toby Genkel 
et Florian Westermann : Sam. : 11 h 10.  
Dim. : 16 h 15. Lun. : 11 h 10. Mar. : 11 h 10.
MOI, QUAND JE ME RÉINCARNE EN SLIME –  
LE FILM : SCARLET BOND, de Yasuhito Kikuchi : 
Sam. : 14 h 15. Dim. : 18 h 15. Mar. : 18 h.
NENEH SUPERSTAR, de Ramzi Ben Sliman : 
Mer. : 18 h 15. Ven. : 12 h 10. Sam. : 11 h 10.  
Dim. : 14 h 15. Mar. : 11 h 10.

22 AU 28 FÉVRIER

ANT-MAN ET LA GUEPE : QUANTUMANIA, de 
Peyton Reed : Mer. : 13 h 45, 18 h 15. Jeu. : 13 h 45, 
18 h 05, 20 h 45. Ven.:12 h 10, 17 h 45, 20 h 15. 
Sam. : 14 h, 18 h 15, 20 h 45. Dim. : 13 h 45, 18 h 15, 
20 h 45. Lun. : 13 h 45,18 h 15, 20 h 45. Mar. : 13 h 45, 
18 h 15, 20 h 45, 

ASTERIX ET OBELIX : L’EMPIRE DU MILIEU,  
de Guillaume Canet : Mer. : 14 h, 18 h 15. Jeu. : 11 h, 
18 h 25. Ven. : 14 h, 20 h 30. Sam. : 13 h 45, 18 h. 
Dim. : 11 h, 18 h. Lun. : 16 h 15, 20 h 45. Mar. : 11 h, 18 h.
CHEVALIER NOIR, d’Emad Aleebrahim-
Dehkordi : Mer. : 14 h 15, 20 h 30. Jeu. : 11 h, 18 h. 
Ven. : 12 h 10, 20 h 15. Sam. : 16 h 30. Dim. : 14 h 15, 
20 h 15. Lun. : 11 h, 18 h 25. Mar. : 11 h, 18 h. 
DOMINGO ET LA BRUME, d’Ariel Escalante 
Meza : Mer. : 16 h. Jeu. : 14 h, 20 h 15. Ven. : 12 h 10, 
16 h 30. Sam. : 14 h 15. Dim. : 16 h 15. Lun. : 14 h. 
Mar. : 14 h 15.
JET LAG, de Zheng Lu Xinyuan : Mer. : 20 h 15. 
Jeu. : 18 h 15. Ven. : 18 h 15. Sam. : 18 h 30.  
Dim. : 20 h 30. Lun. : 18 h 45. Dim. : 14 h.
LA FAMILLE ADDAMS, de Barry Sonnenfeld : 
Mer. : 14 h 15, 16 h 30. Jeu. : 11 h, 14 h.
LA FEMME DE TCHAIKOVSKI, de Kiril 
Srebrenikov : Mer. : 17 h 40. Jeu. : 13 h 40, 20 h 15. 
Ven. : 17 h 30. Sam. : 13 h 45, 20 h 30. Dim. : 11 h, 
17 h 30. Lun. : 15 h 40, 20 h 30. Dim. : 14 h, 20 h 15
LA PETITE VENDEUSE DE SOLEIL, de Djibril 
Diop Mambéty : Sam. : 16 h 00.
LA ROMANCIERE, LE FILM ET LE HEUREUX 
HASARD, de Hong Sang-Soo : Mer. : 16 h 00. 
Jeu. : 14 h. Ven. : 12 h, 16 h 15. Sam. : 14 h 15, 
20 h 45. Dim. : 11 h 10, 16 h. Lun. : 14 h 15, 21 h.  
Mar. : 11 h, 18 h 30.
LE MARCHAND DE SABLE, de Steve Achiepo : 
Mer. : 18 h. Jeu. : 16 h. Ven. : 12 h, 18 h 30.  
Sam. : 20 h 45. Dim. : 18 h 30. Lun. : 11 h, 18 h 45. 
Mar. : 16 h 30, 20 h 45.
L’HOMME LE PLUS HEUREUX DU MONDE,  
de Teona Strugar Mitevska : Mer. : 14 h, 20 h 15. 
Jeu. : 11 h 10, 18 h 15. Vend. : 20 h 45. Sam. : 11 h 10, 
18 h 45. Dim. : 14 h, 20 h 45. Lun. : 21 h. Mar. : 11 h 10, 
18 h 45.

L’IMAGINATION EST UNE FOLLE AVENTURE, 
collectif : Mer. : 16 h 30. Jeu. : 16 h 30. Dim. : 16 h 30. 
Lun. : 11 h 10. Mar. : 17 h.
LOUISE ET LA LÉGENDE DU SERPENT  
À PLUMES, de Hefang Wei : Jeu. : 16 h 45.  
Ven. : 16 h 15. Dim. : 14 h 15. Mar. : 14 h 15.
MARLOWE, de Neil Jordan : Mer. : 13 h 45, 18 h. 
Jeu. : 11 h, 16 h. Ven. : 14 h, 20 h 45.Sam. : 11 h 10, 
16 h 15. Dim. : 13 h 45, 18 h. Lun. : 11 h, 16 h 30. 
Mar. : 16 h 15, 20 h 30.
NAZAR, de Mani Kaul : Jeu. : 20 h 30, Sam. : 18 h 35. 
NENEH SUPERSTAR, de Ramsi Ben Sliman : 
Mer. : 16 h 15. Jeu. : 11 h 10. Ven. : 14 h 45.  
Sam. : 11 h 10. Dim. : 16 h 15, Lun. : 11 h 10. Dim. : 11 h.
OSEZ L’INCONNU, festival ciné junior :  
Mer. : 16 h 45. Ven. : 16 h 45. Sam. : 15 h 45.  
Dim. : 11 h 10. Lun. : 16 h 30; mar. : 11 h 10.
PETITES, de Julie Lerat-Gersant : Mer. : 16 h 15, 
20 h 30. Jeu. : 16 h 30. Ven. : 12 h, 18 h 30.  
Sam. : 11 h, 20 h 15. Dim. : 16 h, 20 h 30.  
Lun. : 13 h 45,18 h 30. Mar. : 16 h.
TEL AVIV – BEYROUTH, de Michale Boganim : 
Ven. : 14 h 10. Sam. : 16 h 15; Dim. : 11 h. Lun. : 16 h. 
Mar. : 20 h 30.
THE FABELMANS, de Steven Spielberg :  
Mer. : 13 h 45, 17 h 45, 20 h 40. Jeu. : 13 h 30, 
17 h 30, 20 h 40. Ven. : 14 h 15, 17 h 20, 20 h 30. 
Sam. : 11 h, 17 h, 20 h 15. Dim. : 14 h, 17 h 15, 20 h 15. 
Lun. : 13 h 30, 17 h 35, 20 h 35. Mar. : 14 h, 17 h 15, 
20 h 15.
TITINA, de Kajsa Næss : Jeu. : 11 h 10, 16 h 15. 
Ven. : 14 h 30. Sam. : 14 h, 16 h 30. Dim. : 11 h 10. 
Lun. : 11 h 10, 16 h 15. Mar. : 16 h 15.

À l’affiche du Méliès
CINÉMA PUBLIC GEORGES-MÉLIÈS. 12, PLACE JEAN-JAURÈS. TÉL. 01 83 74 58 20

www.montreuil.fr/cinema

Retrouvez tout le programme  
du cinéma Méliès en détail sur :

Tarifs du cinéma Le Méliès : Plein tarif : 6 €. Tarif réduit : 5 €. - 26 ans : 4 €. 
Dernière séance du mardi : 3,5 €

LE PROGRAMME DE LA QUINZAINE

Que faire avec les enfant s pendant les vacances ? 
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• Antennes jeunesse
Initiation au self défense, 
atelier « Le meilleur pâtis-
sier », sortie à la patinoire, 
soirée karaoké, sport… Les 
six antennes jeunesse de la 
ville attendent les 11-17 ans du 
lundi au vendredi. La Noue : 
01 71 89 29 11 ; Diabolo : 
01 48 57 24 48 ; Carnot – Jean-
Moulin : 01 48 59 55 05 ; Les 
Ramenas : 01 71 89 29 50 ; 
B e l - A i r   –   G r a n d s -
Pêchers : 01 71 86 29 07 ; 
Ruffins – Le Morillon  : 
01 48 54 77 41.
Du lundi 20 février au vendredi 3 mars, 
de 10 h 30 à 12 h 30 et de 14 hà 19 h.

Gratuit et prix mini pour les sorties. 
Inscription sur place ou sur montreuil.fr

• Stage d’écriture hip-hop
Au Café La Pêche du 27 février 
au 3 mars, de 14 h à 17 h. Trois 
jours d’écriture et deux d’enre-
gistrement, avec des profes-
sionnels de la musique.
Inscription à l’antenne Diabolo : 
01 48 57 24 48. Gratuit.

• Soirée aqua night  
à Maurice-Thorez
Le 22 février de 17 h 30 à 
22 h 30, avec DJ, musique à 
fond et structures gonflables*. 
Par ailleurs, les deux piscines 

montreuilloises, Maurice-
Thorez et Murs à pêches, 
seront ouvertes pendant les 
vacances.
* Inscriptions auprès des antennes 
jeunesse et des centres sociaux.
Maurice Thorez
Mardi de 12 h à19 h 30 ; mer-
credi de 9 h 30 à 18 h 30 ; jeudi 
de 12 h à 18 h 30 ; vendredi 
de 12 h  à 21 h 30 ; samedi 
de 14 h à 18 h 30 ; dimanche 
de 9 h à 13 h  et de 14 h 30 à 
17 h 30.
Murs à pêches
Lundi et mardi de 12 h à 19 h ; 
mercredi, jeudi et vendredi de 
12 h à 19 h ; samedi de 10 h 
à 12 h 30  et de14 h à 18 h ; 
dimanche de 9 h à 12 h 45.

• Des stages de cirque à Faun
L’association circassienne 
propose des stages de cirque 
enfants/ados (3-16 ans) et de 
parkour acrobatique tout au 
long de l’année à chacune des 
vacances scolaires. Du lundi 
au vendredi.
faun-arts.com (project/
stages-enfants-stage-de-cirque-
stage-vacances-scolaires)

Pour les ados de 11 à 17 ans. Cirque,  
sport, écriture hip-hop, karaoké…

Pour les jeunes de 16 à 
25 ans. Civisme et sport

• Le brevet secourisme  
en un jour
Le service Jeunesse propose aux 
16-25 ans de profiter des vacances 
pour passer en une journée le 
PSC1, formation aux gestes de 
premier secours. Attestation à la 
clé. Les 22 février et 1er mars. 3 €.
Inscription auprès de  
annesophie.pinto@montreuil.fr

• Actions « Rues propres »
Les jeunes sont invités à net-
toyer leur quartier. En échange, 
entrées gratuites dans un parc 
d’attractions. Le 20 février au 
centre-ville et le 27 dans le 
Bas-Montreuil.
Point info jeunesse : 01 48 70 60 14. 

• Foot à 5 ou padel
Le tout nouveau centre sportif 
Five Padel, situé derrière le centre 
Arthur-Ashe, aux Grands-Pêchers, 
est ouvert tous les jours. On peut 
y pratiquer le foot en équipes de 5 
sur six mini-terrains, ou le padel 
(un jeu de raquettes).
Du lundi au dimanche, de 10 h à minuit, 140, 
rue de la Nouvelle-France, 01 80 60 95 72.

• Mur interactif, tennis et bad-
minton au centre Arthur-Ashe. 
Son mur interactif, ses 14 courts 
de tennis, cinq courts de squash 
et quatre terrains de badminton 
sont ouverts tous les jours. 
Ouvert tous les jours, 156, rue de la 
Nouvelle- France. Tél. 01 71 86 28 50.

Soirée aqua night à la piscine Maurice-Thorez.
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Pratiquez foot à 5 et padel au centre sportif Five Padel.



NOS VICTOIRES CLASSIQUES
À l’occasion des Victoires de la musique classique, organisées le 1er mars à Dijon, notre journal  
a décerné ses propres trophées à des musiciens montreuillois. Notre palmarès, qui repose  
sur la notoriété et l’actualité des artistes, a nécessité la consultation de plusieurs spécialistes.  
La sélection a été délicate tant Montreuil regorge de virtuoses. Par Maguelone Bonnaud

Révélation chef d’orchestre.  
Victor Julien-Laferrière,  
du conservatoire aux Victoires
Le premier disque de l’ensemble Consuelo est sorti le 
27 janvier : deux sérénades de Brahms, interprétées par 
45 musiciens sous la houlette de Victor Julien-Laferrière. Une 
nouvelle marche pour ce brillant violoncelliste qui embrasse 
depuis peu une carrière parallèle de chef d’orchestre. À 
peine avait-il décroché les plus hautes distinctions en tant 
que soliste (concours Reine Elizabeth en 2017, Victoire de 
la musique en 2018) que ce maestro de 32 ans, dont treize 
au conservatoire de Montreuil, créait son propre ensemble. 
Consuelo donna l’un de ses premiers concerts en l’église 
Saint-Pierre-Saint-Paul. Et il enchaîne en ce début d’année 
les dates prestigieuses, de la Folle Journée de Nantes au 
Sommets musicaux de Gstaad (Suisse). 

Orchestre. Denote,  
ou la fin de l’entre-soi
Impossible d’évoquer la musique 
classique à Montreuil sans nommer 
Mathieu Braud. Le vibrionnant 
chef d’orchestre de l’Ensemble 
Denote y déploie toute l’énergie 
qui le caractérise pour démocratiser 
Mozart ou Offenbach, comme lors du 
concert gratuit « Montreuil au grand 
air ». Cofondateur de l’orchestre 

amateur montreuillois Oppera, il collabore aussi au long cours 
avec des rappeurs montreuillois, comme Petite Gueule ou Ivanos. 
Cette alliance des cultures urbaines et classiques a donné lieu en 
décembre au Théâtre Berthelot à un grand concert de hip-hop 
symphonique. La fin de l’entre-soi.

Enregistrement. Nicolas Stavy,  
l’éclectique chercheur d’or

Rassemblant des inédits de 
Chostakovitch, son onzième 
disque, sorti mi-janvier, reçoit 
un accueil dithyrambique. Le 
pianiste du boulevard de Chanzy 
adore exhumer « des trésors 
restés inconnus pour de mau-
vaises raisons ». Le concert du 
compositeur russe qu’il donna 
en novembre à la Philharmonie 
était ainsi une première mon-
diale ! L’éclectique chouchou 
des critiques excelle également 
sur les scènes théâtrales. Après 
plusieurs spectacles avec Robin 

Renucci, Nicolas Stavy tourne cette année dans Mme Pylinska 
et le secret de Chopin, de et avec Éric-Emmanuel Schmitt. 
On a vu aussi ce musicien tout-terrain à la salle Gaveau en 
compagnie de l’historien médiatique Franck Ferrand. Et celui 
qui lança les Musicales de Sarlat en 2019 est en train de créer 
un nouveau festival en Touraine. Chapeau ! 

Révélation soliste instrumental. Un clarinettiste de 28 ans 
qui collectionne déjà les distinctions
Il est le représentant de 
M o n t r e u i l  d a n s  c e t t e 
30e édition des Victoires 
de la musique classique : 
Joë Christophe fait partie des 
trois finalistes nominés dans 
la catégorie « Soliste instru-
mental de moins de 30 ans ». 
Une sélection méritée pour 
ce clarinettiste de 28 prin-
temps, récemment établi dans 
le quartier Robespierre, qui 
collectionne déjà les distinc-
tions nationales comme inter-
nationales, dont le prestigieux 
premier prix du Concours 
international de musique de 
l’ARD à Munich, en 2019. 
« À partir de là, ma carrière 
a explosé », résume ce clari-
nettiste prisé des plus grands 

ensembles, qui explore éga-
lement le jazz et le klezmer. 
Quel chemin parcouru pour 
ce fils d’instituteurs qui fit ses 
gammes à l’école de musique 

gratuite de son village du 
Nord et devint la mascotte 
de l’harmonie municipale ! 
« La musique, pour moi ça, 
a toujours été la fête ! »

Soliste 
instrumental 
homme. Pierre 
Fouchenneret, 
passion 
intégrale
Quat re  d i sques  de 
Beethoven, cinq de Fauré, 
seize de Brahms. Le vio-
loniste de génie de la rue 

de Romainville ne fait pas les choses à moitié. À 
37 ans, Pierre Fouchenneret compte déjà à son 
actif une trentaine d’albums, dont trois intégrales 
de musique de chambre. Et cet ex-enfant prodige 
qui intégra le Conservatoire national de Paris à 
l’âge de 12 ans travaille actuellement sur une 
collection Schumann. Soliste, chambriste, ensei-
gnant… « Je pratique tout de façon intensive », 
sourit cet hyperactif encensé par la critique, qui 
collabore avec un autre Montreuillois virtuose, 
le violoncelliste François Salque, au sein du 
quatuor à cordes Strada.   

Soliste 
instrumentale 
femme. 
Vanessa 
Wagner, 
la défricheuse
Le musicien en frac dans 
un salon bourgeois, très 
peu pour elle. Révélée 
aux Victoires de 1999, 

cette grande pianiste cultive « son chemin de 
liberté ». Une singularité qui l’a conduite sur 
les pas des compositeurs américains des années 
1960-1970, de Philip Glass à Bryce Dessner, 
au point de devenir une spécialiste mondiale de 
ce répertoire « minimaliste » qui chamboula le 
monde du classique. « Ils ont aboli la frontière 
entre musique savante et musique populaire », 
applaudit la directrice des festivals de Chambord 
et Giverny, qui apporte ces « bouffées d’oxy-
gène » aux plus grandes salles d’Europe.
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Compositrice. Carol Robinson, 
l’inclassable exploratrice

Des Instants chavirés à la 
Philharmonie. Difficile de 
ranger Carol Robinson dans 
un genre musical. Une solide 
formation classique permet à 
cette clarinettiste de jouer à 
travers le monde. Cette habi-
tante de la Boissière, qui com-
pose depuis trente ans (elle 
répond régulièrement à des 
commandes d’État), écrit aussi 
bien pour l’ensemble baroque 

Les Monts du Reuil que pour le guitariste de rock Serge 
Teyssot-Gay (ex-Noir Désir) ou l’orchestre symphonique 
SWR de Baden Baden (Allemagne). En mars, l’ensemble 
vocal Sequenza 9.3 créera une pièce qu’elle a écrite en 
hommage à… Jimi Hendrix ! Et le 4 avril, de retour du 
festival Big Ears de Knoxville (États-Unis), elle se produira 
à La Marbrerie dans un sextet acoustique. « Je m’amuse », 
résume l’exploratrice.  
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La chanteuse signe son grand 
retour avec J’suis pas une sainte. 
Un sixième album dans lequel  
elle continue à donner sa vision  
de la société et multiplie  
les collaborations, notamment 
avec Petite Gueule, artiste 
montreuilloise comme elle.

Sans tambour ni trompette, mais 
avec des mélodies et des arran-
gements musicaux aux petits 

oignons, Princess Erika a sorti en 
novembre dernier son sixième album, 
J’suis pas une sainte (EPM Musique), 
qui est aussi le titre d’une des onze 
chansons, toutes écrites et composées 
par ses soins. « Pourquoi ce titre ? Parce 
que j’avais besoin d’exprimer une 
certaine authenticité, de me présenter 
comme quelqu’un de vrai. Dans ce 
texte, je fais étalage de mes défauts 
et je les assume », affirme celle qui 
s’est installée à Montreuil il y a une 
vingtaine d’années après avoir eu un 
véritable coup de cœur pour cette ville. 
La chanteuse, qui s’est révélée en 1988 
avec « Trop de bla bla » et qui a connu 
la consécration sept ans plus tard avec 
« Faut qu’j’travaille », assume égale-
ment le fait que son album précédent 
remontait à… onze ans. « Attention, 
pendant tout ce temps, je ne me suis pas 
tourné les pouces. Il faut juste savoir 
que faire un disque, c’est compliqué 
car il faut s’entourer des bonnes per-
sonnes, ce que j’ai enfin réussi à faire 
sur ce dernier album réalisé par le 
formidable [auteur-compositeur-inter-
prète] Louis Ville. » Ces onze dernières 
années, Princess Erika n’a donc pas 
chômé, donnant vie à quelques singles 
bien sentis («Sur la route du reggae », 
« Délivrée » ou « L’Amour illimité », 
en duo avec la chanteuse jamaïcaine 
Diana King). Elle a aussi participé à 
l’aventure « Born in 90’s », une série de 
concerts avec des artistes qui, comme 
elle, ont connu les premières places du 
Top 50 à la fin du siècle dernier. Enfin, 
entre deux projets caritatifs, elle a fait 
un peu de télévision. Tout le monde se 
souvient notamment de son rôle dans la 
série à succès de TF1 Camping Paradis. 

MONTREUIL, 
UNE VILLE RESSOURCE OÙ 
ELLE PUISE SON INSPIRATION
Dans son dernier opus, Erika a invité 
quelques artistes : Marka (qui, en plus 
d’être le père d’Angèle et de Roméo 
Elvis, est une vieille connaissance de 
la chanteuse) sur le morceau « Peur 
sur la ville » mais aussi, et surtout, 
Petite Gueule (lire encadré ci-contre), 
rappeuse montreuilloise au succès 
grandissant, révélée dans le télécrochet 
animé par Nagui, The Artist (France 2). 
« C’est en lisant Le Montreuillois que 
je l’ai découverte, raconte Princess. 

Comme elle avait l’air sympathique, 
j’ai eu envie d’écouter ce qu’elle fai-
sait, et j’ai beaucoup aimé. Alors je 
l’ai contactée pour lui proposer de 
chanter avec moi sur le titre “Encore 
un jour à lutter”. » De cette collabo-
ration professionnelle est née une 
belle amitié. La preuve : lors du grand 
retour sur scène de Princess Erika, le 
7 février à Paris, Petite Gueule est 
venue pousser la chansonnette. « En 
février et mars, j’entame une tournée 
de quelques dates, indique l’inter-
prète à dreadlocks. » Erika est loin 
d’être invisible à Montreuil, où elle 
passe l’essentiel de son temps libre. 
Soutien des travailleurs migrants du 
foyer Bara en 2018, elle se nourrit de 
l’identité solidaire de sa ville. Entre 
deux projets professionnels, c’est au 
Bar du marché (Croix-de-Chavaux), à 
la brasserie Le Gévaudan (place de la 
mairie) ou encore à l’atelier de création 
de Fatimata Sy (rue Victor-Hugo) 
qu’elle vient se changer les idées. Et, 
à n’en pas douter, y puiser une partie 
de son inspiration. n Grégoire Remund 

C’EST PAS UNE SAINTE

La Montreuilloise Princess Erika  
nous revient en disque et sur scène
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Avec son nouveau groupe, Princess Erika a mis le feu à La Nouvelle Ève, à Paris, le 7 février dernier.

Le 7 février dernier, sur 
la scène de la salle 
de cabaret parisien 

La Nouvelle Ève, Montreuil 
était bien représentée. Ce 
soir-là, Princess Erika, qui 
revient avec un nouvel opus, 
a donné le coup d’envoi d’une 
série de concerts en France. 
Et comme c’est déjà le cas 
sur l’album, elle a demandé 
à Petite Gueule, rappeuse et 
montreuilloise de son état, 

d’interpréter en duo un des titres phares, « Encore un jour à lutter ». « J’étais 
hyper-stressée car c’est la première fois qu’on le jouait devant le public, 
mais j’étais aussi très honorée qu’Erika me demande d’être présente à ses 
côtés pour l’accompagner sur ce morceau que nous avons coécrit et que 
j’adore », dévoile Petite Gueule (Manon Gilbert dans le civil), dont le pre-
mier EP est sorti en juin 2022 et le premier album, Petite Gueule gronde, 
est attendu pour l’été 2023. Si, depuis la fin de janvier, son premier single, 
« Je m’fais chier dans les soirées », résonne sur les plateformes, l’autre soir, 
à la Nouvelle Ève, elle n’a pas semblé s’ennuyer… n G. R.

Petite Gueule en duo avec Princess Erika, 
une rencontre made in Montreuil

ER
IC

 C
H

EY
LA

N



n NOS QUARTIERS� BAS-MONTREUIL — RÉPUBLIQUE / ÉTIENNE-MARCEL — CHANZY / BOBILLOT 24

Lucie Chochat et Virgile 
Verdi ont sillonné la 
France à vélo de juin 

à octobre 2022, pour mettre 
au jour la ruralité « loin des 
clichés » et raconter dans un 
podcast les initiatives croisées 
sur leur route. Ces habitants du 
quartier Robespierre ont voulu 
témoigner de leurs passions 
en faisant découvrir à la fois 
« des résidences d’artistes en 
milieu rural », l’agriculture non 
conventionnelle et les com-
muns*. « On a quand même 
été surpris, dit Lucie, par la 

diversité des territoires et des 
modes de vie. » « Voyager à vélo 
est une temporalité particulière, 
moins intrusive, qui change la 
manière dont on est accueilli », 
précise Virgile. Quinze épi-
sodes sont prévus. Vous pouvez 
d’ores et déjà en écouter sur leur 
site : voixcyclables.wixsite.
com/2022. n
* Les « communs » sont des initiatives  
ou ressources gérées collectivement  
par une communauté. Des logiciels libres  
aux jardins partagés, de la cartographie  
à l’énergie renouvelable, en passant  
par les Amap et épiceries coopératives… Virgile Verdi et Lucie Chochat, habitants de Robespierre.

COUP DE POUCE.  Des stages prestigieux pour les 
collégiens avec Déclic’Avenir et Global Shappers 

Ambre découvre le métier de photographe avec Élisabeth Laporte.

Constance, ma mentor, qui m’a  
posé des questions sur ce que 
j’aime : la photo, la cuisine, 
le journalisme. » Constance 
Cordier, vice-présidente du 
programme, a cerné son profil 
et lui a proposé « un parcours 
personnalisé pour répondre 
à ses ambitions ». Le même 
processus a permis à Jackeline 
d’obtenir un stage aux Nations 
unies auprès des réfugiés, ou à 
Ritedj de vivre une expérience 
en cabinet d’architecte. Autant 
de rencontres permises par le 
mentorat de Global Shappers. 
« J’ai 28 ans, raconte Constance. 
Nous partageons avec les élèves 
notre expérience et notre recul, 
nous qui étions à leur place il 
n’y a pas si longtemps. » 
À noter que Déclic’Avenir 
recherche d’autres profession-
nels montreuillois. n 

À SAVOIR
Retrouvez Déclic’Avenir sur ses réseaux : 
Facebook et Linkedin : Déclic’Avenir.

ficiant pas de réseau parental et 
répondant à des critères sociaux 
(bourse, ASE, handicap…), et 
les aider à trouver un stage de 
troisième. « Nous leur attri-
buons des mentors, détaille Lili 
Vessereau, des gens de Global 
Shappers travaillant dans de 
grandes institutions ou entre-
prises et qui accompagneront 
leurs recherches. »

LES MONTREUILLOIS 
JOUENT LE JEU
« Les professionnels montreuil-
lois se sont montrés solidaires 
et enclins à nous aider pour 
recevoir des jeunes du quar-
tier », souligne-t-elle. La pho-
tographe Élisabeth Laporte a 
ainsi accueilli Ambre, qui se 
rappelle avoir été sollicitée qui 
par sa CPE : « J’ai rencontré 

Grâce à Déclic’Avenir, porté 
par une ancienne élève  
de l’établissement, des 
troisièmes de Paul-Éluard 
se voient attribuer  
des mentors issus des 
Façonneurs mondiaux 
(Global Shappers), 
communauté réunissant 
des jeunes du monde  
entier aux CV prestigieux.

Un programme de réseau 
de la jeunesse porté 
par le Forum écono-

mique mondial est en place à 
Paul-Éluard. « À Montreuil, 
j’ai mesuré combien les enjeux 
d’éducation et d’égalité se 
jouaient tôt », explique Lili 
Vessereau, ex-élève du collège, 
passée par HEC et Sciences 
Po, et aujourd’hui en poste au 
ministère de l’Économie. C’est 
elle qui a monté Déclic’Avenir, 
projet pilote qu’elle espère 
voir prospérer. Le principe ? 
Sélectionner des élèves ne béné-
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COUP DE CHAPEAU
à Michel Canagaradjou
Depuis 2021, Michel est 
conseiller numérique France 
Services, un dispositif  
piloté et financé  
par le gouvernement.  
Il accompagne les usagers  
du centre social Lounès-
Matoub dans les démarches 
administratives, appelées à 
être dématérialisées à 100 %  
d’ici 2025. « Mon objectif  
est de contribuer à l’insertion 
par le numérique », 
explique-t-il.
Cours d’informatique avec  
Michel le mardi et mercredi.  
Rendez-vous individuels le jeudi.  
Ateliers numériques le vendredi. 
Contact : 06 09 42 88 19.

Un podcast sur les initiatives rurales et solidaires

N° 153  n  Du 16 février au 8 mars 2023  n  Le Montreuillois

Montreuil accueille 
l’Académie  
du métavers

Le géant des réseaux sociaux 
Méta (Facebook, Instagram, 
WhatsApp) s’est associé à 
l’école Simplon.co pour lancer 
« la toute première école 
gratuite et inclusive 
entièrement dédiée au 
métavers ». Cette formation 
sera dédiée à deux métiers  
très demandés : celui de 
concepteur développeur 
spécialisé en réalité virtuelle et 
métavers, et celui de technicien 
support/assistance.  
Simplon.co est une entreprise 
sociale et solidaire de 
formation au numérique  
qui s’adresse en grande partie  
à un public fragilisé.

Un stage d’anglais  
en mode théâtre 
pour les vacances  
de février
L’école de langues  
Dolytes propose un stage 
d’apprentissage de l’anglais  
à travers la pratique théâtrale, 
du 20 au 24 février prochain 
(sauf le mercredi) de 9 h 30 
à 16 h 30. Ce stage s’adresse 
aux élèves de 3 à 16 ans 
souhaitant progresser en 
anglais dans une atmosphère 
ludique. Une restitution  
aura lieu le vendredi pour les 
parents des enfants inscrits.
80, rue de Paris.
Informations : 06 60 82 96 13  
ou edu@dolytes93.fr ; dolytes93.fr

Miguel Ramis en 
signature à L’Escale
Le dimanche 26 février, 
le prolixe auteur de polars 
montreuillois Miguel Ramis 
sera en dédicace à L’Escale  
pour Be Boop Baby,  
le troisième volume (sur 12) 
d’une série consacrée  
à la mafia polonaise dans 
l’Amérique des années 1940  
à nos jours. Un roman musical 
qui vous recommande une 
playlist de grands standards 
du bebop de l’époque à 
écouter au fil de la lecture.
60, bd Chanzy. 
De 13 h à 17 h.
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Depuis le 28 janvier, 
le quartier La Noue – 
Clos-Français compte 

une nouvelle plateforme de 
communication, créée par 
l’association Les Ouvriers de 
joie, en partenariat avec Radio 
M’s et Passerelle de Mémoire : 
« Le pôle média – Le 101 ». Le 
but du projet est de former des 
enfants du quartier aux métiers 
du journalisme à travers diffé-
rents ateliers qui se tiendront au 
28, rue Moïse-Blois. « Grâce au 
soutien d’Est Ensemble Habitat, 
nous avons obtenu ce tiers-lieu 

de 80 m² pour 18 mois, explique 
Anne Cottis, directrice artistique 
des Ouvriers de joie. Nous le 
partagerons avec nos deux par-
tenaires. Nous voulons par le 
biais de cette plateforme donner 
la parole aux habitants du quar-
tier à travers des podcasts, des 
émissions, des interviews, des 
documentaires, des reportages 
et des chroniques radio. » n

À SAVOIR
Les Ouvriers de joie, 28, rue Moïse-Blois.
Contact : 06 71 55 78 42 ; 
pole-media@ouvriersdejoie.org Des jeunes avides d’apprendre, passionnés par l’information. 
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ANRU.  Avant le début les travaux, des états  
des lieux pour les sols, les murs, les sanitaires… 

Est Ensemble Habitat à la rencontre des résidents.

changer les fenêtres, agrandir 
certains balcons à partir du deu-
xième étage, rénover cuisines, 
salles de bains et toilettes. Les 
travaux ne dépasseront pas trois 
semaines par appartement », 
explique Benjamin Herbiet, 
ingénieur travaux principal chez 
Bouygues Construction. Ces 
visites-états des lieux d’une tren-
taine de minutes sont menées de 
concert par un groupe d’archi-
tectes, Bouygues Construction 
et Est Ensemble Habitat. Pour 
pouvoir en bénéficier, les rési-
dents devront répondre favora-
blement à l’avis de passage reçu 
dans leurs boîtes aux lettres. 
Si le rendez-vous proposé ne 
convient pas, il leur sera toujours 
possible de trouver un autre 
créneau. Les travaux débuteront 
un mois après la visite. n

À SAVOIR
Pour faciliter les échanges : 
Montreuilclosfrançais@gmail.com ; 
tél. 06 65 81 32 02.

Est Ensemble Habitat. Il s’agit 
d’évaluer l’état des sols, murs 
et équipements sanitaires, de 
lister les aménagements réali-
sés par le locataire, de présen-
ter les travaux et d’identifier 
les demandes spécifiques. »  
Pour rappel, 65 000 € par loge-
ment seront consacrés à cette 
rénovation, qui devrait débuter 
en mars. « Cette réhabilitation 
s’inscrit dans un ambitieux 
programme de transforma-

tion du quartier cofinancé par 
l’Agence nationale du renou-
vellement urbain (ANRU) », 
rappelle de son côté Gaylord 
Le Chequer, premier adjoint 
au maire.

AMÉLIORER L’ISOLATION 
THERMIQUE
Afin de permettre aux rési-
dents de réaliser des économies 
d’énergie, l’isolation thermique 
sera améliorée. « Nous allons 

Réfection des salles de 
bains, toilettes et cuisines, 
amélioration de l’isolation 
pour économiser 
l’énergie… En mars 2023, 
Est Ensemble Habitat  
va lancer la réhabilitation  
de la barre d’immeuble du  
7-11, rue des Clos-Français. 
Mais auparavant, place  
à l’état des lieux  
des logements.

Est Ensemble Habitat 
(ex-OPHM) affiche 
clairement ses inten-

tions ! Entamer la réhabili-
tation des 429 logements du 
Clos-Français, tout en consul-
tant les habitants. Comment ? 
Le bailleur a lancé le 8 février 
une opération spéciale auprès 
des habitants concernés par les 
futurs travaux. « Nous allons 
réaliser un état des lieux de 
chaque logement de la barre 
d’immeuble, explique Florent 
Guéguen, président de l’OPH 

COUP DE CHAPEAU
à Anne-Sophie Pinto
Quand il s’agit d’interpeller  
les jeunes Montreuillois sur  
les dangers de l’obésité, de 
l’addiction aux écrans et aux 
drogues, la nouvelle référente 
16/25 en charge de la 
prévention a des munitions. 
Installée le mardi après-midi  
à l’antenne jeunesse du 
Clos-Français, elle propose 
aussi des formations aux 
premiers secours (PSC1)  
et pour le brevet de sécurité 
routière (BSR). Depuis son 
arrivée, en juillet 2022, elle 
est louée pour son travail  
et son « sourire inaltérable ».
Contact : 06 03 51 38 59 ;  
annesophie.pinto@montreuil.fr 

Création d’un pôle média à La Noue – Clos-Français

Passage de relais  
au Comité des fêtes  

Il était président du Comité  
des fêtes du quartier  
Villiers – Barbusse  
depuis 2004. Mais aujourd’hui,  
à 50 ans, Olivier Caillon  
(en photo) passe le relais.  
Ce Montreuillois engagé,  
au rire inimitable et 
communicatif, a aussi été 
membre du conseil de quartier 
Villiers – Barbusse de 2002  
à 2014. Nombreux sont ceux 
qui ont souhaité le remercier 
pour son engagement 
citoyen !

Rendez-vous  
au salon Les Perles 
d’Afrique 
L’association Aby and Binet 
Glam, en partenariat  
avec Espace conseils et 
découvertes, organise  
le 18 février, de 10 h à 19 h,  
le salon Les Perles d’Afrique. 
Au menu : la découverte  
de l’Afrique dans toute sa 
splendeur à travers 
l’artisanat (décoration, 
bijoux, produits naturels, 
parfums…). Vous pourrez  
vous restaurer sur place 
(tieb, pastels, boissons…). 
50, avenue de la Résistance.
Contact : abyandbinet.glam@gmail.com

Du nouveau  
au tribunal 
administratif !
Situés rues Catherine-Puig et 
Cuvier, le tribunal administratif 
de Montreuil et la Cour 
nationale du droit d’asile 
(CNDA) seront regroupés dans 
l’ancien site de l’Afpa (Agence 
nationale pour la formation 
professionnelle des adultes), 
dans le quartier de La Noue.  
Le projet du groupement 
constitué d’Eiffage, l’agence 
d’architecture Snøhetta  
Studio Paris et les bureaux 
techniques Oteis et Amoes a 
été retenu. Les travaux 
devraient débuter en 2024, 
pour une livraison à l’été 2026. 
Nous reviendrons sur cet 
important projet dans notre 
prochain numéro. 
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Afin de renforcer sa cam-
pagne contre les jets 
de détritus au sein de 

la cité de l’Espoir, notamment 
au-dessus des cours de l’école 
maternelle et de la crèche Pablo-
Picasso, protégées par des filets, 
le bailleur Est Ensemble Habitat 
(ex-OPHM) a mandaté l’asso-
ciation Couleurs d’avenir pour 
un porte-à-porte qui a touché une 
cinquantaine de personnes, le 
27 janvier dernier. « Quelques 
locataires jettent, et la majorité 
est désemparée et gênée par 
ces jets qui polluent », indique 
Angelina Rousseau, directrice 

de territoire à Est Ensemble 
Habitat. « Nous en appelons 
au civisme des locataires, en 
leur demandant de sensibiliser 
leurs proches et voisins. Nous 
expliquons les coûts de ces 
incivilités et les risques pour 
la santé et la sécurité », souligne, 
lui, Yvan Xufré, responsable 
technique au sein de Couleur 
d’avenir. Cette sensibilisation 
fait suite à l’opération qui, en 
avril 2021, a consisté à exposer 
sur le parvis de la cité de l’Espoir 
les ordures ramassées dans les 
filets. D’autres actions devraient 
suivre. n Les habitants se sont déjà mobilisés en 2021 contre ces incivilités.
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TRAVAUX.  Les agents municipaux de l’atelier  
municipal embellissent la maternelle Picasso

maternelle. Une classe “tiroir” 
accueille les élèves durant les 
travaux dans leur salle. » 
Pour donner un coup d’accé-
lérateur aux travaux, l’école 
Angela-Davis accueillera les 
enfants du centre de loisirs 
durant les vacances d’hiver 
et de printemps. Et, comme 
le rappelle justement le coor-
dinateur, « de la secrétaire en 
passant par le magasin, c’est 
tout l’atelier municipal qui est 
mobilisé ». Ces agents muni-
cipaux travaillent au quotidien 
pour l’embellissement des 
écoles montreuilloises. Un 
grand bravo à cette équipe 
d’agents publics dévoués ! 
Pour rappel, le premier bud-
get d’investissement de la 
municipalité est consacré à 
l’éducation. n

À SAVOIR
Suivez l’atelier municipal de Montreuil  
sur Facebook : Atelier municipal.

changement des faux plafonds. 
Mais les travaux concernent 
également la remise aux normes 
de l’électricité, des serrures et 
des portes, la fabrication de 
mobilier, le changement des 
vitrages et des sanitaires… Le 
tout pour un montant total de 
120 000 €.

ACCÉLÉRER LES TRAVAUX
Le fait que ces travaux soient 
effectués « en site occupé » 
complexifie la tâche mais per-
met une meilleure efficacité. 
« Cela impacte les heures de 
cours, mais aussi nos temps 
de préparation, confirme 
Sabine Kubica, directrice de la 

C’est tout leur savoir-faire 
que les agents de l’atelier 
municipal déploient pour 
rénover l’école maternelle 
Pablo-Picasso et offrir 
ainsi un joli cadre de vie  
aux petits écoliers.

Elle aprécie de se refaire 
une beauté, la maternelle 
Pablo-Picasso ! Grâce 

à la mobilisation des ouvriers 
municipaux, qui se sont lancés 
dans une réfection complète 
de l’école, ce sont des classes 
rafraîchies, réaménagées et 
remises aux normes que les 
élèves sont en train de réin-
vestir à mesure qu’avancent 
les travaux. Commencés mi-
décembre, ceux-ci se poursui-
vront jusqu’en juin. Christophe, 
Steve, Jean-Pierre et Cédric, 
quatre des 80 ouvriers de l’ate-
lier municipal, s’attellent à plein 
temps, sous la coordination de 
« Fredo », aux peintures et au 

COUP DE CHAPEAU
à Ferdinand Canaud 
Il a été assistant réalisateur 
pour Quentin Dupieux et 
Roschdy Zem, et travaille 
actuellement sur son propre 
film, qui évoquera le milieu 
des rave parties. À 32 ans,  
il a déjà à son actif un court 
métrage primé et diffusé  
sur OCS et une publicité  
pour Armani. « Je fréquente 
Montreuil depuis mon 
adolescence et j’ai fini par  
y emménager en 2019, 
raconte-t-il. J’aime bien m’y 
perdre. Montreuil est une 
ville de rencontres. » C’est 
ainsi qu’il a découvert la 
Maison pop, où il pratique  
la lutherie numérique.

Propreté. Ensemble, ils prennent soin de leur cité !
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DES ARTICLES DE : 
CHRISTINE CHALIER  
christine.chalier@montreuil.fr

Un peintre prépare la surface sur laquelle il va intervenir.

JE
A

N
-L

U
C 

TA
BU

TE
AU

JU
LI

ET
TE

 D
E 

SI
ER

RA

Renée Mousseau 
nous a quittés

Née le 1er février 1929 à 
Lens, elle est arrivée au 
milieu des années 1960 à 
Montreuil – où elle habitera 
la cité Jean-Moulin dès 
1971. Elle y est devenue 
bibliothécaire d’abord à 
Daniel-Renoult en 1965, 
puis à Robert-Desnos 
après son ouverture en 
1974. Elle y a développé 
le secteur discothèque, 
qu’elle a tenu jusqu’à  
son départ en retraite. 
Ancienne chanteuse 
lyrique ayant interprété  
du Bach et du Kurt Weill à 
Berlin avant la construction 
du Mur, sans devenir 
professionnelle, Renée 
Mousseau aimait partager 
avec les usagers son 
amour pour l’opéra,  
la musique sacrée, mais 
aussi la littérature et le 
cinéma. Elle a notamment 
mis en place des actions 
pédagogiques avec le 
conservatoire de musique 
de Montreuil. En 1979, elle  
a publié Mon enfant, mon 
amour (Éditions Balland), 
bouleversant récit de la 
perte de son fils à l’âge  
de 7 ans. Disparue le 
25 janvier dernier à 93 ans, 
cette militante au Parti 
communiste français laisse 
le souvenir d’une femme 
de conviction, éprise de 
culture, et curieuse du 
monde et des autres.
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Appel à bénévoles
L’association Vivons  
notre quartier recherche  
des bénévoles pour 
l’accompagnement scolaire 
du CP au CM2. Si vous avez  
une bonne qualité d’écoute  
et un bon niveau de culture 
générale, et si vous savez faire 
preuve d’empathie et de 
générosité et êtes disponible 
régulièrement durant l’année, 
contactez l’association.
Tél. 06 86 60 73 81.



n NOTRE HISTOIRE� Par Alain Bradfer

n PAR LE PÔLE SENIORS  
DU CCAS

Thé dansant
Jeudi 23 février de 14 h à 17 h
Inscription téléphonique  
17, 20 et 21 février  
au 01 71 89 25 07 ;  
4 € Montreuillois,  
6 € non-Montreuillois.
Salle des fêtes de l’hôtel  
de ville.

Palais Galliera : Frida Khalo
Jeudi 2 mars
L’exposition Au-delà des 
apparences vous propose 
d’entrer dans l’intimité  
de l’artiste.
Préinscription téléphonique 
20 et 21 février ; 7 € ou 10 €. 
Prévoir titre de transport.

Centre Tignous  
d’art contemporain
Jeudi 9 mars 
Expo Fiat Lux et la lumière  
fut, suivie d’un atelier  
de pratique plastique.
(13 h 45 sur place, 116, rue  
de Paris). Préinscription 
téléphonique 3 et 6 mars ;  
7 € ou 10 €.

Spectacle « L’hymne  
à la Môme »
Jeudi 23 mars après-midi
Salle des fêtes. Il reste encore 
des places… Inscription 
téléphonique au 
01 71 89 25 07 ; 13 € ou 15 €.

Musée de l’Illusion
Jeudi 16 mars 
Venez découvrir pourquoi  

vos yeux perçoivent des 
choses que votre cerveau  
a du mal à comprendre.
Préinscription téléphonique 
les 6 et 7 mars ; 7 € ou 10 €. 
Prévoir titre de transport.

n PAR LES SENIORS 
BÉNÉVOLES  
DE NOS QUARTIERS

Centre de quartier 
Marcel-Cachin
Tous les mardis de 14 h à 17 h 
Jeux de société avec goûter 
partagé

Centre de quartier 
Jean-Lurçat
Tous les après-midi  
de 14 h à 17 h 
Moments conviviaux et jeux.

Mardi 21 février  
et mardi 7 mars 
Repas sur inscription  
au 06 89 39 39 12.

Mardi 28 février
Loto sur inscription  
au 06 89 39 39 12.

Du lundi au vendredi  
de 15 h à 18 h 
Ping-pong 
Renseignements  
au 06 75 10 95 13.

Tous les mardis   
de 14 h à 18 h
Bridge
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ENTRE DIAFOIRUS ET KNOCK (2),  
LES REMÈDES D’ARRIÈRE-GRAND-MÈRE

Avant de fréquenter les 
officines d’apothicaires, 
allons plutôt à « la fête du 
Trône [qui] nous offre en 

ce moment un précieux dépuratif, en 
même temps qu’un savoureux aliment ; 
je veux parler du pain d’épices. Le 
pain d’épices de bonne qualité, qu’il 
vienne de Reims ou de Chartres, est 
confectionné avec la fleur de farine 
de seigle et le miel jaune […]. Le miel 
étant un adoucissant et un laxatif, la 
farine de seigle étant émolliente, on 
peut en faire usage sans inconvénients, 
pour le bien du corps. » C’est une 
première purge. Mais il ne faut pas 
omettre que « dans les saisons chaudes, 
et souvent sans causes appréciables, 
survient une efflorescence de la peau, 
caractérisée par les plaques blanches 
ou rouges fugaces, donnant lieu à de 
vives démangeaisons […]. Souvent, ces 
éruptions sont consécutives à l’inges-
tion de certaines substances : moules, 
coquillages, poissons […]. » L’urticaire 
peut revenir de façon périodique. Son 
traitement se borne à quelques laxatifs, à la diète et 
à quelques bains frais. C’est une deuxième purge.

CHANGEMENT DE TEMPÉRATURE 
Mais, sans avoir absorbé l’un quelconque de ces 
mollusques urticants, « au début du printemps, le 
changement de température donne généralement 
lieu à quelques indispositions, ainsi qu’à quelques 
éruptions de la peau […]. Ces éruptions arrivent 
souvent à la suite de troubles digestifs […]. Pour 
se débarrasser de ces petits accidents, il est bon de 
prendre un purgatif et quelques bains émollients ou 
d’amidon. » On en sortira un peu raide, mais avec 
une troisième purge. Pire, « en même temps que 
les fièvres éruptives, sévit une maladie légère mais 
contagieuse, caractérisée par des localisations sur 

le système glandulaire ; je veux parler des oreillons, 
encore appelés ourles […]. Contre les oreillons, on 
administre d’abord un léger purgatif, puis ont fait 
des frictions avec un corps gras quelconque. » Une 
quatrième occasion de se purger.
Au chapitre des maladies infantiles, l’une suit 
l’autre, toutes attrapées dans les cours de récréa-
tions, véritables mines de microbes. C’est ainsi que 
« beaucoup d’enfants sont visités par la petite vérole 
volante en varicelles. Cette maladie très bénigne 
en elle-même n’en est pas moins contagieuse […]. 
Les enfants qui en sont atteints n’ont besoin que de 
soins hygiéniques, on les tiendra dans une chambre 
bien aérée, modérément chaude. On leur donnera 
une petite purgation et quelques boissons fraîches. » 
Une cinquième bonne raison de se purger.

Et puis, il y a cette « angine [qui] s’an-
nonce ordinairement par quelques 
frissonnements, du malaise, du manque 
d’appétit, la gorge devient sèche, tumé-
fiée et enflammée […]. » Le remède ? 
« […] Quelques gargarismes tièdes à 
l’eau de guimauve miellée sont suf-
fisants. S’il y a un peu d’embarras de 
l’estomac, on peut prendre un léger 
purgatif. » Et un sixième motif pour 
se purger, à moins d’avoir échappé 
aux autres.

THÉRAPIE PAR  
LA MOUTARDE 
Il est une médication dont le Dr Blesson 
ne pouvait imaginer qu’elle ferait défaut 
dans les rayons des supermarchés du 
xxie siècle : la moutarde et son applica-
tion thérapeutique en sinapisme. Une 
laryngite ? « Cette affection résulte en 
général de l’impression du froid et est 
assez commune chez ceux qui parlent 
beaucoup […]. Il faut éviter l’action 
de l’air froid, tenir le cou enveloppé 
chaudement, prendre un bain de pied 

sinapisé et user de boissons chaudes. » Il y a enfin 
cette thérapeutique aux contours obscurs : « Pour 
déterminer une excitation générale ou une révulsion, 
faire un appel de sang dans un endroit, on se sert de 
différents topiques. Mais pour avoir une prompte 
dérivation sanguine, on se sert ordinairement de 
farine de moutarde. Parmi les nouveaux sinapismes, 
ceux de M. L. Mauny ont une supériorité incontes-
table. Nous sommes d’autant plus enchanté (sic) de 
faire connaître cet excellent produit à nos lecteurs 
que son inventeur est un habitant de Montreuil. Le 
sinapisme de M. L. Mauny se trouve dans toutes les 
pharmacies. » Où le chauvinisme entre en conflit 
avec la déontologie. Les liens d’intérêts avec les 
fabricants de séné ne sont pas confirmés, même 
s’ils sont avérés. n 

Nous sommes en 1886. Il y a quelques décennies, Edward Jenner a découvert l’immunologie. Plus récemment, Louis Pasteur, pionnier  
de la microbiologie, a inventé la vaccination contre la rage. Molière a mis en scène son Diafoirus quelques siècles plus tôt, Jules Romain y mettra  
son Dr Knock quelques décennies plus tard… Le Tribun, lui, nous livre les conseils de l’éminent médecin montreuillois Dr Blesson, situé entre les deux  
dans la temporalité autant que par les pratiques. (Seconde partie de l’article paru dans cette même rubrique dans Le Montreuillois n° 148 du 17/11/2022.)

Plaquette promotionnelle et grille tarifaire d’un dentiste montreuillois.
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L’agenda des aînés Renseignements, adhésions ou inscriptions auprès du service Personnes âgées, pôle animation retraités, CCAS. 
Informations et inscriptions : tél. 01 48 70 61 66 ou 01 48 70 66 12.

Cinéma Le Méliès
Vendredi  
17 février à 14 h 15
Divertimento,  
de Marie-Castille 
Mention-Schaar. 
À 17 ans, Zahia 
Ziouani rêve de 
devenir cheffe 

d’orchestre et sa sœur 
jumelle, Fettouma, 
violoncelliste professionnelle. 
Comment peut-on accomplir 
ces rêves si ambitieux en 
1995 quand on est une 
femme, d’origine algérienne, 
et qu’on vient  
de Seine-Saint-Denis ?
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LE TENNIS S’OUVRE AUX JEUNES 
DU QUARTIER DU BEL-AIR 
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L’Association sportive  
de tennis de Montreuil  
a scellé avec la maison  
de quartier du Grand-Air  
un partenariat permettant 
à des jeunes de taper 
gratuitement dans la petite 
balle jaune deux fois par 
semaine au centre Arthur-
Ashe. Une initiative à saluer 
alors que le tennis reste 
encore un sport cher  
et peu accessible.

Sur un plan sportif, la 
réputation dans la région 
de l’Association spor-

tive de tennis de Montreuil 
(ASTM) n’est plus à faire : 
la dernière édition du tour-
noi indoor que le club orga-
nise chaque année au centre 

sportif Arthur-Ashe, et dont la 
finale s’est disputée dimanche 
5 février, a encore attiré plus 
de 300 participants – une jauge 
conséquente à l’échelle de 
l’Île-de-France. Mais depuis 
peu, le club performe aussi sur 
le terrain social : il a en effet 
signé avec la maison de quar-
tier du Grand-Air, au Bel-Air, 
un partenariat qui prévoit que 
les enfants et les adolescents 
fréquentant cette structure 
bénéficient de séances gra-
tuites de tennis assurées par les 
éducateurs de l’ASTM. Ainsi, 
depuis environ un an, à raison 
de deux créneaux horaires par 
semaine (le mardi et le jeudi 
de 17 h à 18 h) offerts par la 
Ville, des dizaines de jeunes 
qui n’avaient jamais franchi la 

porte du centre Arthur-Ashe se 
défient autour de la petite balle 
jaune. « Cette initiative est par-
tie d’un constat qui fait mal : 
sur nos 450 licenciés, seule-
ment deux sont originaires 
du quartier, relève Francis, 
secrétaire général de l’ASTM. 
Il est intolérable de disposer 
d’un aussi bel équipement et 
de ne pas en faire profiter ceux 
qui habitent autour. »

D’ARTHUR-ASHE  
À ROLAND-GARROS
Pour que ce projet puisse 
voir le jour et, par la suite, 
se développer, le club est 
allé à la pêche aux subven-
tions. L’Agence nationale du 
sport (ANS) a d’ores et déjà 
répondu favorablement, et 

Est Ensemble pourrait suivre. 
L’ASTM a également déposé 
un dossier pour intégrer le 
dispositif « Fête le mur ». Créé 
par Yannick Noah en 1996, 
celui-ci permet aux enfants 
des quartiers prioritaires de la 
politique de la ville (QPPV) 
de s’initier au tennis grâce aux 
subsides et l’apport d’éduca-
teurs dont les clubs associés 
bénéficient dans le cadre de 
cette démarche. « L’objectif 
à terme est d’étendre cette 
action dans d’autres quartiers 
de la ville, ajoute Francis. Au 
printemps prochain, nous 
allons investir l’espace public 
avec nos filets, nos balles et 
nos raquettes pour inciter les 
jeunes des QPPV à venir nous 
rejoindre. » 
En attendant, les usagers de la 
maison de quartier du Grand-
Air semblent s’éclater sur les 
courts couverts du complexe 
Arthur-Ashe. Par groupe de dix 
(les petits le mardi, les grands 
le jeudi), et sous les conseils 
bienveillants des éducateurs, 
ils apprennent la technique 
du coup droit, du revers et 
du service. « Certains sont 
particulièrement à l’aise sur le 
court et ont le potentiel pour 
aller plus loin », note Francis. 
Avant de s’imaginer en futurs 
Nadal, les jeunes de la maison 
du Grand-Air iront admirer le 
champion espagnol en mai 
prochain sur la terre battue 
de Roland-Garros, une petite 
gâterie issue de la collaboration 
avec l’ASTM. 
Grégoire Remund

Les seniors appelés  
à se mesurer  
au mur interactif

Comme l’année dernière,  
le mur interactif (l’aire de jeux 
immersive qui permet de jouer 
à des jeux vidéo depuis un mur 
tactile) du centre Arthur-Ashe 
sera utilisé dans le cadre d’une 
étude scientifique auprès d’un 
panel de seniors. La start-up 
qui l’a conçu, NeoXperiences, 
dont la Ville est partenaire, 
cherche des volontaires  
(60 à 80 ans) pour se mesurer 
au mur et, partant, évaluer 
leurs capacités physiques  
et cognitives. Le public visé :  
les seniors pratiquant moins 
de deux heures d’activité 
physique par semaine.  
Le programme se tiendra  
pendant 12 semaines du 
27 février au 19 mai, à raison de 
deux séances hebdomadaires 
d’une heure, encadrées par 
une enseignante en activité 
physique adaptée  
(les créneaux étant fixés  
selon les disponibilités  
des participants).  
Les inscriptions sont ouvertes.
Pour plus de renseignements,  
contacter le centre sportif Arthur-Ashe  
(156, rue de la Nouvelle-France,  
tél 01 71 86 28 50) ou le CCAS  
(tour Altaïs, 1, place Aimé Césaire,  
5e étage, tél. 01 48 18 60 00).

Un peu de rando ?
L’association Les Randonneurs 
de Montreuil, avec le concours 
de l’association TLC (Tourisme, 
loisirs et culture), propose  
aux Montreuillois amoureux  
de la nature et de la marche 
des virées journalières dans 
les forêts d’Île-de-France 
d’octobre à juin, hors vacances 
scolaires. Deux options : circuit 
long (de 15 à 20 kilomètres)  
et circuit court (une dizaine de 
kilomètres). Si le tarif de 
chaque sortie est fixé à 14 €, 
une adhésion annuelle de 20 € 
à l’association TLC est requise 
pour participer aux 
randonnées et couvrir  
les frais d’assurance.
Pour en savoir plus : randos.mont.free.fr ; 
randos.mont@gmail.com 
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Christian, 
éducateur  
à l’ASTM
Les enfants que 
j’accueille dans  
le cadre de ce 
partenariat sont 
novices pour  

la plupart. Comme aux autres 
débutants du club, je leur propose  
un enseignement basé sur la 
méthode Letort (ou Tennis Cooleurs), 
qui consiste à apprendre les 
fondamentaux du tennis (lecture  
de la trajectoire, frappe de balle  
et stabilité) à travers des exercices 
ludiques parfois assez éloignés  
de ce sport. Grâce à cette technique  
qui fait appel à la créativité, 
les enfants assimilent en quelques 
heures des gestes qui, chez d’autres, 
nécessitent plusieurs années. 

Jeanne, 
coordinatrice 
famille-parentalité 
à la maison  
de quartier  
du Grand-Air
On ne peut  
que se féliciter  

de cette initiative qui survient à un 
moment où le centre sportif 
Arthur-Ashe s’ouvre de plus en plus 
sur le quartier, en témoigne la 
livraison récente de terrains de foot  
à 5. Il est légitime que ces jeunes qui 
fréquentent notre maison de quartier 
puissent enfin investir cet 
équipement. Les enfants sont 
hypermotivés et ont envie  
que ce projet dure le plus longtemps 
possible. La plupart n’avaient jamais 
touché une raquette de tennis ; 
aujourd’hui, certains d’entre eux  
ne veulent plus la lâcher ! 

Laly, 9 ans, 
bénéficiaire  
du dispositif
Je m’intéresse  
à tous les sports. 
Donc je suis  
très contente  
de pouvoir faire  

du tennis, même si je préfère le foot. 
J’aime bien la manière dont on nous 
l’apprend, il y a beaucoup de jeux,  
ce qui fait qu’on ne s’ennuie jamais  
et qu’on vient là pour s’amuser.
Et puis, ça défoule de taper  
de toutes ses forces dans une balle !
Je ne connaissais pas le centre 
Arthur-Ashe, mais comme je suis 
avec mes copains et mes copines,
je ne me sens pas perdue,  
ni impressionnée.

Ce qu’ils en disent... 

D
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Certes, au moment de prendre la pose tous ensemble, chacun a sa manière d’utiliser sa raquette… Mais regards, sourires et attitudes disent 
bien le plaisir pris par les enfants sur les courts du centre Arthur-Ashe. Il y en a même une, regardez bien, qui envoie un cœur…
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MONTREUIL RASSEMBLÉE
Unir et réussir
Deux défis majeurs nécessitent une action immédiate et déter-
minée dans notre société : le rétablissement de la justice sociale 
et la lutte contre le réchauffement climatique.
D’une part, la pandémie a mis en lumière les inégalités à éradi-
quer. Nous continuerons à investir dans les services publics tels 
que la santé, l’éducation et le logement. 
Jamais, les grandes entreprises de l’Énergie dont TotalEnergies 
avec Shell, Chevron, ExxonMobil, ont engrangé autant de béné-
fices. La guerre en Ukraine ne sera jamais aussi profitable au 
riches grâce à l’envolée des cours du gaz et du pétrole.

Devant ce libéralisme prédateur et cupide, nous pouvons agir à 
notre échelle. Lors du dernier Conseil Municipal nous avons voté 
avec plébiscite, l’abattement tarifaire de 40 % pour les activités 
périscolaires et de restauration pour les parents isolés, dure-
ment touchés par la crise que nous traversons. Nous reconnais-
sons une injustice sociale et faisons donc le choix politique de 
nous adapter aux évolutions de la société.
D’autre part, le réchauffement climatique est une menace immi-
nente pour notre planète et nous devons nous engager à faire tout 
notre possible pour l’endiguer.
Pour adopter des technologies plus propres et promouvoir des 
modes de vie durables, la Mairie prévoit la création des cours 

oasis, la plantation de 5000 arbres et la débitumisation des places 
de stationnement et des pieds d’arbres.
Placer la volonté politique non en la soumettant au capital mais 
en tenant compte du réel, voilà l’ambition du budget 2023 de la 
ville. Montreuil expérimente efficacement l’union à gauche depuis 
2014 : notre majorité est unie et réussit dans ses projets. Depuis 
les mobilisations intersyndicales contre la réforme des retraites, 
nous constatons : unis, nous avançons vers la victoire ! n  

Montreuil Rassemblée
Communisme · Coop’ & Ecologie
montreuil-rassemblee.fr 

MONTREUIL INSOUMISE
Retraites : 40% des femmes toucheront 
moins de 1200€ !
Depuis lundi, les parlementaires de la NUPES bataillent sans 
relâche à l’Assemblée pour obtenir le retrait de la réforme des 
retraites. En parallèle, des secteurs de plus en plus nombreux de 
la population rejoignent la lutte. Pour preuve, à Montreuil comme 
partout en France, nous étions des millions à nous rassembler à 
l’appel des organisations syndicales ces dernières semaines. Les 
signaux sont positifs et encourageants. Les fronts s’élargissent, les 
secteurs de la grève aussi et le front syndical uni appelle à ampli-

fier les mobilisations contre cette réforme injuste et injustifiée. 
Face à ce rejet massif, la minorité présidentielle multiplie les pro-
vocations et les mensonges pour tenter le passage en force. Le 
Gouvernement promet une « pension minimale à 1200€ brut ». 
Mensonge ! Au moins 1 personne sur 4 aura une pension inférieure 
à ce montant. Les femmes seraient « gagnantes ». Mensonge ! 
Même le ministre Franck Riester l’a reconnu : les femmes seront 
davantage pénalisées par le report de l’âge légal à 64 ans. En effet, 
les inégalités de salaire et de carrière qu’elles subissent vont se 
répercuter brutalement sur le montant de leurs pensions et leur âge 
de départ. Même l’étude d’impact rédigée par le Gouvernement 

l’écrit noir sur blanc : « la hausse moyenne de l’âge moyen de 
départ est plus marquée pour les femmes que pour les hommes » ! 
Comme si cela ne suffisait pas, plus de 100 000 femmes perdront 
le bénéfice des trimestres accordés suite à la naissance de leur(s) 
enfant(s) qui leur permettaient jusqu’alors de partir à 62 ans. 
Nous ne pouvons pas le tolérer. C’est pourquoi les élu.es Insoumis.es de 
Montreuil soutiendront sans réserve toutes les mobilisations à venir. n  

Montreuil Insoumise : Murielle Bensaid, Thomas Chesneaux, Richard Galera, 
Dominique Glémas, Nathalie Lana, Olivier Madaule, Thomas Mettey, Sidonie 
Peyramaure.
contact@fimontreuil.fr

MONTREUIL SOCIALISTE
Quel modèle de société voulons-nous ?
Alors que la mobilisation contre la réforme des retraites s’intensifie, 
avec déjà 4 journées de mobilisation et des millions de personnes 
dans la rue, le Gouvernement persiste dans son projet injuste : 
accroître encore pour les seniors le temps travaillé au détriment du 
temps libéré, celui que l’on peut consacrer à ses proches, aux loisirs, 
à l’engagement bénévole ou à toute autre activité librement choisie.
Dans le même temps, la Ville de Montreuil organisait la semaine 
du 23 janvier ses traditionnels déjeuners de la nouvelle année pour 

les seniors. Cette année encore, ces déjeuners ont été l’occasion de 
moments conviviaux, de fous rires partagés, de rencontres inatten-
dues, de riches débats, d’histoires d’amour et d’amitié naissantes. 
Ils nous rappellent que la retraite est un temps précieux pour prendre 
ce temps de vivre, rire, échanger et danser ensemble, hors des 
contraintes horaires de la vie professionnelle. 
La concomitance de ces actualités, le mouvement national et nos 
actions locales à destination des seniors, souligne ironiquement les 
choix de société qui sont devant nous. Veut-on d’une société qui 
sacrifie toujours plus le bien-être et le bien vivre au profit d’une 

économie folle (voir le bénéfice record de TotalEnergies cette an-
née) ? Ou veut-on une société de l’humain qui le place au cœur et 
lui donne le temps de vivre ?
A Montreuil, « faire société » n’est pas juste un principe théorique, 
c’est un trésor que l’on entretient et stimule. Une conception fi-
nalement à l’opposée de la vision individualiste et utilitariste du 
Gouvernement. n  

Montreuil Socialiste : Michelle Bonneau, Olivier Stern, Loline Bertin, Frédéric 
Molossi, Karine Poulard, Amin Mbarki, Céline Hedhuin, Romain Delaunay, 
Tarek Rezig ; contact@montreuil-socialiste.fr

GÉNÉRATION.S MONTREUIL ÉCOLOGIE  
ET SOLIDARITÉ
85%
85% des françaises et des français sont contre la réforme des retraites 
voulue par Emmanuel Macron, seul, contre tous les experts et toutes 
organisations syndicales qui la considèrent injuste et injustifiée.
Mais il ne veut rien entendre. Dans le même déni, sa minorité pré-
sidentielle quitte l’hémicycle quand un vote est perdu : ils se pro-
clament garants de la démocratie, mais la bafouent.
La réforme annoncée menace les femmes, dont les carrières sont les 

plus hachées, les salaires plus faibles, les temps partiels souvent subis 
et qui aujourd’hui déjà sont, pour 40% d’entre elles, dans l’impossi-
bilité d’atteindre les annuités nécessaires pour une pension complète.
Cette réforme atteindra les personnes qui auront commencé à tra-
vailler avant 20 ans et qui devront cotiser 44 ans, et donc plus que 
les autres !
Cette réforme atteindra celles et ceux qui nous soignent et nous pro-
tègent, parfois dans des métiers plus difficiles et pénibles : pompiers 
et infirmiers, qui devront aussi travailler 2 ans de plus.
C’est ne pas reconnaitre les régimes spéciaux, considérés comme 

pionniers, qui permettent de partir à la retraite en bonne santé, la 
pénibilité doit être prise en compte avant que les personnes ne soient 
plus en état de profiter de leur retraite.
Enfin, dire qu’il faut travailler plus alors que parmi les 60-64 ans, 
seuls 35% ont un emploi, est d’un cynisme total puisque c’est vers 
l‘assurance chômage que seront dirigées ces personnes !
Les 11 et 16 février comme le 7 mars, nous serons mobilisé·es à vos 
côtés pour dire NON à la réforme des retraites ! n  

Luc Di Gallo, Nathalie Leleu, Halima Menhoudj, Tobias Molossi, Catherine Serres
élu·es du groupe municipal Génération·s Montreuil Ecologie et Solidarité

MONTREUIL LIBRE
Texte non parvenu dans les délais impartis

n  NOTRE VILLE� LA PAROLE AUX GROUPES

MOVICO
Refus de répondre, manœuvres dilatoires, 
insultes : trop c’est trop!
Ce qui s’est passé lors du dernier conseil municipal est grave et nous 
oblige à alerter sur le comportement autoritaire du maire et de sa 
majorité, contraire à toutes les valeurs républicaines. 
En guise de débat budgétaire, pas de discussions sur les choix de la 
majorité, leur financement et leur calendrier, mais un plan de com-
munication. D’ailleurs, depuis le début du mandat, nous n’avons pas 
communication du plan pluriannuel d’investissements.
Nos questions, même posées avant la séance, sur des sujets aussi 

importants que le financement de la ZAC Fraternité, le classement 
de la quasi-totalité de la ville en zone de veille foncière avec une 
enveloppe d’intervention de l’établissement public foncier (EPF) 
passant de 50 à 70 M€, n’ont reçu aucune réponse. Des délibé-
rations aux incidences financières lourdes sont placées en fin de 
séance sans présentation mais on sature le temps de séance avec 
quelques décisions consensuelles sans enjeu et de longs tunnels 
d’autopromotion du maire.
Lorsque nous pointons la légèreté avec laquelle certains dossiers 
sont gérés, le maire nous insulte, nous traitant de «Panzer».
Nos propositions ne sont plus mises à l’ordre du jour, alors que c’est 

un droit légal. Cette séance aura même vu une nouvelle manœuvre 
pour réduire l’expression de la minorité (nous étions 2 face à 51…): 
le maire a décidé de compter, dans les 15mn consacrées aux ques-
tions orales, la réponse interminable de son adjointe, nous empê-
chant de l’interroger sur les arbres, les travaux de G. Péri, la porte 
de Montreuil, les bus ou la pollution du site Berthollet.
Il n’y a pas de démocratie sans pluralisme, à Montreuil comme ailleurs.
Nous ne céderons pas face à de telles dérives, nous ne nous tai-
rons pas. n  

Choukri YONIS (yonischoukri@hotmail.com) et Pierre SERNE  
(pierre.serne@montreuil.fr)

EÉLV- MONTREUIL ÉCOLOGIE 
Projet de loi immigration asile : non, nous 
n’approuvons pas ! !
Le projet de loi immigration, dite loi Darmanin, a été présenté en 
conseil des ministres début février. Si certaines dispositions, comme 
le fait de simplifier les régularisations, relèvent enfin d’un peu plus 
de justice, le reste permettra d’une part de stigmatiser et expulser 
encore plus vite les personnes arrivées sur notre territoire et de créer, 
parmi les étrangers qui travaillent, des inégalités inacceptables. 
Ce texte souhaite en effet faciliter les expulsions, réformer le droit 
d’asile et  créer un titre de séjour «métiers en tension», permettant  
de régulariser les étrangers qui travaillent dans des secteurs qui 
ont du mal à recruter… Concrètement, cela signifie conditionner 
l’admission au séjour et le renouvellement des titres à un emploi 

dans un secteur en tension !  Le gouvernement se réservant le droit 
de décider quels sont les « métiers en tension » et quels seront les 
activités ignorées par la loi. 
Si l’on peut se réjouir que des personnes travaillant jusqu’à présent 
dans des conditions extrêmement dures, pour des pseudos salaires de 
misère (au prétexte qu’ils et elles seraient « sans papier ») puissent, 
grâce à cette future loi bénéficier enfin d’une régularisation lorsque 
leurs métiers seront reconnus « en tension », que dire de toutes les 
autres mesures ? 
Des OQTF (obligation de quitter le territoire) devant être facilitées 
et rendues plus rapides, une sévérité accrue encadrant le droit d’asile 
placée sous le contrôle des préfets,  et la réforme de la Cour natio-
nale du droit d’asile (CNDA), juridiction chargée d’examiner les 
recours formés par les demandeurs d’asile. cette dernière mesure 

permettrait d’entériner le principe du juge unique , alors que la col-
légialité est l’ultime gage d’une justice équitable et d’une bonne 
administration de la justice de l’asile. Un juge unique ne peut que 
affaiblir la qualité de la justice rendue. Si le Conseil d’État avait 
jugé la manœuvre illégale, il ne faisait guère de doute qu’une future 
réforme remettrait le sujet sur le tapis !
En ces temps difficiles nous souhaitons réaffirmer le principe de 
réalité et d’égalité. Les  migrants ne quittent pas par plaisir leurs 
familles et leurs pays mais par nécessité (économique, géopolitique 
ou climatique) et à ce titre, ils et elles doivent être accueilli.e.s avec 
humanité et  o ne doivent être ni ignorés, ni méprisés. n  

Groupe municipal EELV-Montreuil écologie. 
Anne-Marie Heugas. Djamel Leghmizi. Mireille Alphonse. Bruno Rebelle. Liliana 
Hristache
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URGENCES
POLICE 
Composer le 17.
POMPIERS 
Composer le 18.
PÉDIATRES DE GARDE 
Composer le 15.

PHARMACIENS DE GARDE 
La pharmacie Maarek, 
26, rue de Paris, est ouverte  
7 jours sur 7, 24 heures sur 24. 
La pharmacie Khaless, 67, rue de 
Paris, est ouverte 7 jours sur 7,  
de 9 h à 22 h.
URGENCES HOSPITALIÈRES 
Centre hospitalier 
intercommunal André-Grégoire, 
56, boulevard de la Boissière. 
Tél. 01 49 20 30 76. Urgences 
polyvalentes (adultes, enfants, 
maternité).

SOS SANTÉ 15 
Le 15 vous met en contact  
24 heures sur 24 avec un service 
d’urgence : un médecin, voire le 
Samu si cela s’avère nécessaire.
CENTRES MUNICIPAUX  
DE SANTÉ (CMS) 
Tél. 01 71 89 25 50. 
CMS Daniel-Renoult  
31, boulevard Théophile-Sueur. 
CMS Savattero  
Tour Altaïs, 1, place Aimé-Cesaire. 
CMS Léo-Lagrange  
3, avenue Léo-Lagrange. 

MAISON MÉDICALE DE GARDE 
Tél. 06 49 59 02 38. 
38, boulevard Rouget de Lisle 
le samedi de 12 h 30 à 20 h  
et le dimanche de 8 h à 20 h.

ASSOCIATION AIDES 
Dépistage du VIH gratuit, 
le vendredi de 18 h à 21 h, 
4 bis, rue de Vitry. 
Tél. 01 48 18 71 31.
ENFANTS MALTRAITÉS 
Tél. 119 (appel gratuit). 
Enfants et adultes peuvent 
témoigner et être conseillés  
24 heures sur 24.

ADDICTION ALCOOL  
VIE LIBRE 
Un groupe de parole se tient 
les lundis et jeudis de 18 h à 20 h, 
au 77, rue Victor-Hugo 
(sous le centre de santé). 
Tél. 06 24 86 37 75.

MALTRAITANCE 
Tél. 3977 Maltraitance personnes 
âgées, personnes handicapées.

AIDE HANDICAP ÉCOLE 
Tél. 0800 73 01 23.

VIOLENCES CONJUGALES 
Tél. 3919 (appel gratuit et 
anonyme) de 9 h à 22 h du lundi 
au vendredi, et de 9 h à 18 h  
le samedi, le dimanche  
et les jours fériés.
JEUNES VIOLENCES ÉCOUTE 
Tél. 0800 20 22 23.  
un Numéro Vert anonyme  
et gratuit contre le racket  
et les violences scolaires.

POINTS D’ACCÈS  
AU DROIT (PAD) 
PAD du Centre-ville,  
12, boulevard Rouget-de-Lisle. 
Tél. 01 48 70 68 67. 

MÉDIATION SOCIALE 
Du lundi au vendredi,  
de 10 h à 13 h et de 14 h à 17 h 30 
(fermé le mardi).  
20, avenue du Président-Wilson. 
Tél. 01 48 70 61 67.  
Et permanences de médiation 
familiale, sur rendez-vous,  
le 1er jeudi du mois de 10 h à 13 h, 
et le 3e jeudi du mois de 14 h  
à 17 h. Même adresse, même 
numéro de téléphone.

NUMÉRO D’URGENCE  
POUR LES SOURDS 
Tél. 114, un numéro gratuit ouvert 
7 jours sur 7, 24 heures sur 24, 
pour joindre le 17, le 18 et le 115.

STOP DJIHADISME 
Pour prévenir une radicalisation 
violente. Tél. 0800 00 56 96.

Journal d’informations municipales.  
Altaïs, 1, place Aimé-Césaire, 93100 Montreuil.  
Tél. 01 48 70 61 65, e-mail : lemontreuillois@montreuil.fr 
Directeur de la publication : Patrice Bessac. 
Directrice de la communication : Sarah Bastien.  
Rédactrice en cheffe : Elsa Pradier.
Secrétaire général de rédaction : Grégory Protche.
Maquettiste en cheffe : Anastasia Rosinovsky.  
Maquettiste : Frédo Coyère, Cécile Wintrebert.
Journalistes : Maguelone Bonnaud, Christine Chalier, El hadji Coly,  
Jean-François Monthel. 
Photographes : Gilles Delbos, Véronique Guillien, Juliette De Sierra.  
Ont participé à ce numéro : Alain Bradfer, Antonin Padovani,  
Grégoire Remund. 
Correcteur : Laurent Palet.
Conception éditoriale : André Ciccodicola.
Conception graphique : Jean-Pierre Créac’h.
Secrétaire : Dalila Cherfaoui. 
Imprimerie Public Imprim, imprimé sur papier recyclé.
Publicité : Médias & publicité, tél. 01 49 46 29 46,  
fax : 01 49 46 29 40, e-mail : jpiron@groupemedias.com 
Distributeur : Isa Plus. 
Tirage : 57 000 ex.

DÉCHÈTERIE : 127, rue Pierre-de-Montreuil. Tél. 0805 055 055.

Le Montreuillois

MAIRIE : Hôtel de ville, place Jean-Jaurès  
93105 Montreuil Cedex. Tél. 01 48 70 60 00.
SITE INTERNET : montreuil.fr
MAIRIE ANNEXE DES BLANCS-VILAINS :
77, rue des Blancs-Vilains. Tél. 01 48 70 60 80.
SESAM : Signaler les problèmes dans l’espace public,
tél. 01 48 70 66 66. E-mail : sesam@montreuil.fr

POUR JOINDRE LA MAIRIEPOUR JOINDRE LA MAIRIEPOUR JOINDRE LA MAIRIE

Le Montreuillois  n  N° 153  n  Du 16 février au 8 mars 2023

À TABLE À L’ÉCOLE...� 100 % UTILE n 

Menus maternelle et élémentaire  
Élémentaire : service à table ou (au choix) en self-service (souligné)

MENUS DES CENTRES DE LOISIRS 
Quinzaine du lundi 20 février au vendredi 3 mars 2023

Produit issu de l’agriculture biologique et/ou du commerce équitable   	 * Uniquement en élémentaire

AOC : Appellation d’origine contrôlée / AOP : Appellation d’origine protégée / PDU : pêche durable / LR : Label Rouge / LCL : local / CE : commerce équitable

LE SOIR : les conseils de notre diététicienne Clarisse Salva-Gander

LUN 20/02 MAR 21/02 MER 22/02 JEU 23/02 VEND 24/02 LUN 27/02 MAR 28/02 MER 01/03 JEU 02/03 VEN 03/03

EN
TR

ÉE

vacances 

Carottes 
râpées LCL 

(frais) 
Endives LCL 

(frais) 
Vinaigrette  

au basilic

vacances 

Salade  
de Bettrave 

et vinaigrette 
moutarde 

Haricots verts

vacances 

Céleri local  
en rémoulade 

Salade  
verte fraîche, 
et vinaigrette 

Dés  
de saint- 
nectaire  

AOC

vacances 
Menu 

végétarien

Soupe 
montagnarde 

(ail, carotte, 
céleri, oignon, 
poireau, pdt, 

crème)  
et dés  

de cantal AOP

vacances

Pâté  
de mousse  
de canard 
Galantine  
de volaille 

et cornichon 

vacances 
Menu 

végétarien

Salade  
de pomme  

de terre
vinaigrette 
moutarde 

Haricots blancs 
au cerfeuil 
et dés de 

cantal AOP

vacances

vacances

Salade verte 
fraîche,  
et maïs 
Salade  

verte fraîche 
et croûtons

vacances

vacances

Velouté 
de courge 
butternut  
à la Vache 

qui rit 
et dés  

de cantal AOP

PL
AT Colombo  

de dinde LR 
Riz

Hoki PMD 
sauce basilic 

Torsades 
et emmental râpé

Sauté  
de bœuf LR 
Petits pois 

mjotés

Omelette 
Haricots vert

Jambon  
de dinde LR 

Purée de Crécy 
(carottes  

et pommes  
de terre)

Croque’tofu 
fromage 
Carottes  

à la crème

Escalope  
de dinde LR

Sauce  
au thym 
Lentilles 
mijotées

Poulet LR  
rôti au jus 

Frites

Sauté  
de bœuf LR  

à la hongroise
Ratatouille 
Pommes  
de terre

Marmite  
de colin mode 

Honfleur  
(fruits de mer)

Riz 
Épinards 
branches  

à la béchamel

PR
O

D
U

IT
 

LA
IT

IE
R Fromage  

Blanc 
Yaourt  

à la vanille

Yaourt au citron 
Yaourt  

aromatisé 
framboise

Petit-suisse 
nature 

Yaourt brassé  
à la banane

Saint-paulin
Gouda 

Fromage 
blanc 

Yaourt  
à la myrtille

Coulommiers 
Camembert

DE
SS

ER
T

Fruit français 
Fruit

Gâteau  
tutti frutti  

du chef LCL 
(farine locale)

Pomme  
de producteur 

local 
Poire de 

producteur 
local 

Pomme de 
producteur 

local 
Poire de 

producteur 
local

Poire  
de producteur 

local 
Pomme  

de producteur 
local

Moelleux  
au chocolat

PA
IN Pain Pain de campagne Petit pain Pain de 

campagne Pain Pain Pain de 
campagne Petit pain Pain de 

campagne Pain

G
O

Û
TE

R Baguette  
Fromage frais 

Petit Moulé 
Fruit

Baguette 
Chocolat noir 

(tablette) Compote  
de pommes  

et abricots allégée 
en sucre   

Petit fromage  
frais nature 

Pain  
au chocolat 

Fruit 
Lait  

demi-écrémé

Baguette
Beurre doux 

Miel 
Yaourt nature 

sucré 
Jus de raisin

Palet breton 
pur beurre 

Fruit 
Briquette  

de lait fraise

Baguette 
Pâte à tartiner 

Fruit 
Lait chocolaté

Croissant 
Yaourt 

aromatisé 
Jus d’orange

Baguette 
Confiture  
de fraises 

Petit fromage 
frais nature 

Fruit

Palet breton 
pur beurre 

Yaourt nature 
sucré 
Jus de 

pommes

Baguette 
Chocolat noir

Fruit
Lait  

demi-écrémé 

D
ÎN

ER

LUN 20/02 MAR 21/02 MER 22/02 JEU 23/02 VEND 24/02 LUN 27/02 MAR 28/002 MER 01/03 JEU 02/03 VEN 03/03

Nuggets  
de chou-fleur

Camembert
Orange

Crumble  
de légumes

Morbier
Compote

Lentilles corail 
au curry  

et riz
Petit-suisse

Poire

Riz sauté  
aux légumes

Yaourt
Clémentine

Gratin  
de ravioles  
et épinards

Petit-suisse
Pomme

Velouté  
de légumes  
au fromage 

fondu
Tarte flambée

Clémentine

Salade  
de carottes

Gâteau  
de chou-fleur 
au parmesan

Flan  
à la vanille

Gratin 
dauphinois  
de patates 

douces
Petit-suisse 

aromatisé
Kiwi

Croquettes  
de poireaux

Fromage  
blanc

Compote

Tagliatelles 
aux légumes 

croquants
Yaourt

Ananas

 

Avec ses couleurs vives et son 
décor vintage, Le Mange Disc 
est un lieu emblématique de 

Montreuil. Créé en 2011, ce « hot spot » 
de rockers tatoués revendique une 
cuisine ouverte sur le monde. Aux 
fourneaux, on trouve des personnages 
hauts en couleur : Pat et Blank. Les 
plats sur la carte reflètent bien leur 
caractère bien trempé, à l’image des 
fameuses pâtes à l’encre de seiche ou 
des rognons à la catalane. Fanie, en 
charge de la salle et du bar, complète 
le trio. Elle est aussi membre des Nasty 
Pêcheresses, qui en ont fait leur QG*. n
* Nasty Pêcheresses est une équipe  
de roller derby du Roller skating Montreuil.  
Le Mange Disc, 50, rue de Romainville. Ouvert  
du lundi vendredi de 9 h à 15 h et de 17 h à minuit. 
Samedi de 17 h à minuit. Fermé le dimanche.

La recette des chefs du Mange Disc : le cassoulet maison

PAS À PAS
Étape 1
La veille, faites tremper  
les haricots secs une nuit 
dans l’eau froide.
Étape 2
Le jour même, égouttez les 
haricots et placez-les dans 
une cocotte. Couvrez d’eau 
froide non salée avec un 
oignon émincé, les carottes 
coupées en rondelles, de 
l’ail écrasé, l’anis étoilé, le 
thym, le laurier et le poivre. 
Portez à ébullition et laissez 
cuire 30 à 45 minutes, puis 
égouttez à nouveau.
Étape 3
Remettez à mijoter 
pendant 1 heure les 
haricots, toujours dans de 
l’eau froide, avec cette fois 
le concentré de tomates,  
les rondelles de saucisson, 
la poitrine fumée coupée 
en morceaux, quelques 
gousses d’ail (on aura retiré 
les anciennes), du thym  

et du laurier.
Étape 4
Dans une poêle, faites 
griller la poitrine fraîche 
coupée en morceaux, puis 
les saucisses, et ajoutez 
tout ceci dans la cocotte. 
Salez, poivrez et remettez 
à mijoter une heure à feu 
très doux, en remuant  
de temps en temps. 
Étape 5
Sortez des boîtes  
les cuisses de canard, 
nettoyez-les bien de toute 
la graisse, et séparez les 
haut et les bas de cuisses. 
Étape 6
Ajoutez dans la cocotte 
et laissez encore mijoter 
1/2 heure. Mettez le four 
à préchauffer, chaleur 
tournante à 110 °C.
Étape 7
Prenez deux grands plats  
à gratin, frottez-les avec 
de l’ail, puis, délicatement, 
répartissez-y le contenu 
de la cocotte (attention au 
confit, qui se détache très 
facilement). Saupoudrez 
de chapelure et mettez au 
four. Vérifiez régulièrement 
que la préparation cuit tout 
doucement. On pourra 
laisser mijoter encore entre 
1/2 heure et 2 heures. Puis 
vous pouvez passer à table.

INGRÉDIENTS 

 Oignon  Carottes
 Tomates  Ail  Anis 

étoilé  Bouquet 
garni  Poivre et sel 

 750 g de haricots 
blancs  16 tranches 
de saucisson à 
l’ail  8 saucisses 
de Toulouse non 
fumées   4 tranches 
de poitrine de 
porc fraîches 

 Chapelure  
 2 cuisses de 

canard confites 
coupées en deux  

 70 g de concentré 
de tomates  

 4 tranches de 
poitrine de porc 
fumée
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